
Drame de l'air
en France :

4 Suisses tués
COLMAR, (AFP). — Un petit avion

monomoteur suisse, ayant quatre
personnes à son bord, s'est écrasé
samedi soir sur la route du col de
Bramont, à la limite des départements
des Vosges et du Haut-Rhin. Tous les
occupants ont péri.

Probablement gêné par le mauvais
temps et la visibilité réduite, le pilote
n'a pu empêcher son appareil d'ac-
crocher les arbres. Le petit avion a
explosé et a pris feu dès sa chute.

Les victimes sont M. Jacob Jucker
(pilote) et sa femme de Laubberg, près
de Saland (Zurich), parents de trois
enfants mineurs, M. Marcel Hess,
marié, père de deux enfants mineurs,
domicilié à Maerstetten (Thurgovle), et
son oncle, M. Ernest Hess, marié, de
Weinfelden (Thurgovie).

Merckx fait le ménage !
Briançon, haut lieu du cyclisme international, a vu les grands vainqueurs du Tour
de France construire leur victoire. Or, Merckx les a rejoints hier, après avoir
« fait le ménage ! ». Vainqueur, le Belge ne fut pas seul à se mettre en évidence :
Guimard (à gauche sur notre téléphoto AP) et Ocana (hospitalisé) tinrent égale-

ment de façons diverses la vedette. Voire en page 9.

Magasin militaire
plastiqué par le
F.LJ. à Glovelier

En un endroit isolé de la route de Saulcy

Mais les munitions n'ont pas explosé
GLOVELIER, (ATS). :— Une explosion a complètem ent démoli, dimanche matin, entre deux et trois
heures, un magasin de munitions de l'armée, situé d ans un endroit isolé au-dessus de Glovelier, sur la
route de Saulcy.

U s'agit du plus important
attentat commis «es dernières
années contre un tel bât iment .  En
peinture fraîche sur la façade
arrière du magasin, on peut lire en
lettres rouges le sigle « FLJ »
(«Front de libération jurassien »).

Le ou les activistes ont démoli la
barrière de l'enclos pour se frayer
un passage. Ils ont déposé la
charge explosive — un kilo
environ , pensent les enquêteurs —
contre le magasin de munitions.

La nature de l'explosif n'a pas
encore été déterminée. Le magasin
contenait une grande quantité de

munitions, mais pas d'explosifs. Les
munitions n'ont pas sauté.

L'ENQUÊTE
La police de sûreté du canton de

Berne a ouvert une enquête, sous la
direction du capitaine Boehlen. Des
agents de la police fédérale et de
l'intendance du matériel de guerre
du département militaire fédéral,
ainsi que le docteur Meyer, du
service de la police scientifique de
Zurich, se sont également rendus
sur les lieux.

Dès l'aube, la route de Glovelier-
Saulcy a été interdite à la
circulation. Elle devait être libérée
au cours de l'après-midi de
dimanche.

(Lire également en page 8)

LE COMMANDANT DJILLOUD NOMME
CHEF DU GOUVERNEMENT LIBYEN

BEYROUTH (AP). — Dans une dépêche datée de Tripoli, le journal libanais,
« An Nahar » a déclaré samedi que le colonel Kadhafi, l'homme fort de la Libye,
n'ayant pu prononcer une allocution radiodiffusée, avait quitté Tripoli dans la
semaine, ce qui a fait naître le bruit qu'il aurait été arrêté.

Le Conseil du commandement révolutionnaire, que préside le colonel Kadhafi,
avait annoncé mardi qu'un nouveau gouvernement allait être formé avec le com-
mandant Djalloud , numéro deux du régime, comme président du conseil. Il semblait
que le colonel Kadhafi devait rester président.

Plusieurs jours ayant passé sans que soit annoncée la composition du nouveau
gouvernement, des bruits avaient commencé à courir. On disait notamment que le
colonel Kadhafi voulait que des techniciens civils soient désignés aux principaux
postes, alors que les autres membres du Conseil souhaitaient une plus grande
représentation militaire. Kadhafi avait alors disparu au volant de sa voiture.

PRIORITÉ AUX CIVILS
Selon « An Nahar » il est réapparu mercredi,

avec sa famille, dans la station balnéaire de
Kirkarsb, mais la radio de Tripoli restait silen-
cieuse sur la situation politique.

Dimanche enfin, dans son bulletin de 13 h,
la radio libyenne a annoncé qu'en vertu d'un
décret signé par le Conseil de la révolution
libyenne, le commandant Djalloud était nommé
président du conseil.

Komarov était un
condamné à mort

NEW-YORK (AFP). — Le jour ou le cosmonaute Komarov s'est
écrasé au sol avec son « Soyouz-un », les Russes savaient, environ
deux heures auparavant, que la panne détectée empêcherait ses
parachutes de s'ouvrir , révèle un ancien employé de l'« Agence de
sécurité nationale » (NSA) américaine dans une interview à la revue
« Remparts ». Le Centre spatial soviétique était en contact vidéo-
téléphonique permanent avec le « condamné à mort », précise-t-il.
L'enregistrement que les services secrets américains ont fait de ces
deux heures dramatiques, révèle que M. Kossyguine a eu une con-
versation personnelle avec Komarov. M. Kossyguine pleurait. Il a
dit à Komarov qu'il serait un héros, que l'URSS était fière de lui et
ne l'oublierait jamais. La femme de Komarov a également eu une
conversation avec lui pendant un bon moment. Le cosmonaute lui a
fait des recommandations concernant leurs enfants. C'était poignant.

Ce n'est que vers la fin que Komarov a flanché. Il n dit : « Je ne
veux pas mourir. Il faut que vous trouviez une solution. » Puis il y
a eu un cri et tout était fini. C'était le 23 avril 1967...

L'interview couvre seize pages de « Remparts ». L'ex-agent de la
NSA, branche peu connue des services secrets américains, n'est natu-
rellement pas nommé. Il a décidé de démissionner après avoir
découvert au Viêt-nam que « ce n'est plus un jeu passionnant
d'écouter, mais un instrument qui sème la mort ». Il démonte le
mécanisme de la NSA qui, selon lui, est le plus puissant, le plus
perfectionné des services secrets du monde.

Ceux qui vouluient enlever
le fils de John Kennedy !

ATHÈNES, (Reuter). — Douze personnes ,
dont quatre étudiants ouest-allemands qui ,
selon la police, avaient projeté l'enlèvement
de personnalités grecques, ainsi que de John
Kennedy, fils du président assassiné qui
passe souvent des vacances en Grèce où se
trouve sa mère, remariée à Aristote Onassis,
ont été arrêtées à Athènes.

Les Allemands ont été appréhendés le 7
juillet. Us appartenaient à une organisation
anarchiste, travaillant en liaison avec un
groupe clandestin grec, qui a revendiqué la
responsabilité d'attentats à la bombe dans

De gauche à droite et de haut en bas : Suzanne Bausinger 19 ans de
Tubingen, Werner Robbers de Tubingen, Ernest Luwigzorer de Stuttgart,

et Jurgen Obermayer de Tubingen.
(Téléphoto AP)

la capitale , a déclaré un porte-parole du
gouvernement grec.

Cette organisation clandestine, a-t-il
ajouté , voulait recueillir des fonds à
l'étranger pour l'achat d'exp losifs qu 'elle
comptait placer dans des édifices publics à
Athènes.

Les huit Grecs arrêtés sont membres de
l'organisation communiste « La Nouvelle
gauche ». Us auraient eu des liens avec les
guérilleros Tupamaros d'Amérique latine.
Us seront jugés en même temps que les
quatre Allemands à une date qui n'a pas
encore été fixée.

Mort d'un « caïd »
NEW-YORK (AFP). — L'un des grands

chefs de la mafia aux Elats-Unis , Thomas
<; Tommy Ryan » Eboli , a été trouvé mort
tôt dimanche matin à Brooklyn , le corps
criblé de balles.

Le cadavre , découvert au cours d'une
ronde de police , gisait sur le trottoir d'une
avenue , dans un quartier résidentiel.

Eboli , qui était âgé de 61 ans, était l'un
des chefs de la « famille » de mafia de feu
Vito Gcnovese.

(Téléphoto AP)

Hit parade de l'été
Belgrade et Malaga

Voici quelques-unes des températures
relevées en Europe dimanche à 13
heures :

Zurich couvert 19 degrés ; Genève
nuageux 20; Locarno calme, pluie, 18;
Nice clair 26; Pa ris peu nueageux 25;
Londres nuageux 23 ; Amsterdam clair
24; Bruxelles peu nuageux 25; Berlin
clair 27 ; Munich clair 25 ; Copenhague
clair 21 ; Stockholm clair 25 ; Vienne
clair 30; Rome 25; Barcelone peu
nuageux 25 ; Belgrade peu nuageux 32 ;
Athènes averses 25; Moscou clair 30;
Lisbonne couvert 20 ; Madrid calme,
clair 28 ; Ma laga clair 32.

En vue du
24 septembre

LES IDÉES ET LES FAITS

C'est décidé cette fois, le Conseil fé-
déral a fixé au 24 septembre le scru-
tin sur l'initiative qui tend à interdire,
en principe, les exportations d'armes.

Le projet constitutionnel sur lequel le
peuple se prononcera a son origine
dans l'affaire Bùhrle qui, en automne
1968, mettait en émoi l'opinion publi-
que. Fraude et falsification avaient
permis à une entreprise que l'on
croyait de renommée inattaquable de
tourner des dispositions légales
évidemment insuffisantes. La politique
s'est saisie du cas, non pour régler
leur compte aux fautifs — ce fut le
rôle de la justice — mais pour tenter
de resserrer les mailles d'un filet à
travers lequel, on venait d'en avoir la
preuve, les gros poissons eux-mêmes
parvenaient à passer.

Une telle entreprise ne pouvait satis-
faire les esprits en quête d'absolu. Un
comité se forma pour proposer au sou-
verain d'insérer , dans la charte natio-
nale, des dispositions qui doivent
bannir tout trafic de matériel de guerre
excepté avec les pays neutres qui
s'engageraient à garder pour eux ce
que notre industrie leur livrerait.

Voilà de quoi satisfaire les exigences
d'une morale disons « collective » et
non pas « internationale », car même si
la Suisse met les douaniers et les gen-
darmes entre ses marchands de canons
et leurs clients étrangers, le pauvre
monde ne s'en portera guère mieux,
car il se trouvera toujours quelque
grande puissance pour truffer d'engins
de mort ces « zones » où elles enten-
dent maintenir leur influence.

Mais l'initiative est critiquable, vul-
nérable même dans sa forme et dans
son fond. Ses promoteurs ne sont pas
les derniers à l'avoir constaté puisque
déjà, ils cherchent querelle au Conseil
fédéral parce qu'il appelle le peuple
aux urnes à la rentrée des vacances,
donc à une date à laquelle, disent-ils,
il n'aura pas eu le temps de parfaire
son information et de construire son
jugement. On sent là déjà la recherche
d'un prétexte pour expliquer un éven-
tuel échec.

En revanche, ce que certains
citoyens auront bien sujet de regretter,
c'est de ne pas trouver une véritable
solution de rechange.

Sans doute, les Chambres viennent-
elles d'adopter une loi qui reprend, en
essayant de les rendre plus efficaces,
les principales dispositions des arrêtés
réglant jusqu'ici le commerce des
armes et du matériel de guerre. Mais
dès l'ouverture du débat devant le
Conseil national, en mars dernier, un
député a posé la question : Cette loi
qu'apporte-t-elle de nouveau ? Pas
grand chose, a dû constater l'orateur,
M. Aubert, libéral neuchâtelois et, de
plus, professeur de droit constitution-
nel.

Ce n'est donc pas suffissent pour
assurer les positions de ceux qui ne
veulent pas d'un texte constitutionnel
ignorant délibérément certaines réalités
comme aussi les règles d'une logique
élémentaire selon lesquelles on ne
peut, tout à la fois, déclarer vouloir la
fin et refuser systématiquement les
moyens. Mais pour justifier pleinement
son opposition à l'initiative, il aurait
fallu pouvoir s'appuyer sur un terrain
vraiment ferme. Avec M. Aubert, je dois
reconnaître que ce n'est pas le cas.

Georges PERRIN
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Crime atroce à Winterthour :
sommelière tuée par un marin
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Drames dans les Alpes : quatre alpinistes
se tuent
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Surprenant commentaire à propos de la
ligne du Franco-Suisse

avant de partir en vacances
faites votre change à rTLB.S.
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Aujourd'hui le début
de notre série

Feu...
l'absinthe

Uiî récit captivant
de notre collaborateur
Georges Droz

« C'est une page savoureuse à
laquelle il nous plaît de rendre
hommage », écrit le peintre Robert
Fermer à propos de cette étude.
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COLOMBIER
L'évolution

du volley-ball
(c) A la suite de la démolition de l'ancienne
salle de gymnastique, les actifs et dames de
la Société fédérale de gymnastique
manquèrent d'heures d'entraînement. Afi n
de conserver une activité entre les sections,
M. B. Burri , proposa la formation d'un
groupe de volley-ball mixte.

Après plusieurs mois d'entraînement , les
résultats deviennent concluant ; ainsi
l'assemblée générale de la SFG de 1971,
sous l'impulsion de son président , M.
Georges Ieslsch , accepte de créer une sous-
section de volley-ball. C'est M. Ch. Jean-
mairet qui en prend la responsabilité et la
direction. Dès maintenant , les sportifs
suivent très régulièrement l'entraînement et
le groupe des adeptes augmente rapidement.
Plusieurs membres de la SFG suivent un
cours d' animateur, organisé par la
Fédération suisse de volley-ball , dans le but
de faire progresser ce sport à Colombier.

L'équipe masculine se porte bien et se
classe honorablement dans les différents
tournois et championnats. Les dames, elles,
ont gagné pratiquement tous les tournois et
ont remporté , deux années consécutives, le
titre cantonal. A la suite de leur bon
comportement dans la poule de promotion ,
elles sont montées, cette année, en ligue
nationale B. A l'avenir la tâche sera plus
difficile et la sous-section espère s'entourer
de joueurs et joueuses chevronnés. Les
premières rencontres importantes auront lieu
au début de novembre.
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Concrétisant l'idéal coopératif , les caisses
Raiffeisen suisses s'efforcent , dans leurs di-
vers cercles d'activité , de participer active-
ment au développement économique régio-
nal. Il est réconfortant , à l'époque des
grandes concentrations , de constater qu 'une
entreprise conçue à l'échelle humaine soit
encore en mesure de subsister et de pros-
pérer. Outre leurs fonctions purement éco-
nomiques et la place qu 'elles occupent au
sein du système bancaire national , les cais-
ses de crédit mutuel jouent un rôle sur le
plan social.

Administrées et gérées par des personnes
de la commune où elles déploient leur
activité , elles sont parfaitement à même de
comprendre les problèmes de leurs adhé-
rents. Appuyées par une Coopérative de
cautionnement autonome, elles pratiquent ,
notamment dans le domaine du petit crédit ,
une politique très libérale.

Les 1148 caisses Raiffeisen réparties dans
toutes les régions du pays sont groupées en
une organisation nationale, l'Union suisse
des caisses de crédit mutuel qui vient de
publier son rapport annuel. L'effectif des
sociétaires s'est accru de 5628 et atteint
161.760.

En dépit des événements monétaires et du
climat d'insécurité qui a régné sur le
marché de l'argent et des capitaux , les ré-
sultats enregistrés sont encourageants. Le
chiffre d'affaires affiche un élargissement de
2,5 milliards et s'élève à 15,7 milliards de
francs , montant presque trois fois supérieur
à la somme du bilan ; lequel , pour la pre-
mière fois, franchit le cap des 5 milliards
de francs (5,4 milliards) .

ACCROISSEMENT DES DÉPOTS

La persistance de la haute conjoncture et
les excellentes possibilités de gain qu 'il en
est résulté , de même que l'exercice favo-
rable qu 'ont enregistré la plupart des sec-
teurs économiques, ne sont pas étrangers à
l'accroissement important des dépôts d'épar-
gne qui atteignent 3,2 milliards de francs , en
augmentation de 297 millions ou 10,25 %
par rapport à 1970. Ils représentent à eux
seuls près de 60 % du bilan global. La
pénurie de capitaux a provoqué , en début
d'année, une hausse généralisée des taux
créanciers. Subissant une amélioration de
171 millions ou de 17,61 %, les obli gations
de caisse ont porté sur un montant total de
1141 millions de francs , représentant quel-
que 21 % de la somme du bilan. En valeur
relative, le plus fort accroissement revient
aux fonds placés sur carnets de dépôts qui
affichent une progression de 55,8 millions
ou de 23,5% pour atteindre 292,7 millions de
francs. Ainsi, l'essor vigoureux enregistré
par le secteur des fonds confiés est vrai-
ment remarquable , si l'on songe au taux
d'inflation qui ronge le pouvoir d'achat de
notre monnaie. C'est dire si le sens de
l'épargne est fortement ancré dans l'esprit
de nos populations rurales.

L'essentiel des fonds confiés est réinvesti
en placements hypothécaires. Ce comparti-
ment de l'actif qui représente un peu plus
de 58 % de la somme du bilan note un élar-
gissement de 267 millions ou de 9,2 % par
rapport à 1970 et représente une créance
totale de 3154,3 millions de francs répartis
sur 95.870 postes , soit une moyenne de
32.900 fr. par compte. Les taux ont oscillé
entre 4% et 6%. Les investissements toujours
plus importants qui incombent aux com-
munes ont provoqué un accroissement sen-
sible des avances qui leur sont octroyées.

Ce . secteur subit une hausse de 70,9 raillions
ou de 17 % pour s'élever à 486,7 millions de
francs.

¦Le compte d exploitation laisse apparaître
un excédent net de 16,8 millions de francs.
L'élargissement est quelque peu inférieur à
celui de l'année précédente (10,6 % contre
13,6 % en 1970), en raison principalement de
l'augmentation générale des charges et de
l'adaptation retardée des taux débiteurs.
Viré au fonds de réserve après rétributi on
du capital social , ce bénéfice n'en a ' pas
moins permis un renforcement substantiel
des fonds propres.

UN REVIREMENT COMPLET
Si le début de l'exercice fut caractérisé

par une pénurie de capitaux et une forte
tendance à la hausse des taux créanciers , un
revirement complet s'est opéré en fin d'an-
née sous l'influence de la crise monétaire
internationale. En effet , le rapatriement des
capitaux suisses et l'afflux de fonds étran-
gers recherchant la stabilité de notre mon-
naie ont provoqué un accroissement impor-
tant des liquidités bancaires. Bien que
n 'ayant guère profité de cette manne, les
caisses Raiffeisen sont néanmoins parvenues
à renforcer leur capacité de paiement. Au
31 décembre dernier , leurs disponibilités
étaient de 1139,8 millions de francs , soit
178,8 millions de plus qu'au terme de l'exer-
cice précédent. Elles ont même été en me-
sure, durant l'année, d'amortir assez

substantiellement les dettes qu'elles avaient
contractées auparavant auprès de la cen-
trale , en ramenant celles-ci de 56,6 millions
à 34,6 millions de francs. Abstraction faite
de l'encaisse et des avoirs en compte de
chèques postaux , le solde de leur liquidité
est déposé en compte à vue (227 millions)
et à terme (783,4 millions de francs) auprès
de la Caisse centrale de l'Union suisse qui
joue ainsi le rôle d'office de compensation
monétaire du mouvement. Cette dernière
affiche un bilan de 1220 millions de francs.
L'excédent net réalisé de 3.010.980 fr. a été
utilisé comme suit , selon décision de l'as-
semblée annuelle des délégués : 1,7 million
de francs en tant que rémunération du ca-
pital social , 1,2 million attribué au fonds de
réserve et 110.980 francs reportés à nou-
veau.

La Fédération neuchâteloise des caisses
Raiffeisen compte 34 caisses groupant 3220
sociétaires. En augmentation de 5,2 millions ,
le bilan global s'élève à 70,7 millions , alors
que le chiffre d' affaires est de 140,2 millions
de francs. L'avoir des 14.151 épargnants re-
présente un montant de 46,5 millions , affi-
chant ainsi une progression de 3 millions
pour 1971. Alimentées du bénéfice net in-
tégral de 265.777 fr. 36, les réserves attei-
gnent 2,S millions de francs.

Activité des caisses Raiffeisen en 1971

Plusieurs drames de la montagne
assombrissent le week-end valaisan

De notre correspondant :
Des morts et des blessés samedi et

dimanche clans les Alpes notamment en
Valais.

Une cordée d'alpinistes hollandais a
dévissé dans la région du Freudenhorn au-
dessus de Kandcrsteg. L'accident a fait un
mort et trois blessés. Les victimes ont été
ramenés dans la vallée par un hélicoptère
de la garde aérienne suisse de sauvetage.

A l'Aiguille de la TSA au-dessus d'Arolla,
deux alpinistes français dont un maréchal
des logis et un aspirant-guide firent une
chute de 400 mètres environ dans un
couloir après avoir été pris sous une chute

de pierre. Le jeune aspirant a été tué sur le
coup et ramené à la morgue de Sion par
un hélicoptère d'Air-Glaciers, Son camarade
est blessé.

On ne peut encore communiquer l'identité
des hollandais et des Français les démarches
pour informer les familles n'étant pas
terminées.

Le président du parti socialiste lait
un cadeau empoisonné au gouvernement

L'affaire des capucins ^révolutionnaires  ̂
de Romont

De notre correspondant :
Ce qui devait se produire est arrivé :

l'affaire des deux jeunes frères capucins
du couvent de Romont, accusés de menées
gauchistes par la bourgeoisie du chef-lieu
glânois , fait tache d'huile. Au lieu de dé-
placer les deux prêtres, comme la bour-
geoisie le souhaitait, le provincialat des ca-
pucins suisses répliquait vertement et pre-
nait la défense des « accusés », tout en
souhaitant que la bourgeoisie revoie sa po-
sition. Jusqu'ici, celle-ci est restée silencieu-
se.

Mais derechef , un député socialiste, M.
Gérald Ayer, président du parti, a fai t
au Conseil d'Etat un cadeau de vacances
dont il se serait volontiers passé. Un ca-
deau qui ressemble étrangement à celui qui
échut au gouvernement dans l'affaire Pfuert-
ner. A la différence près qu'il s'agit cette
fois de capucins, braves frères prêcheurs
dont on attendait une docilité exemplaire.

Le président du parti socialiste, en effet ,
établit d'emblée l'analogie avec l'affaire
Pfuertner dans laquelle, écrit-il, « le Conseil
d'Etat refusa à juste titre de partager les
vues d'une minorité sectaire et d'intervenir
en un domaine où l'Etat n'a — heureuse-
ment 1 — aucune lumière particulière ».

Quant à l'affaire des capucins de Ro-
mont, elle donne lieu, selon M. Ayer, « a
des manifestations de fanatisme aveugl e,
à une mise en accusation à partir d'amal-
games insoutenables, au colportage de ca-
lomnies odieuses, comme y excellent les
pays totalitaires dans leur lutte anti-reli-
gieuse ». Le député reproche aux autorités
locales de Romont d'invoquer leur droit
de propriété sur les immeubles où logent
les capucins « pour chercher à étouffer
une liberté d'opinion et d'expression dont

les manifestations prenaient subitement un
caractère politique , tant elles tranchaient
avec la tradition de propos bénisseurs et
accommodants ».

« LE DÉSORDRE ÉTABLI »...
Puis M. Ayer annonce la couleur : « Par-

tout dans le monde, l'Eglise prend peu à
peu conscience des exigences temporelles
du message évangélique. C'est toujours du
côté des opprimés et des laissés-pour-comp-
te — et non des partisans d'un armement
à outrance qui prépare les carnages de de-
main — que se rangent ses témoins les
plus authentiques. Partout également, lorsque
les clercs s'en prennent « au désordre éta-
bli », la prédication ou l'action pour la
justice est volontairement confondue avec
la propagande d'extrême- gauche, voire avec
une volonté de subversion ».

AUTRES ÉVÉNEMENTS ANNONCÉS
Selon M. Ayer, ces événements en an-

noncent d'autres, « s'il est vrai que déjà
certaines autorités scolaires locales, attachées
à un enseignement religieux dans sa fo rme
traditionnelle , font désormais la leçon aux
clercs et sanctionnent leur refus de s'y con-
former par un renvoi pur et simple ».

QUESTIONS A L'ÉTAT
Dans une série de questions , formulées

de telle sorte qu'elles contiennent la répon-
se souhaitée, M. Ayer demande au Con-
seil d'Etat s'il ne lui apparaît pas oppor-
tun de réexaminer les rapports entre l'Egli-
se et les communautés publiques, de maniè-
re à « laisser moins de place à l'arbitraire ».
Il souhaite que l'Université, et particuliè-
rement sa Faculté de théologie, soient plus
largement autonomes, de manière à per-

mettre sans encombre la recherche, l'en-
seignement de la vérité « et la nécessaire
critique sociale ». Il demande enfin s'il
ne serait pas nécessaire de prendre des
mesures pour garantir la liberté d'opinion
et d'expression des membres des commu-
nautés religieuses.

A L'OPPOSÉ....
<t L'Indépendant », hebdomadaire libéral-

radical de Fribourg, commente sévèrement
1'att.itude des supérieurs des capucins, flé-
trissent leur « arrogance » et leur « dureté »
à l'égard de la bourgeoisie et du Conseil
communal de Romont. On y lit : « ...Le
supérieur suisse de l'ordre des capucins
prend fait et cause pour les deux excités
de Romont , signataires notamment du mani-
feste des 32. Aujourd'hui donc, les deux
frères gauchisants bénéficient de l'appui
d'une haute autorité eccléciastique. L'évé-
nement est très grave et illustre la nou-
velle orientation prise par l'Eglise catholi-
que. Cette attitude risque tôt ou tard
de remettre en question les rapports exis-
tant entre notre société civile , libre et dé-
mocratique , et l'Eglise ».

M.G.

Agression éclair à Lucerne

SU ISSE ALEMANIQUE!

(c) Deux inconnus activement recherchés ,
ont tenté et réussi samedi après-midi , en
pleine ville de Lucerne une agression, qui
devait leur rapporter la somme de 1020
francs. Il était 15 h 30, lorsque les deux
inconnus pénétrèrent dans un magasin
d'habillement de la Hirschmattstrasse à
Lucerne. Sans dire un mot , l'un des hom-
mes sortit un revolver de sa poche et
menaça la vendeuse, seule au magasin.
Appuyant l'arme contre la nuque de la
vendeuse, il la fit entrer dans une cabine du
magasin, pendant que son compagnon vidait
le tiroir contenant la recette. L'agression qui
n'a duré que quelques secondes, n'a heu-
reusement pas fait de victimes. Les deux
hommes disparurent avant que la police
puisse être alertée.

Lorsque les détectives arrivèrent sur place,
les malandrins, qui semblent être des pro-
fessionnels , avaient disparu.

Ces deux hommes, qui sont armés,
peuvent être dangereux. Tout renseignement
utile est à transmettre au poste de police le
plus proche.

Noyade dans le lac
de Sihl

WILLERZELL (SZ) (ATS). — Dimanche
matin, nn garçon de 8 ans, Pierro Délie
Hnt 'e, de nationalité italienne, est tombé
dans le lac de Sihl, à Willerzcll (SZ), et
s'est noyé. Ses parents séjournent actuelle-
ment à Einsiedcln.

Observatoire de Neuchâtel. — 15 juillet.
Température : moyenne : 16,2 ; min. : 13,3 ;
max. : 21,9. Baromètre : moyenne : 722 ,1.
Vent dominant : direction : est-nord-est ;
force : modéré à assez fort. Etat du ciel :
clair le matin. Dès 13 h couvert .

Observatoire de Neuchâtel. — 16 juillet.
Température : moyenne : 18,3 ; min. : 15,1 ;
max. : 22,5. Baromètre : moyenne : 720 ,4.
Vent dominant : direction : est-nord-est ;
force : modéré à assez fort. Etat du ciel :
couvert le matin. Dès 13 h , très nuageux ,
brumeux.

Niveau du lac 15 juillet 429.34
Niveau du lac 16 juillet 429.33

Prévisions météorologiques. — Nord des
Alpes, Valais , nord et centre des Grisons :
le temps sera ensoleillé ou en partie
ensoleillé. L' après-midi et le soir , des orages
pourront éclater localement. La température ,
en plaine , comprise entre 12 et 16 degrés
tôt le matin , atteindra 23 à 28 degrés
l'après-midi. Limite de zéro degré vers 3500
mètres. Vents d'est faibles.

Observations météorologiques

FENIN

Excès de vitesse
A la suite d'une vitesse excessive, M.

T. B., qui roulait hier à 18 h sur la
route Fenin-Neuchâtel, a perdu la maî-
trise de son véhicule qui a quitté la
chaussée dans un virage en « S ». Il n'y
a heureusement pas de blessés. La
voiture est endommagée.

MONTMOLLIN
Au Conseil communal

Au cours d'une récente séance, le Conseil
communal de Montmollin s'est constitué de
la manière suivante :

M. Claude Lœvre, président (eaux) ; M.
Pierre Gerber, vice-président (police) ; M.
Jean Glauser, secrétaire-caissier ; M. Jean-
Pierre Stubi (forêt) ; M. Charles Etter (tra-
vaux publics).

VILLIERS
Au Conseil général

Quatre sièges sont devenus vacants au
Conseil général à la suite de la nomination
au ConseU communal de MM. Charles
Maurer, Jean-Pierre Geiser, Marcel
Perrenoud et Antoine Pellegrini.

Vu le désistement de MM. Louis Cuche
et Roger Junod, MM. Robert Perret, Yvette
Burger, Victor Badel et Denis Schneider,
suppléants de la liste d'entente communale,
ont été élus conseillers généraux.

BOUDEVILLIERS
Nouveau conseiller

M. Pierre Muhlematter , suppléant de la
liste radicale, a été nommé conseiller
général à Boudevilliers. Il occupera le siège
laissé vacant par M. Claude Sandoz,
nommé au Conseil communal.

Pharmacie de .service : Marti , Cernier.
Permanences médicale et dentaire i votre

médecin habituel.

Réception des ordres : jusqu'à 22 heuresRéception des ordres : jusqu'à 22 heures

(c) Nous avons signalé comment un
alpiniste américain avait connu la mort
durant le week-end au Ccrvin en voulant
escalader le massif en espadrilles. Son
corps, d'ailleurs, vient d'être ramené dans la
vallée.

Dimanche, on apprenait qu'un autre
accident mortel s'était produit en montagne
dans des circonstances un peu analogues.

En effet , uu touriste allemand de 13 ans
s'est tué dans la région de Saas-Grund. Ce
jeune homme Ralf Hirschfeid , domicilié à
Duisbourg, était parti en excursion avec
tout un groupe d'étrangers. Il ne portait
que des souliers bas. Arrivé dans la région
de Triftalp, le malheureux glissa et dérocha.
Il fit une chute d'une vingtaine de mètres et
fnt tué sous les yeux de ses camarades.

Un hélicoptère a ramené son corps dans-
la vallée. Il est placé actuellement à la
morgue de Naters aux côtés des dernières
victimes de la catastrophe de Betten.

Encore un drame
de la montagne

SAINT-MAURICE (ATS). — Il y a trois
jours M. Fernand Launaz, 78 ans, de Vion-
naz, près de Saint-Maurice , était victime
d'un accident alors qu 'il roulait à cyclomo-
teur. Il a succombé dimanche à ses bles-
sures.

Septuagénaire tué
à cyclomoteur

Madame Jean-Pierre Deriaz-Keller, à
Colombier ;

Monsieur Jean-Luc Deriaz, à Co-
lombier ;

Madame Berthe Deriaz, à Lausanne ;
Monsieur et Madame Francis Dutoit-

Deriaz , à Lausanne ;
Monsieur et Madame Bernard Dutoit-

Schmalz, à Berne ;
Madame Hulda Keller, à Saint-Gall ;
Monsieur et Madame Erwin Wurth-

Keller et leurs filles Marianne et Béa-
trice, à Saint-Gall,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la grande douleur de faire part du
décès de

Monsieur

Jean-Pierre DERIAZ
leur cher époux, papa, fils, beau-fils ,
frère, beau-frère, oncle, cousin, parent et
ami , survenu dans sa 55me année.
" 20'13'lColombiér,Te 16 juillet 1972.

(Rue du Chaillet 3)
Bienheureux ceux qui ont souf-

fert patiemment.
Jacques 5 : 11.

L'enterrement aura lieu mardi 18 juil-
let.

Culte au temple de Colombier, à
14 heures.

Domicile mortuaire : hôpital des Câ-
dolles, Neuchâtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Amour de mon Sauveur, je ver-
rai sans nuage

Triompher ta splendeur I
Dans la maison du Père, au

bout de mon voyage,
Je pourrai contempler, célébrer

d'âge en âge
L'amour de mon Sauveur !

Dans sa bonté , il a plu au Seigneur
de reprendre à Lui , à l'âge de 81 ans
après une courte maladie

Madame

Alice GLARDON-HENRY
leur chère maman , grand-maman, arrière-
grand-maman, belle-mère, belle-sœur,
tante , cousine et parente.

Gorgier, le 16 juillet 1972.
(Vieille-Route 9)

Monsieur et Madame Lucien Glardon-
Rosselet, à Peseux, leurs enfants et pe-
tits-enfants, à la Chaux-de-Fonds ;

Mademoiselle Nelly Glardon , à Gor-
gier ;

Monsieur et Madame Gustave-Ad.
Tschanz-Glardon , à Gorgier, leurs en-
fants et petits-enfants, à Wâdenswil,
Vevey et Gorgier ;

Monsieur et Madame Jean Berney et
leurs enfants, à Neuchâtel ;

Madame veuve Lucien Henry-Nardin,
à Lausanne , ses enfants et petits-enfants ;

Les enfants et petits-enfants de Mon-
sieur Georges Henry ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-
petits-enfarits de feu Monsieur Jean Glar-
don ;

Monsieur et Madame André Glardon ,
à Gorgier, leurs enfants et petits-enfants
et arrière-petits-enfants ;

Les familles parentes.
Vous êtes sauvés par la grâce ,

par la foi et cela ne vient pas de
vous, c'est le don de Dieu.

Eph. 2 : 8.

L'ensevelissement aura lieu à Saint-
Aubin le mardi 18 juillet.

Recueillement pour la famille à 12 h 45,
à la salle de réunions, Vieille-Routes 5,
à Gorgier.

Service au temple de Saint-Aubin, à
13 h 30, où le corps sera déposé.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

t
Monsieur Felice Sigismondi et ses

enfants, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Maurice Sigis-

mondi ;
Mademoiselle Mariella Sigismondi ,
ainsi que les familles parentes , alliées

et amies, ont le profond chagrin de faire
part du décès de

Madame

Felice SIGISMONDI
née Batistina COMINI

leur chère et bien-aimée épouse, maman ,
belle-maman, sœur , belle-sœur, tante ,
cousine, parente et amie, que Dieu a
reprise à Lui munie des saints sacre-
ments de l'Eglise, dans sa 44me année,
après une cruelle maladie supportée avec
un grand courage.

2000 Neuchâtel , le 16 juillet 1972.
(Champréveyres 14.)

L'inhumation aura lieu mardi 18 juil-
let en Italie.

Domicile mortuaire : Hôpital des Câ-
dolles.

Il ne sera pas envoyé de lettre de
faire part, cet avis en tenant lieu

R. I. P.

Dieu est pour nous un refuge
et un appui ,

Un secours qui ne manque ja-
mais dans la détresse.

Psaumes 46 : 2.
Madame Albert Krieger-Gfeller ;
Madame et Monsieur Reynold Mon-

nier-Krieger, à Neuchâtel ;
Mademoiselle Clara Krieger, à Neu-

châtel ;
Mademoiselle Hanny Krieger, à Neu-

châtel ;
Madame veuve Philippe Krieger, ses

enfants et petit-fils, au Locle et à la
Chaux-de-Fonds ;

Madame veuve Théodore Krieger-
Prottaz, au Locle ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Ernest Krieger, à Bex, Serrières et Ge-
nève ;

Monsieur et Madame Fritz Gfeller et
leurs enfants, à Peseux ;

Monsieur et Madame Maurice Gfeller,
leurs enfants et petite-fille, au Locle ;

Monsieur et Madame Emile Briner-
Gfeller, leurs enfants et petits-enfants, à
Genève,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur

Albert KRIEGER
leur très cher époux, frère, beau-frère,
oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a
repris à Lui, dans sa 70me année.

2003 Neuchâtel, le 15 juillet 1972.
(Port-Roulant 34)

Que ton repos soit doux com-
me ton cœur fut bon.

L'incinération aura lieu lundi 17 jui llet.
Culte à la chapelle du crématoire ,

à 15 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard.
Prière de ne pas faire de visites

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
¦»¦¦*»¦—¦¦¦¦—«¦¦¦ ¦III ¦ iniiiMBawmreflLTO

Monsieur et Madame Pierre Evard-
Robb, à Zollikerberg ;

Mademoiselle Christine Evard, à
Saint-Aubin ;

les enfants, petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu David-Louis Evard-
Diacon ;

les petits-enfants et arrière-petits-en-
fants de feu Louis-Oscar Jacot-Bise ;

Madame Elisabeth Vermot, ses en-
fants et petits-enfants , à Zurich ;

Monsieur et Madame John Vermot et
leur fille, à Vevey ;

Madame Germaine Buhler, ses en-
fants, petits-enfants et arrière-petits-en-
fants, à Neuchâtel ; .

Madame Louise Macaire, à Maisons-
Laffitte ;

Madame Huguette Sauser, sa fidèle
collaboratrice et sa famille, à Cormon-
drèche,

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Monsieur Max EVARD
leur cher père, beau-père , frère, beau-
frère, neveu , cousin , parent et ami , que
Dieu a repris à Lui , dans sa 75me an-
née, après une longue et douloureuse
maladie supportée avec un courage
exemplaire.

2000 Neuchâtel , le 14 juillet 1972.
(Vy-d'Etra 50)

Moi j'ai confiance en la bonté
de l'Eternel ; j'ai de l'allégresse
dans le cœur, à cause de son
salut ; je chante à l'Eternel, car
il m'a fait du bien.

Ps. 13 : 6.
L'incinération aura lieu lundi 17 juil-

let.
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

JL Arrigo

MAISON HESS
pour vos

COURONNES , BOUQUETS ET GERBES
Treille 3 — Tél. 25 45 62

Monsieur et Madame Roger Brandt et
leurs filles, Madeleine et Christianne ;

Madame et Monsieur Leslie Felton,
en Angleterre ;

Monsieur et Madame George Felton
et leurs enfants, en Angleterre ;

Madame et Monsieur Gilbert Junod et
leurs enfants, à Bienne ;

Madame et Monsieur Benoît Zimmer-
mann et leurs enfants, à Chézard ;

Madame et Monsieur Gérard Masme-
jan , à Cernier ;

Mademoiselle Colette Brandt , à Ge-
nève ;

Monsieur et Madame Henri Brandt , à
Saint-Quentin (France) ;

Les familles Wild , Seiler, Coindet ,
Egli , Wieland, ainsi que les familles
parentes et amies,

ont le chagrin de faire part du dé-
cès de

Madame

Marie BRANDT
née WILD

leur chère et bien-aimée maman, belle-
maman, grand-maman, arrière-grand-
maman, tante , parente et amie , que Dieu
a reprise à Lui, dans sa 96me année,
après quelques mois de maladie.
Neuchâtel , le 15 juillet 1972.

(Quai Philippe-Godet 14.)
Psaume 23.

L'incinération aura lieu lundi 17 juil-
let.

Culte à la chapelle du crématoire
à 16 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

DELLEY

(c) Dans la nuit de samedi a dimanche, vers
2 h , un agriculteur de Grandcour (Vaud),
M. Jean-François Rochat , a eu la désagré-
able surprise de trouver sa voiture forte-
ment endommagée. Le véhicule se trouvait
dans un parc, à Delley (FR) , où se déroulait
une fête de la jeunesse. Il a été heurté par
une voiture de couleur crème qui doit être
elle-même assez endommagée. Les témoins
ou les personnes pouvant donner des ren-
seignements sont priés de téléphoner à la
gendarmerie d'Estavayer-le-Lac , tél. (037) 63
13 05.

Chauffard recherché

Drame de la route
au San Bernardino

SAN BERNARDINO (ATS). —Une voi-
ture décapotable, qui descendait la route du
Sau Bernardino en direction de Mesocco,
est sorde de la route, samedi après-midi et
est tombée dans un précipice. Ses deux
occupants ont été éjectés. Le conducteur,
M. Benuccio Liguori, âgé de 19 ans, ressor-
tissant italien domicilié à Kloten, a été tué
sur le coup. Son passager a été grièvement
blessé et conduit à l'hôpital cantonal de
Bellinzone. . .,,., ; ,,: j  .inïiii,' »J Marnai

Réception des ordres : jusqu'à 22 heures

Mon âme, bénis l'Eternel et
n'oublie aucun de ses bienfaits.

Ps. 103 : 2.
Monsieur et Madame Jean-Claude

Jaggi-Springmann et leurs fils Jean-Marc,
Patrick et Eric, à la Chaux-de-Fonds.

Monsieur Henri Kohler, à Valangin ,
ainsi que les familles parentes, alliées

et
^ 

amies ont le chagrin de faire part du
décès de

Madame veuve Lina JAGGl
née KOHLER

leur chère maman, belle-maman, grand-
maman, sœur, belle-sœur, tante, cousine
et amie, que Dieu a reprise à Lui, dans
sa 81me année.

La Chaux-de-Fonds et Neuchâtel, le
16 juillet 1972.

L'ensevelissement aura lieu le mardi
18 juillet à Neuchâtel.

Culte à la chapelle du crématoire à
10 heures.

Domicile mortuaire : Pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Domicile de la famille : Plaisance 32,
2300 La Chaux-de-Fonds.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

LA JOUX

(c) Hier , vers minuit trente , une auto de la
Joux a heurté , à l'entrée de cette localité,
côté Ecasseys, une vache qui s'était
échappée de son parc. L'animal a dû être
abattue sur place. 7500 francs de dégâts,
vache y comprise.

CORMANON
Motocycliste blessé

(c) Hier , vers midi , un automobiliste de
Fribourg circulait de Cormanon en
direction de Beauregard. A la route de
Villars, l'auto obliqua à gauche au moment
où arrivait dans le même sens un
motocycliste , M. Pierre Dey, 20 ans,
domicilié à Fribourg.

Légèrement blessé, M. Dey a été
transporté à l'hôpital cantonal ; 1100 francs
de dégâts.

Vache tuée par une auto

Monsieur Lucien BONFILS
Monsieur et Madame

Michel BONFILS-RUFFIEUX
et les familles parentes

très touchés des marques de sympathie
qui leur ont été témoignées a l'occa-
sion du grand deuil qui vient de les
frapper, expriment leur profonde recon-
naissance à toutes les personnes qui
les ont entourés.
Colombier et Vallorbe, Juillet 1972.



Le Conseil général de Cortaillod a accepté
l'achat de terrains et voté plusieurs crédits

De notre correspondant :
Le législatif de Cortaillod a siégé vendre-

di soir sous la présidence de M. Claude
Jaccard ; 32 membres sur 41 étaient
présents.

Avant d'aborder un copieux ordre du
jour , le président donne lecture de la lettre
de démission du conseiller général Frédéric
Duruz socialiste (réd. Y aurait-il un ma-
laise au sein de ce parti ? M. Duruz fut
l' an dernier un excellent président du légis-
latif et figurait en tête de liste aux récentes
élections ; bien que n 'ayant pas brigué de
mandat à l'exécutif , il avait recueilli des
voix mais s'était désisté en faveur de M.
Ch. Henry qui fut nommé alors tacitement ).

Après une longue discussion , autorisation
est donnée à l'exécutif d'envisager l'achat
d' une parcelle de terrain de 14.000 m2 ceci
clans le but de lutter contre l'appétit des
promoteurs immobiliers qui ne se feraient
pas faute de mettre la main dessus !

Le financement de cette transaction devra
se faire au moyen d'un emprunt.

Une autre proposition d'achat d'une par-
celle de 1200 m2 dans le quartier en pleine
extension des Draizes , a fait l'objet d' un
renvoi , le prix semblant exagéré.

Autorisation es tdonnée de vendre une
parcelle de 2685 m2 à la Fondation « Mai-
son pour personnes âgées », au quartier des
Tailles.

Cipq demandes de crédits sont ensuite
accordées :

a) 11.500 fr. pour des travaux de remise
en état et le rafraîchissement de quatre
classes de l' ancien collège , classes qui seront
occupées dès le 21 août car le nouveau
collège aura déjà atteint son point de
saturation !

b) 19.000 fr. pour l'achat de mobilier de
salles d'école, selon rapport de la commis-
sion scolaire. Le subside qui sera demandé
au DIP viendra en déduction de cette
dépense.

c) 116.500 fr. pour le passage d'une
conduite d'eau au quartier des Landions.

d) 38.000 fr. pour l'aménagement d'un
chemin de quartier au Potat-Dessus.

e) 15.000 fr. pour l'établissement de plans
topographiques au 1/500 du territoire com-
munal.

A propos de ces plans , M. Debrot (rad)
demande qu 'on les rentabilise en faisant
payer une redevance aux organismes ou
entreprises qui en feraient usage. M. Bays
(soc) propose que la commune édite aussi
un petit plan de Cortaillod , à l'intention de
la population peu au courant des noms de
lieux tant il y en a de nouveaux ! Cette
excellente idée pourrait être exploitée aussi

sur le plan touristique.
La trésorerie communale manquant de

liquidités pour faire face aux dépenses
courantes , l'exécutif propose de contracter
un emprunt d'un million de francs immé-
diatement et informe l'assemblée qu'une
compagnie d'assurances est disposée à
avancer ces fonds. Cette « information » qui
n'était pas inscrite à l'ordre du jour est
jugée déplacée et les membres de la com-
mission financière, non consultés, critiquent
sévèrement l' exécutif.

L'urgence est accordée néanmoins pour
celte demande d'emprunt mais un amende-
ment de M. Vuilleumier (rad) est accepté,
proposant des contacts avec différents bail-
leurs de fonds. Il faut savoir faire jouer la
concurrence également dans l' attribution de
travaux , rétorque M. Eigenmann (rad) et il
serait normal que l' exécutif présente chaque
fois plusieurs soumissions à l' assemblée.

M. Gaston Mauron ayant donné sa démis-
sion de la commission scolaire , le législa-
tif a nommé à l'unanimité Mme Francine
Debrot pour repourvoir ce poste.

Lors de la dernière législature , et en ce
qui concerne le fameux passage à niveau
TN, au Bas-de-Sachet , l'assemblée avait
porté son choix pour la pose de demi-bar-
rières. Or, selon une communication de
l'exécutif , le passage sera pourvu de longues
barrières (nous en reparlerons en temps
voulu).

Le projet d'installations sportives
« privées » aux Landions présenté par un
groupe industriel de Neuchâtel , n'a pas
trouvé grâce devant les autorités de Cor-

taillod qui ont manifesté leur intention de
sauvegarder ce site magnifique en zone
réservée. A supposer que les intéressés
visent un endroit plus adéquat , les pour-
parlers ne sont pas rompus pour autant.

La population , très sensibilisée à propos
de cette affaire , est on ne peut plus satis-
faite de cette décision des autorités.

Le nouveau plan d'un quartier de villas
et quelques maquettes sont présentés à
l'assemblée par M. Kampf , directeur des
travaux publics. Ce point n'ayant pas été à
l'ordre du jour , le président Jaccard s'élève
contre cette procédure et somme le Conseil
communal de prévoir suffisamment à
l' avance les points à débattre afin que les
conseillers généraux puissent s'y préparer et
y réfléchir.

Deux motions de MM. Vouga et consorts
et Jeanneret et consorts sont acceptées et
remises au Conseil communal pour étude.
Elles font état de la sauvegarde et de
l'aménagement du territoire.

Est acceptée également une motion Ch.
Wyler et consorts proposant la gratuité des
transports publics pour tous les élèves se
rendant au CESCOLE (actuellement seuls
les élèves de la ' section préprofessionnel le
jouissent de cet avantage) .

Dans les divers M. V. .Maumary, conseil-
ler communal , informe l'assemblée qu 'un
surveillant des chantiers est prévu. M. H.-L.
Vouga (lib) rappelle que toute création
d'emploi est du ressort du Conseil général.

Suites aux habituelles remarques relatives
au problème de la circulation routière et au
bruit , le président clôt la séance à 23
heures.

Quand le soleil se couche sur le mage
La vérité sur Nostradamus

Le prince de Navarre montera sur le trône...
Lorsque, avec toute la cour, Charles

IX  vient en Provence, après le traité
d 'Amboise , c'est Nostradamus qu'il ré-
clame. Le roi le félicite publiquement et
le prop hète, s'aidant pour marcher d'une
canne en jonc des Indes à pommeau
d'or, conduit le souverain à travers Sa-
lon, en tenant son cheval par la bride,
sous les ovations de la foule.

Charles IX lui confère le titre de mé-
decin et conseiller ordinaire du Roy et
lui offre 300 écus d'or.

Il confond ses détracteurs, mais ne les
désa rme pas. C'est au cours de ce
voyage qu 'il demande à voir le jeune
prince de Navarre, alors âg é de 11 ans.

Conduit par M. de l'Estoile, gouver-
neur du fu tur  Henri IV , il pénètre dans
la chambre où le prince vient de s'éveil-
lei et le fait  mettre nu. Il l'observe pen-
dant un long moment, puis se tournant
vers le gouverneur, lui décla re : « Si
Dieu vous fai t  grâce de vivre assez long-
temps, vous aurez pour maître un roi de
France et de Navarre. »

La prophétie est d' autant plus remar-
quable que rien alors ne laissait prévoir
le règne , d' un Bourbon et encore moins
d' un Huguenot.

Peu après le passage de Charles IX en
Provence , catholiques et protestants s'af-
frontent en de sanglantes rencontres.
Nostra damus faillit bien être victime de
ces luttes fratricides. Il ne dut son salut
qu 'à sa renommée et aussi, à la pro-
tection du grand-duc de Savoie, et de sa
femme , Marguerite , de passage ' à Salon
où ils séjournèrent pendant quelques
mois.

Au cours des dernières années de son
ex istence, un fervent admirateur lui rend
de quotidiennes visites : Jean Aymes de
Chavigny. Il deviendra son ami, mais

également sera son disciple et son fidèle
biographe.

Dans le secret de son cabinet de tra-
vail, Nostradamus lui inculque ses se-
crets. Il lui indique notamment comment
construire le cercle de « Floram Pate-
re ». Ces deux mots sont en italique
dans le quatrain 32 des Présages et
constituent , prétendent certains auteurs,
la clef de l'énigme des prophéties.

Mais ni Chavigny, ni le f i l s  de Nos-
tradamus, César, ne livreront le secret en
pâture aux foules avides. Peut-être ne
l'ont-ils, en réalité , jamais connu ?

ET POURTANT
Atteint d'hy dropisie , Nostradamus ne

peut pra t iquement p lus quitter sa cham-
bre et il s'étein t le 2 juillet 1566 vers
4 heures du matin.

Salon lui fai t  de somptueuses funé-
railles et il est enterré suivant sa volon-
té, dans l'église des Cordeliers, dans la
tombe qu 'il avait fait  construire, enchâs-
sée dans le mur, entre la grande porte et
l' autel de sainte Marthe.

Ce que l'on sait moins, c'est que, dans
son testament du 17 juin 1566, Nostra-
damus avait d'abord exp rimé le vœu de
reposer à l'intérieur de l 'ég lise collégiale
de Saint-Laurent.

Or, en 1791, les gardes nationaux sac-
cagent le couvent et l 'église des Corde-
liers, profanant la sépulture de Nostra-
damus. Les restes du prop hète furent  re-
cueillis par le maire de Sa lon et trans-
férés dans une urne à l'église Saint-Lau-
rent. Le vœu du p rophète de Salon était
ainsi exaucé.

Eulogue Boissonnade
Copyright FAN

Demain : quelques centuries

Frontispice d'une édition des « Centuries » publiée à Amsterdam
en 1668.

Les premiers résultats obtenus grâce
au microscope électronique à photoémission

SOUTENANCE DE THÈSE À L'UNIVERSITÉ DE NEUCHÂTEL

Mercredi 5 juillet, dans le petit audi-
toire du nouveau bâtiment du Mail , M.
André Jacot-Guillarmod , doyen de la
Faculté des sciences, présentait M. M.
Schweizer à un large public de
l'Université , de l'industrie et au délégué
de l'Etat , M. Hintermann.

Les travaux de M. Schweizer ont
porté - sur un domaine important et
étudié depuis assez longtemps de la
relaxation thermique des métaux
écrouis : la recristallisation.

A part le formage mécanique à froid
des métaux,' la recristallisation est un
des procédés les plus importants pour la
fabrication de produits semi-finis. Mais ,
malgré son importance, elle est toujours
mal comprise.

La recristallisation est , dans l'état
solide , la réorganisation d'une structure
écrouis par formation de nouveaux
cristaux non déformés. Cette opération
peut se faire par un traitement
thermique du matériel. Les premières
tentatives de quantifier ce phénomène
datent de 1935 environ. Avrami a
postulé une formule qui encore aujour-
d'hui est acceptée par les chercheurs .
Elle lie la fraction de matériel trans-
formé au temps écoulé pendant le trai-
tement thermique. Cette formule indique
qu 'à n'importe quelle température dans
le domaine de recristallisation , la trans-
formation peut se faire à 100 %.

Les difficultés d'observation de la
recristallisation au microscope optique
ou électronique à transmission n'avaient
pas permis jusqu 'à présent de contrôler
la formule dans le domaine entier.

Or les nouvelles possibilités d'observa-
tion offertes par le microscope électro-
nique à photoémission installé à
l 'Institut de métallurgie structurale ont
permis d'explorer beaucoup plus complè-
tement ce domaine. L'instrument permet
l'observation directe et continue des
échantillons ' durant toute la recrist.alli-
s'atfBn." Ainsi ôri a"pù 'mettre ert évidence
les points suivants :

• — il existe un domaine de tempéra-
ture où la recristallisation est partielle et
indé pendante du temps, contrairement à
ce que l'équation d'Avrami propose,

— le domaine de température où la
recristallisation est partielle est bien
déterminé ; sa largeur dépend de la dé-
formation préalable du matériel ,

— la relation entre la fraction recris-
tallisée isothermiquement et la tempéra-
ture est linéaire.

La capacité des nouveaux grains d'éli-
miner les défauts linéaires introduits
pendant la déformation du matériel
apparaît comme l'explication la
meilleure pour comprendre les résultats
obtenus.

Les résultats montrent aussi qu 'en
général la recristallisation partielle se
fait à des températures plus basses que
celles habituellement utilisées dans
l'industrie pour obtenir cette transforma-
tion. Pour le futur , il y a là une pos-
sibilité de faciliter les opérations de
fabrication des produits semi-finis.

A l'issue de cet exposé , M. Form ,
directeur de thèse, évoque quelques
aspects importants en rapport avec le
problème de la thèse. 11 souligne aussi
un point qui ne ressortait pas de

l'expose : le travail de pionnier qu'a dû
accomplir le candidat pour mener au
but un travail expérimental à l'aide d'un
instrument tout nouveau, dont durant
deux ans, l'Institut de métallurgie struc-
turale fut le,, seul, au monde à disposer.
Cela exigea la mise au point ,de
nouvelles techniques d'observatiori, la
maîtrise de la manipulation d'un instru-
ment complexe et les mises au point
inévitables sur un instrument nouveau.

Le candidat montre la maîtrise qu 'il
possède dans son domaine d'étude par
les réponses aux questions du jury
composé des professeurs W. Form, W.
Epprecht de l'EPFZ et C. Jaccard de
l'Institut de physique de Neuchâtel.

Après une courte délibération du jury,
M. Jacot-Guillarmod annonce l'accepta-
tion de la thèse et félicite le nouveau
docteur pour l'originalité de son travail.

Remarquons pour terminer que cette
thèse a pu être exécutée grâce à la
collaboration des milieux officiels, le
Fonds national suisse de la recherche
scientifique et des milieux privés, la
Fondation « Entwicklungsfonds fur
seltene Metalle » à Zurich.

Le candidat
Maurizio Schweizer , ori ginaire de

Bàle-ville, esUné en 1940 à Bâle. Il fait
ses études jusqu 'à la maturité à Arles-
heim , Bâle et Glarisegg. De 196 1 à 1968,
il poursuit sa formation aux Universités
de Bâle et de Hambourg où il obtient
son diplôme en physique expérimentale.

Dès 1969, sous la direction du profes-
seur From , directeur de l'Institut de
métallurgie structurale , il commence son
travail de doctorat.

Etude morphologique, biologique et taxonomique
des cestodes dilapides de ciconiiformes

Thèse présentée à la Faculté des sciences

M. Franco Bona , Dr es sciences de
l'Université de Turin , est bien connu des
savants s'occupant des cestodes ; ses
travaux ont déjà retenu leur attention. La
thèse qu 'il a présentée mercredi 5 juillet
1972 à la Faculté des sciences a cependant
une ampleur et une valeur telles que les
helminthologistcs devront tenir compte à
l' avenir du résultat des laborieuses
recherches de l' auteur , tendant à établir
l' unité phylétique des dilepdidae qu 'héber-
gent les hérons et les cigognes .

M. Bona s'est astreint à comparer le
matériel des collections du monde entier de
ce groupe de cestodes particulièrement riche
en espèces et à en revoir la taxonomie , à
décrire les caractères de 12 genres et 55
espèces, dont 7 sont nouvelles. Il convient
de souli gner que la très importante collection
d'helminthes de notre Insti tut  de zoologie a
été largement consultée par l' auteur.

Compte tenu de l'isolement dû aux hôtes
intermédiaires , de l'isolement relevant de
facteurs écologiques ou physiologiques de
l'hôte lui-même, on constate que les
cestodes des Ardeae et des Ciconiae sont
nettement différenciés. L'adaptation du
parasite à l'hôte relève de ces différents
facteurs mais aussi du système reproductif ;
on a constaté dans certains cas la
fécondation biparcntale , s'opposant à
l' autofccondation habituelle. C'est en
cumulant ces observations que M. Bona a

pu envisager l'évolution des Dilepididae et la
speciation dans ce groupe de cestodes.

Les membres du jury, les professeurs M.G.
Gaer , E. Biocca (Rome) et Cl. Vaucher , ont
été unanimes à relever les mérites de M.
Franco Bona et la valeur de sa thèse en lui
décernant le titre de docteur es sciences de
l'Université de Neuchâtel. M. Wutrich

TOUR

VILLE

Collisions
Une voiture française, qui roulait

dans l'avenue du 1er Mars samedi à
10 h 55 a abîmé l'arrière d'une
automobile qui était arrêtée normale-
ment aux signalisations lumineuses
près du Monument de la République.

A 16 h , le long de la N 5, près des
Falaises , une voiture arrêtée en
présélection a elle aussi été heurtée
par un automobiliste inattentif.
Dégâts matériels.

Un certificat qui peut vous sauver la vie

' 'iMÉV'B ' 1 ^^Mà^ÊPÊt JaJJÊr'- ', ' ', *Ê jj '̂ ' :'wifÉWfc'WM'W '̂ :

Carte d'identité, permis de
conduire, abonnements divers,
coupons de Sport-loto , récépissés pos-
taux, lettres indispensables ou tendres
bourrent le portefeuille et font
gonfler les poches. Pourtant , parm i
tous ces papiers devrait se trouver
encore une pièce qui peut , dans bien
des cas, sauver la vie de son pos-
sesseur : un certificat pour cas
urgents.

L'Interassociation de sauvetage ,
dont le siège est à Zurich , a e f fec tué
de nombreuses enquêtes après les
accidents survenus dans notre pays.
Elle a ainsi appris que des personnes
auraient pu être sauvées si les
médecins qui les ont secourues
avaient posséder des renseignements
précis sur leur état de santé.

On ne compte p lus, à notre
époque , les gens qui suivent un ré-
gime strict, qui doivent avaler jour-
nellement des médicaments spéciaux,
qui sont allergiques à tel ou tel pro-
duit. Prenons simplement le cas d' un
diabétique qui ne supporte pas les
soins donnés habituellement à un
blessé. - ¦ . . . .

C'est donc une cart e d'identité
médicale que propose l'interassocia-
tion de sauvetage, carte appelée
CECUR. Pour être eff icace , elle doit
contenir tous les renseignements
nécessaires : nom et âge naturelle-
ment, mais aussi le nom des
personne * à alerter en cas d'acci-
dents, a i du médecin de famille et
surtout ics indications médicales,
inscrites généralement par le

médecin : vaccinations, allergies,
transfusions sanguines, opérations ,
maladies importantes, remèdes pris
habituellement , groupe sanguin , etc.

Le CECUR est imprimé sur du
syntosil qui résiste à l'eau. Son
format est celui d' un permis de
conduire , il est pliable et trouve
place dans un porte-monnaie.

Nous vivons une époque dange-
reuse, les accidents sont de p lus en
plus nombreux , les blessés se
comptent asusi bien dans les rangs
des automobilistes que parmi ceux
des piétons , des simples promeneurs
ou des alpinistes, des nageurs ou des
campeurs. Ce certificat pour cas
urgents est d' autre part aussi pré-
cieux pour les adultes que pour les
enfants ; il renseigne rapidement les
ambulanciers, les postes de premiers
secours, les médecins, en cas d' acci-
dents comme en cas de maladies.

Le CECUR peut être obtenu dans
les pharmacies, les drogueries, auprès
des sections de l'ACS , du TCS et de
l'Alliance suisse des samaritains.
Mais il ne su f f i t  pas , .pour qu 'il rende
les services nécessaires, de s'en munir
et de le glisser dans une poche. Il
doit contenir toutes les indications
demandées et être tenu à jour
régulièrement.

Un document peut nous sauver la
vie aujourd'hui , demain, ou dans
plusieurs années, un document que
chacun devrait porter sur soi en
toutes occasions.

NEMO

Surprenant commentaire à propos de la ligne du Franco-Suisse
Dans le Journal des4 Associations

patronales daté du 6 juillet, Max
dArcis résume par un raccourci qui
laisse songeur, la réponse du con-
seiller fédéral Bonvin à M. Carlos
Grosjean, conseiller aux Etats neu-
châtelois, à propos de la ligne du
Franco-Suisse. Voici ce qu'il écrit
en conclusion : « L'aménagement de
l'aéroport bernois des Grands Ma-
rais contribuerait sans doute plus
au développement de cette partie
du pays que la ligne Berne-Neu-
châtel-Paris. »

Tout de même 1
Notre correspondant de Berne,

dans notre édition du 30 juin,
n'avait-il pas témoigné des inten-
tons bienveillantes de M. Bonvin,
donc du Conseil fédéral, à l'égard
de cette ligne qui, selon lui, ne
saurait être supprimée ? N'avait-il
pas précisé que le Franco-Suisse
permet d'irriguer, sur le plan éco-
nomique et culturel, une région qui
ne se développe pas aussi vite que
les cantons de Bâle et de Genève ?
N'avait-il pas, tout en montrant toute
sa sollicitude au canton de Neuchâ-
tel, laissé apparaître l'espoir que le
gouvernement français et la SNCF
fassent davantage valoir l'axe Paris-
Neuchâtel-Berne ? M. Grosjean ne
s'était-il pas déclaré satisfait des
promesses faites ?

Il convient donc de revenir, pour
taper sur le clou, sur l'exposé très
complet du conseiller aux Etats
neuchâtelois. M. Carlos Grosjean in-
tervenait parce qu'il avait appris
que la ligne du Franco-Suisse serait
de plus en plus sacrifiée au nom
d'une politique de « marketing »
donnant la préférence.aux têtes de
ligne de Bâle et de Genève. « Cela
serait illogique, dit en substance
M. Grosjean , au moment où le
Conseil fédéral prône une politique
d'équilibre entre les régions. Ce
qu'il faut, c'est aménager le terri-
toire de façon différente , afin que
les mêmes cantons ne soient pas
toujours favorisés. Or, dans l'amé-
nagement du territoire, il est un
instrument particulièrement efficace
pour remédier à cette situation. Ce

sont les voies de communication.
Les artères de vie économique et
culturelle sont à même de dynami-
ser des régions sous-développées,
de leur donner un flux de vie nou-
velle, de les animer. Par le rail, par
la route, on peut aujourd'hui relan-
cer un canton qui souffre de
stagnation. Au contraire, si les voies
de communication se développent
en direction d'une grande ville, elles
l'asphyxient ou créent de nouveaux
besoins. Voilà pourquoi je considère
qu'il serait faux de prévoir des
voies ferroviaires privilégiées ayant
pour têtes de ligne Bâle et Genève,
alors que les autres seraient dé-
laissées.

«La ligne Paris - Val-de-Travers -
Neuchâtel - Berne est la plus courte
et la plus directe entre les capitales
française et suisse. Elle est donc
meilleur marché pour les voyageurs.
Et le fret expédié à moindres frais.
Pour cette raison, déjà, on com-
prendrait mal qu'elle soit négligée.

« En outre, certaines des régions
desservies : Val-de-Travers, canton
de Fribourg, Seeland, ne sont pas
particulièrement développées sur le
plan économique. Leur démographie
est alarmante. L'avenir n'est pas
sans donner quelque inquiétude.

«Nous demandons instamment que
cette artère essentielle à la vie d'un
coin de pays, la voie ferroviaire
Berne - Paris ne soit pas négligée,
au contraire. »

On peut ajouter à cette pertinente
démonstration quelques renseigne-
ments d'ordre historique.

D'abord, il convient de savoir que
la ligne de Pontarlier avait, jusqu'en
1914, un horaire brillant (5 relations
par jour, sauf erreur). Les raisons
de sa décadence sont multiples. En
premier lieu, il faut mentionner la
création, pendant la Première Guer-
re, des raccourcis Frasne-Vallorbe
et Moutier-Granges, avec l'appui fi-
nancier de la Compagnie de l'Est
française. Les gouvernements neu-
châtelois d'alors ne virent-ils pas le
danger ? Toujours est-il qu'ils ne
réagirent guère et que les lignes de
Délie et de Vallorbe prirent bientôt

le dessus, grâce à un sérieux coup
de pouce des Chemins de fer fé-
déraux et de la SNCF. Cela nous
amène à la seconde raison : le
manque d'unité de cette ligne du
Franco-Suisse qui est propriété des
CFF des Verrières à Neuchâtel, puis
de la B.N. (exploitée par le Berne-
Lœtschberg-Simplon) de Neuchâtel
à Berne. Cela explique pourquoi les
CFF font si peu de chose pour ali-
menter la ligne, principalement en
marchandises. Le rachat prévu du
B.L.S. par la Confédération pourrait
donc améliorer la situation.

Dans sa réponse à M. Grosjean,
le conseiller fédéral Bonvin a fait
état du nombre peu élevé de voya-
geurs qui empruntent la ligne
Berne-Neuchâtel-Paris. On ne sau-
rait nier les statistiques qu'il a pré-
sentées, mais elles ne signifient
qu'une chose : que les trains sont
souvent mauvais, tant en ce qui
concerne le matériel que le temps
de parcours ou l'horaire. Sur trois
relations quotidiennes, une seule
peut être qualifiée de rapide. C'est
tout de même un comble que l'on
aille, aujourd'hui, plus vite de Berne
à Paris en passant par Lausanne
(grâce au T.E.E.) qu'en empruntant
la ligne la plus courte !

Conclusion : n'en déplaise à ceux
qui voudraient sa mort , le parcours
du Franco-Suisse, entre Paris et
Berne, ne demande qu'à être vivifié
pour satisfaire les usagers et rede-
venir rentable. Pour arriver à ce ré-
sultat qui ne saurait être que béné-
fique pour l'économie du pays tout
entier , des efforts devront être faits
tant en France qu'en Suisse pour
faire renaître cette ligne qui per-
mettrait de dégorger les gares sur-
chargées de Bâle, de Genève, voire
de Vallorbe.

Quant à comparer un aéroport à
une ligne de chemin de fer , comme
l'a fait l'organe des Associations
patronales, cela ne résiste pas à
l'examen, car tous deux desservent
un trafic très différent.

Reste donc à espérer que le
Conseil fédéral ne s'en tiendra pas
à ses promesses.

H.

GORGIER

A la suite du décès de M. Jean-Pierre
von Allmen , un siège était à repourvoir au
Conseil général de Gorgier. Mme Huguette
Guinchard , suppléante de la liste socialiste a
été élue conseillère générale.

Nouvelle conseillère

LE LANDERON

(c) Un groupe de scouts de Paris, faisant
actuellement route à bicyclette de la Suisse
Romande à Strasbourg, a campé pendant
deux jours au Landeron. Selon le program-
me préalablement établi , ils interprètent une
dizaine de fois « Le Petit Prince » de Saint-
Exupéry. Jeudi soir, ils se sont donc I
installés dans la cour du Château qui se
prête parfaitement à une telle
représentation.

Avec des moyens fort simples, ce groupe
d'adolcscens avait mis en place un décor
bien sympathique. Quelques toiles , des
cubes colorés tenant lieu de mobilier , des
diapos présentés en transparence pour
animer le sujet , des jeux d'éclairage et un
fond sonore , voilà ce qu'il fallait pour
accompagner ces jeunes acteurs jouant leur
rôle avec beaucoup de conviction. Que ce
soit en coulisse ou sur la scène, chacun de
ces jeunes a tenu son rôle avec une rigou-
reuse précision ainsi qu 'une remarquable
expression . Nous décernerons une mention
toute particulière au « Petit Prince », un
garçon de quatorze ans qui a magnifique-
ment soutenu son long texte ; dans ses
changements de sentiments , il a su faire
progresser l'attachement du public et mettre
en relief les diverses réflexions de l'auteur.

Des scouts français
fouenf le

« Petit Prince »

CORTAILLOD

¦ (c) Le bureau de l'état civil de Cortaillod a
enregistré , pendant le deuxième trimestre de
1972, 9 mariages , 20 naissances et trois
décès.

Etat civil
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Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 25 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public de 8 heures à midi
et de 13 h 45 à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone de 7 h 30 à 12 heures et
de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de ces heures, une permanence est ouverte,
du dimanche au vendredi soir, de 18 h à 24 h. La rédaction répond ensuite

aux appels jusqu'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 17 heures peuvent paraître le surlendemain.
Pour le numéro du lundi, les grandes annonces doivent parvenir à notre bureau
le vendredi avant 9 heures et les petites annonces, le vendredi jusqu 'à 9 heures.

Pour le mardi, le lundi jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus à notre bureau jusqu'à
18 heures ; dès ce moment et jusqu'à 22 heures, ils peuvent être glissés dans la
boîte aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4, dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir Jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
22 heures, nous n'acceptons plus que les avis tardifs dont la hauteur est fixée

au maximum à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 47 c. le mm, min. 25 mm. — Annonces locales 37 c, min. 25 mm.

• Avis tardifs et réclames urgentes Fr. 2.40 le mm. — Réclames Fr. 1.60.
Naissances, mortuaires 80 c. le mm. — Petites annonces non commerciales

35 c. le mot, min. 10 mots.

Pour les annonces de provenance extra-cantonale :
Annonces Suisses S.A., «ASSA », agence de publicité, Aarau, Bâle, Bellinzone,
Berne, Bienne, Fribourg, Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano,

Neuchâtel, Saint-Gall, Schaffhouse, Sierre, Winterthour , Zurich.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
69.— 36.— 19.— 7.50

É T R A N G E R
Tarif variable selon les pays, se renseigner à notre bureau.

Délais pour les changements d'adresse
(minimum une semaine)

Les changements d'adresse en Suisse sont gratuits
A l'étranger : frais de port en plus
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Importante entreprise d'électricité de la place de Fribourg cherche,
pour une succursale à créer dans le canton,

GÉRANT
CHEF DE SUCCURSALE
NOUS EXIGEONS :

Technicien électricien, formation ou expérience
équivalentes, sens de l'initiative, personne ayant
déjà fonctionné comme chef monteur. Apte à
diriger une équipe de monteurs.
Age idéal 28-35 ans.

NOUS OFFRONS :
Travail indépendant et varié, contact avec clien-
tèle, architectes et maîtres d'œuvre.
Rétribution en fonction des capacités et résultat
obtenu.
Entrée immédiate ou à convenir. ,
Discrétion assurée.

Faire offres sous chiffres P 17-501170, à Publicitas S.A., 1700 Fribourg.

CRESSIER (NE)
A louer pour le 1er janvier 1973,

locaux commerciaux
. dans le bâtiment de la Poste et de la Banque

Cantonale, en bordure de la route principale :
AU REZ-DE-CHAUSSÉE, environ 170 m2, avec gran-
des vitrines. W.-C. en propre.
AU SOUS-SOL, environ 54 m2 avec accès direct par
un garage de 17 m2.
Pour tout renseignement, s'adresser au service des
bâtiments de la direction d'arrondissement postal
de 2001 Neuchâtel. Tél. (038) 2212 21.

Pour sa rédaction française, le Service suisse des Ondes courtes,
(programmes pour l'étranger de la Radiodiffusion suisse) cherche une

SECRETAIRE
Il s'agit d'un poste de confiance qui convient à une personne dyna-
mique et expérimentée, s'intéressant à l'actualité et souhaitant tra-
vailler dans une ambiance internationale.

Collaboratrice directe du chef du programme, chargée également de
la correspondance avec les auditeurs, la secrétaire participe à l'orga-
nisation de l'activité rédactionnelle. Elle assure notamment la liaison
avec les correspondants de presse et avec les autres services du studio.

Il est important qu'elle ait de bonnes connaissances d'allemand, si
possible d'anglais.

Adresser offres de services détaillées, avec curriculum vitae, photo,
références et prétentions de salaire j usqu'au 31 juillet, au chef du
personnel du Service suisse des Ondes courtes, Giacomettistrassel,
3006 Berne.

Vu le développement de notre service TV, nous engagerions tout de
suite ou pour date à convenir

RADIO-ÉLECTRICIEN
Nous offrons conditions de travail agréables, semaine de 5 jours,
avantages sociaux d'une entreprise moderne. Salaire selon capacités.

Faire offre ou téléphoner à la Direction d'Electroclée S.A., rue Cor-
dey 8, 1400 Yverdon. Tél. (024) 2 22 22.

A VENDRE
au bord du lac de Morat

APPARTEMENTS
de 3 % et 4 % pièces en propriétés par étage.

CONDITIONS AVANTAGEUSES
Hypothèques existantes.

Disponibles immédiatement.

Renseignements auprès de
GESTIMME S. A., FRIBOURG, rue Saint-Pierre 30,

tél. (037) 22 81 82.

A louer AU CENTRE DE NEUCHATEL pour date à convenir

locaux pour bureaux ou
cabinet médical

Surface disponible environ 115 m2.

S'adresser à l'étude J. Ribaux, avocat et notaire, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41.

Privé achèterait

vieille ferme
ou

maison
ancienne
région ouest du
Val-de-Ruz ou aux
environs.

Adresser offres sous
chiffres P 28-300450,
à Publicitas,
2001 Neuchâtel.
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A louer, à la rue des Saars 83, à
Neuchâtel, tout de suite ou à con-
venir,

un appartement
en attique

surface d'un 6 pièces. Tout con-
fort. Vue sur le lac.
Prix de location mensuelle :
Fr. 970.— charges comprises.
Pour visiter :
M. P. Kunz, concierge, rue des
Saars 85, Neuchâtel,
tél. (038) 24 41 73.
Pour traiter : TRANSPLAN S.A.,
route A. Fauquex 105,
1018 Lausanne.
Tél. (021) 32 35 72.
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A louer à la Dîme, magnifique

appartement
de 3 1/2 chambres

cuisine agencée, lave-vaisselle,
salle de bains, 2 W.-C. Tout con-
fort. Libre immédiatement ou pour
date à convenir.
Loyer mensuel : 6T5 fr. 25, char-
ges comprises.

S'adresser à l'étude Wavre, notaire,
tél. 2510 63.

Au centre , petit

magasin
et cave, à louer
tout de suite.
Tél. 25 27 02.

A toute demande
de renseignements,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

ll l Commune de Corcelles - Cormondrèche
MISE AU CONCOURS d'un poste

D'EMPLOYEID DE BUREAU
Très bonne formation professionnelle exigée.
Le (la) titulaire sera appelé (e) à occuper diverses fonctions au sein de l'adminis-
tration. Travail varié.
Traitement selon capacités (barème des fonctionnaires de l'Etat).
Entrée en fonction i 1er septembre 1972 ou date à convenir.
Tous renseignements peuvent être obtenus auprès du bureau communal,
tél. 31 13 65.
Les offres de service, avec prétentions de salaire, devront être adressées au
Conseil communal jusqu'au 31 juillet 1972, avec indication « Postulation ».

Conseil communal.

VëUëY
cherche, pour entrée immédiate ou date à convenir :

CHAUDRONNIERS SUR FER
CHARPENTIERS SUR FER
SOUDEURS
FRAISEURS
TOURNEURS

- ' ¦¦ ' > ' ¦ ¦ , ¦ „, «iv- iiiti i .<' ;

MECANICIENS AJUSTEURS
RABOTEURS
AIDES-MONTEURS
Faire off res ou téléphoner aux

Ateliers de Constructions Mécaniques te avEE/GlTs*
à VEVEY, tél. (021) 51 00 51 (interne 206).

A louer A NEUCHATEL, Parcs 38,

beaux locaux
pour bureau ou autre destination
soit architectes décorateurs, soit
petite industrie, avec local de
réception, vestiaire femmes et
hommes, et dépendances, chauf-
fage général, électricité - force,
téléphone.
Loyer : Fr. 450.— plus charges.
Pour visiter : tél. 25 29 18.

Nous cherchons, pour un de nos
employés

appartement
3-4 pièces

à Saint-Biaise, libre dès l'au-
tomne. (Date à convenir).

Prière de téléphoner.

A. Fluckiger & Fils, électricité,
Saint-Biaise. Tél. 33 33 40.

NAGEL NEUCHATEL
Chauffage - Ventilation - Sanitaire
cherche à louer au 24 septembre
1972, pour un de ses employés

un appartement
de 3 à 4 chambres

avec ou sans confort, à Neuchâtel
ou dans les environs immédiats.
Ecrire au 31, faubourg de l'Hôpital,
ou téléphoner au (038) 25 35 81.

URGENT
On cherche

appartement
de 3 pièces, libre
Immédiatement ou
pour date à convenir,
région Colombier -
Areuse.

Récompense.

Tél. 31 15 92, privé ;
57 15 72, heures
de travail.

wWBÈÊ ËHH ®WÈM
mMwM^JI i&ÊÊÊ
A TOUS LES JEUNES GENS
QUI VIENNENT DE SORTIR

DE L'ÉCOLE

Apprentissage d'ouvrier spécialisé
Stages pratiques dans nos différents ateliers de production en vue
d'acquérir les connaissances spéciales nécessaires à la conduite de
différents types de machines de production. ^ '
Durée de formation : 3 ans, dont 2 de formation de base avec cours
de culture générale, et 1 an de formation spécialisée avec cours de
connaissance des machines.
Titre délivré : certificat FTR d'ouvrier spécialisé.

M. Eric Brungger, candidat ouvrier spécialisé.

A la fin de son école, M. Brungger s'oriente vers l'imprimerie. Le
métier de conducteur fypo ne loi convient pas il interrompt son appren-
tissage pour entrer aux FTR en qualité d'apprenti ouvrier spécialisé.
¦—• Pourquoi les FTR plutôt qu'une autre entreprise ?
— Un peu par hasard : j'hésitais, et ce qui m'a décidé, c'est le fait

que cette entreprise est grande et se développe rap idement.
— Qu'est-ce qu'une formation d'ouvrier spécialisé ?
— Depuis mon entrée en fonction, j'ai eu l'occasion de connaître

plusieurs départements de fabrication en y travaillant. Je m'oc-
cupe maintenant de trois machines à cigarettes et je suis chargé
de les approvisionner en filtres.

.— Que pensez-vous de votre travail ?
— C'est une tâche parfois ingrate, mais je compte bien améliorer

ma position. Je sais que si on se donne de la peine, on peut
très bien arriver à devenir conducteur de machine ou même chef
de groupe.

— Comment ?
— Déjà par son travail. Ensuite, il faut dire que durant la première

année d'apprentissage, les FTR organisent un cours de formation
« interne. J'aurai encore la possibilité de suivre d'autres cours,

d'électricité et de mécanique notamment, qui sont donnés par des
enseignants extérieurs à l'entreprise.

— Quels autres avantages trouvez-vous dans la maison ?
— Il y a le salaire évidemment qui est plus élevé que celui d'un

apprenti. Mais cela ne devrait pas compter, car il faut penser
à ce que je gagnerai le jour où j'aura i une charge de famille.
Ce qui compte pour l'instant c'est ma formation.

Ce sont des propos sérieux pour un jeune de 17 ans. Il ne faut pas
croire pour autant que M. Brungger ne pense pas aux loisirs. Cet
hiver il a obtenu la 7me place au concours de ski des FTR. Ce sport
le passionne comme d'autres d'ailleurs. Il envisage de s'inscrire au
club de tennis.
Les installations du Centre de loisirs FTR à Cortaillod sont trop variées
pour qu'on s'en désintéresse I
Si vous êtes intéressé, vous pouvez simplement remp lir le talon
ci-dessous et nous le retourner. Nous reprendrons alors contact avec
vous.

Nom Prénom 

adresse 

Téléphone ( . ) . . . .  Année de naissance . . . .
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LA NEUCHATELOISE
cherche pour le 1er août 1972
pour l'un de ses collaborateurs

1 studio meublé,
moderne

à Neuchâtel ou aux environs, si
possible dans un quartier tran-
quille.

S'adresser au service du person-
nel de
LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances
Générales
Rue du Bassin 16, 2001 Neuchâtel
Tél. (038) 21 11 71, interne 277

On cherche pour remplacement,
immédiatement jusqu'au 15 octobre,

sommelière
(salle à manger).

Se présenter à l'Hôtel du Lac,
Auvernler. Tél. 31 21 94.
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A vendre, pour
cause de double
emploi,

Simca 1501
Spécial, blanche,
1972, 18.000 km.
Tél. 47 15 10.

Secrétaire
cherche travail
du 7 au 25 août 1972.
Tél. (038) 31 62 25.

(

J, Rue des Moulins -NEUCHATEL

ÉES DE DÉTENTE
nillgues excursions en car Pullman

îee et Forêt-Noire, 1 j.

irse gastronomique, 1 J.

) programme détaillé I
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Le restaurant sera fermé du 18 juillet
au 8 août

VACANCES ANNUELLES
Famille Franco-Meia, route de l'Evole 39, tél. (038) 25 15 69

— _J

Le centre
de la couture

au centre
de la ville

BOUTIQUE
JERSEY-TRICOT

Seyon 5 c
Neuchâtel

l Tél. 25 6191 /

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

1

YVES REBER
Bandagiste-
orthopédiste
ne reçoit pas

le mardi

Dr Bovet
ABSENT
Jusqu'au 2 août

Jeune employée
de bureau

de langue maternelle allemande,
ayant Certificat de capacité, cher-
che une place à Neuchâtel pour
se perfectionner en français.
Date d'entrée : 1er octobre 1972.
Adresser offres écrites à AD 1718
au bureau du journal.

Jeune vendeuse ayant accompli
son apprentissage dans la branche
articles de cuir cherche

place
dans magasin correspondant pour
parfaire ses connaissances de la
langue française.
Adresser offres à Margrit Knopfel,
Nasse 140, 9064 Hundwll (AR).

Jeune fille
de 18 ans cherche
place chez
un dentiste pour
apprendre la
langue française.
Lieu préféré :
Neuchâtel, Lausanne.
J'ai le diplôme
de ZGKB.
Entrée :
15 septembre ou
octobre 1972.

Adresser offres sous
chiffres D 302.639,
à Publicitas,
3001 Berne.

Docteur

Charles-
Ed. Pfister
ABSENT
Jusqu'au 14 août.

Dr W. FISCHER
médecin dentiste-

ABSENT
Jusqu'au 7 août.

EbSàSj fey Notreml
DISCOUNT -TEXTILE

RUELLE DUBLÉ 3, NEUCHÂTEL

cherche

VENDEUSE
Débutante serait mise au courant

Congé tous les lundis

Travail agréable

Salaire intéressant

Prestations sociales avancées

Se présenter au magasin ou téléphoner
au 24 14 92.

Auriez-vous du plaisir à travailler

quelques heures
par semaine
dans un kiosque ?

Pour notre kiosque de Journaux,
rue Saint-Honoré 2, à Neuchâtel,
nous cherchons une remplaçante.

Il s'agirait de rempalcer notre
gérante pendant son temps libre.

Nous nous chargeons de vous
former sérieusement, pour vous
permettre de remplir avec succès
cette activité intéressante et va-
riée.

Les Intéressées peuvent s'adresser
directement à la gérante du kios-
que, Mme Guenin.
Société anonyme, LE KIOSQUE,
Berne.

Je paie cher

voitures accidentées
avec ou sans douane, modèles
récents.

Pierre GROSS
2013 Colombier (NE)
Tél. (038) 4111 73.

Superbe
cabriolet sport

Spitfire
modèle 1966.
Peinture neuve.
Révisé.
Expertisé.
Prix : Fr. 4400.—.

Grandes facilités
de paiement.

IJPI

J'achète
voitures d'occasion
toutes marques.
Tél. (038) 25 29 50.

A vendre

bateau
à rames
en acajou,
longueur 5 m,
avec moteur
Evlnrude 3 Va CV.

Tél. 55 28 18.

A vendre

Sunbeam
chamois,
modèle 1970,
expertisée ,
30.000 km, radio,
extincteur ,
accessoires.

Prix à discuter.

Téléphoner aux
heures des repas
au (038) 53 32 32.

BUSH
Nous cherchons, pour le service de comptabilité indus-
trielle, un ou une

EMPLOYÉ (E)
DE COMMERCE
qui sera chargé (e) de l'établissement des décomptes
destinés aux autorités douanières.

Dans cette fonction, notre futur (e) collaborateur (trice)
. sera en liaison étroite avec nos divisions EDP et Pro-

duction pour le contrôle des données et les statistiques
Ide production.

Il s'agit d'un travail exigeant beaucoup de précision, le
goût des chiffres et une très grande faculté d'adapta-
tion. Ce poste conviendrait particulièrement à un (e)
employé (e) de commerce de langue maternelle fran-
çaise désirant se créer une situation stable dans une
entreprise en plein développement pouvant lui assure r
un salaire adapté aux conditions actuelles et des pres-
tations sociales intéressantes.

_— 

Nous cherchons, pour entrée Immédiate ou date
à convenir :

1 technicien mécanicien
comme chef de fabrication
(pour 15-20 personnes)

2 tourneurs qualifiés
mécaniciens électriciens

pour le montage des machines et la fabrication des
commandes électriques

2 mécaniciens ajusteurs
1 personne spécialisée

comme perceur sur perceuse RADIAL

Nous offrons une place stable avec travail très varié
et intéressant. Pour personnes qualifiées, le salaire
est bien en dessus de la moyenne.

Un joli appartement aveo une chambre et cuisine
peut éventuellement être mis à disposition.

Faire offre sous chifres P 17 - 501173, à Publici-
tas S.A., 1700 Fribourg.

H CARBURANT S. A. H|C W
j cherche , pour entrée immédiate B̂ fraS?!!!̂ ^

g ou à convenir, H i H

¦ UN CHAUFFEUR I
I possédant permis poids lourds, pour la livraison de [/ ;j
I mazout par camion-citerne. y

I Faire offres : ; j
I rue du Seyon 6, 2001 Neuchâtel. , '
I Tél. (038) 2111 21.

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

f

Une belle occasion s'achète au

GRAND GARAGE ROBERT
NEUCHÂTEL

Service vente : B. KALTENRIEDER
Quai Champ-Bougln 38-38 Tél. 25 31 08

RENAULT 12 .TL, 35.000 km Modèle 1971
RENAULT 16 TS, 77.000 km Modèle 1968
RENAULT 16 TS, 42.000 km Modèle 1970
RENAULT 16 GL, 92.000 km Modèle 1968
RENAULT 16 GL, 89.000 km Modèle 1968
RENAULT 16 GL, 85.000 km Modèle 1970
RENAULT 16 TS, 52.000 km Modèle 1971
RENAULT 16 TL, 45.000 km Modèle 1971
RENAULT 16 TS, 75.000 km Modèle 1970
FIAT 124 COUPÉ, 50.500 km Modèle 1967
VW 411 LUXE, 42.000 km Modèle 1969
MAZDA 1200 BREAK, 48.000 km

Modèle 1970
ALFA ROMEO 1750, 49.000 km, 4 portes

Modèle 1971
FORD 12 M, 81.000 km Modèle 1966

Toutes ces voitures sont expertisées et
garanties 3 mois par le

concessionnaire officiel Êk„„,„., (M)RENAULT v&'

^MSOLEX
{y P. JAQUES

Place du Marché
Neuchâtel - Tél. 251614

dijîÈjCD flRSH

José Heyd
médecin dentiste,

ABSENT
du 13 Juillet
au 7 août.

DÉMÉNAGEMENTS
Transports Suisse-étranger

D. ROTHPLET Z, Saint-Nicolas 12, Neuchâtel - Tél. (038) 25 35 90
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Nous cherchons à acheter :

tours, fraiseuse,
outillage mécanique

même en mauvais état.

Adresser offres sous chiffres
C 353262 à Publicitas,
48, rue Neuve, 2501 Bienne.



TOUR DE FRANCE CYCLISTE

Déviations et restrictions
à la frontière franco-suisse

Le préfet du département français du
Jura a pris diverses mesures pour dévier
et réduire le trafic , mercredi prochain ,

lû juillet , le Tour de France cycliste
empruntant les routes jurassiennes , lors
de sa 16me étape Aix-les-Bains
Pontarlier.

Les usagers entrant en France par les
postes de douane de Vallorbe - le
Carroz - la Cure - Crassier - Chavannes-
de-Bogis doivent s'attendre à des
détournements et à des arrêts prolongés.
C'est ce qu'a déclaré dans un
communi qué publié samedi, la police
cantonale vaudoise, qui invite les
usagers à faire preuve de patience et de
prudence, à respecter scrupuleusement la
signalisation et les mesures de police
décrétées. (ATS)

FEU... L'ABSINTHE
Notre collaborateur Georges Droz, correspondant régional de la « FAN - l'Ex-

press » au Val-de-Travers, va publier prochainement en librairie une étude sur la
« fée verte », ce breuvage qui , au XIXe siècle, a bien risqué de prendre le pas sur
tous les autres paradis artificiels. Nous en publions dès aujourd'hui les premiers
chapitres qui se lisent comme un roman policier. Le peintre Robert Fernier, qui
préface cet ouvrage, rend hommage à ces pages savoureuses et ajoute : « En
réveillant les mânes des Baudelaire , des Verlaine, des Raoul Ponchon, Georges Droz
fait ici plus qu'une œuvre de journaliste. Il devient l'étonnant magicien que nous
attendions pour mieux connaître le tréfond de notre âme. »

Nous ne doutons pas que nos lecteurs trouveront intérêt et plaisir à cette
lecture, même si le sujet , parfois, se... trouble...

Discrètement, dans le secret de l'iso-
loir, le 5 juillet 1908, la majorité du
peuple suisse et des cantons signifiait
aux buveurs d'absinthe que , de leurs ver-
res opalins, il leur faudrait bientôt por-
ter le deuil.

Pendant deux ans, on les mit, toute-
fois, au bénéfice du sursis. C'est alors
que pour la « fée v^rte » commença un
nouveau conte de fées. Pendant un
demi-siècle, il fut la plus savoureuse
plaisanterie de la libre Helvétie.

Ce conte fit pâlir, plus d'une fois , le
drapeau rouge à croix blanche, tant il
en vit de toutes les couleurs. Un ancien
avocat du Val-de-Travers n'avait pas
tort de dire :

— Avec ces histoires d'absinthe, la
Constitution fédérale se plaît à se laisser
violer trois cent soixante-cinq fois par
année. Pourtant, jamais personne n'a été
poursuivi pour attentat à l'impudeur..i

. Le XXe siècle, celui de la garçonne,
de l'avion supersonique, de la bombe
atomique, des massacres en série, du
décrochage de la Lune avec une fusée,
des mini-jupes et des cheveux longs,
aura fait la renommée de l'absinthe et
son temps de martyr. Car, pour elle, une
guerre folklorique et parfois acerbe dura
cinquante ans. Un bon verre de blanc,
fût-il de la plus haute noblesse du Neu-
châtel, n'en pourrait dire autant...

DEPUIS QUAND ?
Depuis quand parle-t-on de l'absin-

the ? Dans l'Antiquité, les prêtres l'uti-
lisaient pour certains rites mystérieux du
culte. Pline vantait ses qualités curatives
contre les maux d'estomac et d'entrail-
les. Il l'assurait efficace pour juguler les
enchantements, la sorcellerie et l'amour.
Peut-être fut-ce la première faute de la
« fée verte ». Bafouer Eros et "ses flèches
voluptueuses, c'est recevoir en retour des
flèches empoisonnées.

Les Grecs, eux, la considéraient com-

Cela a commencé avec l'alambic de la mère Henriod. Bientôt, Cou-
vet, puis Pontarlier furent des centres de fabrication. Notre photo

montre un atelier d'expédition et d'empaquetage.
(Avipress D. Schelling)

me un breuvage imbuvable et ne lui
vouaient pas une amitié particulière.

Celtes et Romains lui faisaient moins
grise mine. L'époux superstitieux ne
portait-il pas sous ses vêtements, un bou-
quet d'absinthe et d'autres plantes aro-
matiques le jour de ses justes noces ?
Ainsi voulait-il , sans doute, se préserver
de l'amertume d'une infidélité conjugale.

Au Moyen âge, on en buvait pour
combattre la jaunisse ; puis elle eut,
semble-t-il , quelque succès contre les an-
ginesj l'inflammation des paupières, les
rages de dents. Est-ce la raison pour la-
quelle plus tard , on la combattit si ra-
geusement ?

QUI EST-CE QUI ?...
Si les renseignements sont assez va-

gues sur l'origine de la liqueur d'ab-
sinthe , telle que les générations passées
l'ont connue, elle possède, cela est cer-
tain , une paternité troublante.

Son berceau , indiscutablement, fut le
Val-de-Travers. Mais il y eut longtemps
contestation pour savoir qui, de la mère
Henriod ou du Dr Ordinaire , fut l'au-
thentique père de cet enfant naturel.

Au XVIIIe siècle, Couvet était déjà
un village industriel. La poterie occupait
les gens et quelques peintres se firent un
nom en décorant les catelles des poêles
en faïence.

Les cartes à jouer, les indiennes, les
clous, la dentelle et la pendulerie fai-
saient vivre tout un petit monde qui res-
pirait un peu d'air pur bourguignon
quand faisaient halte les rouliers à
l'hôtel de l'Ecu de France ou du Lion
d'or.

C'est dans ce « climat » d'un bourg qui
tournait autour de son clocher et d'une
aristocratie sans éclat, que vivait la mère
Henriod. Comme l'indésiré Landru, elle
avait un fourneau, mais elle ne l'utilisait
pas à de sordides besognes.

LES ALCHIMISTES
On était tous, en ce temps-là, peu ou

prou alchimiste, du moins sur les bords.
On attribua donc aux tripatouillages de
cette vieille fille la découverte cie
l'absinthe. • <

« Vous mettez , disait-elle, les drogues
dans l'alambic et vous faites cuire à bon
feu jusqu 'à ce que cela file comme une
aiguille à tricoter, et quand cela filera
blanc, vous arrêterez. »

La mère Henriod disposait d'un alam-
bic de seize à vingt litres mais il n'est
pas impossible qu'elle eût tenu sa recette
de dame Favre, cette Genevoise d'ori-
gine covassonne.

La légende désigna pendant assez
longtemps le Dr Pierre Ordinaire com-
me l'inventeur de c la bleue ». C'était un
curieux personnage. Né à Quingey, dans
le département du Doubs, grand de tail-
le, n'ayant pas le régime de Napoléon
en odeur de sainteté, il était venu s'ins-
taller à Couvet où, sous son lit d'hôtel,
il cachait des royalistes fomentant com-
plot contre la vie du premier consul.

Original, il parcourait la vallée sur un
cheval corse, baptisé « La Roquette »,
pour montrer qu'il aurait su dompter le
petit caporal.

Ses qualités de praticien, jointes à son
dévouement, le rendirent populaire
même si les quolibets ne manquaient pas
à son adresse, voire une certaine ani-
mosité de gens bien pensants qui avaient
sans doute plus d'argent en leur gousset
que d'intelligence sous le bonnet. On
l'accusa d'être un empoisonneur public,
car ses préparations où l'absinthe entrait
pour une part, avaient une saveur dés-
agréable...

Aujourd'hui, on accepte la thèse selon
laquelle la fée verte est sortie du giron
de la mère Henriod plutôt que du cer-
veau du Dr Ordinaire. Si Robespierre
avait appris à faire de la dentelle avant
d'envoyer ses amis sous la machine de
Joseph-Ignace Guillotin, pourquoi ' la
mère Henriod se serait-elle privée d'of-
frir un petit apéro inédit à ses connais-
sances en astiquant les casseroles ?

L'IDÉE DU MAJOR %

Le plus malin , en l'occurrence, ce fut
le major Dubied. Il eut une idée en or.
Résidant à Couvet, lui aussi, il acheta la
recette de la vieille fille, distilla l'absin-
the et, avec ses fils, la lança sur le
marché.

Ainsi , après avoir fait son tour du val ,
la « fée verte » allait-elle accomplir son
tour de Suisse puis son tour du monde
en un temps record , grâce au « coup de
pousse » que donnèrent à cette liqueur
odorante, les distillateurs de Pontarlier.

Le major Dubied, en installant sa dis-
tillerie près du torrent « Le Sucre » dans
un petit bâtiment — devenu plus tard
une buanderie — n'entendait pas faire le
bonheur de l'humanité sans... sucrer.

En portant son choix sur l'absinthe, il
prévoyait que cette fée lui rapporterait
une gloire moins éphémère que « Le
Rouge el le noir » à Stendhal.

Astucieux, il faisait sa propagande de

bouche à bouche. Il vantait sa liqueur et
la donnait à déguster aux voyageurs. Ce
furent ses meilleurs propagandistes.

Logé à côté de l'hôpital , cela lui con-
férait une garantie de bonne conscience
que , beaucoup plus tard , le Dr Moebus
confirma avec la rudesse de son origine
prussienne.

PAS PLUS DE MÉCRÉANTS...
— Depuis vingt-cinq ans, disait-il, que

je pratique dans ce vallon, je n'ai jamais
eu l'occasion de soigner un absinthique.
Dans mon entourage, je vois une dizaine
d'individus qui boivent journellement
une ou deux « bleues ». Ils jouissent
d'une belle santé et de la plénitude de
leurs facultés.

Le pasteur Mouline, de Saint-Sulpice,
que l'on devait « démissionner » pour
des propos qui n'étaient pas piqués des
vers — ne clamait-il pas sur la tombe
d'un ouvrier : « Oui, il a limé, il a tra-
vaillé comme un bœuf !» — le pasteur
Mouline donc, chargeait les catéchumè-
nes de façonner son bois, les garçons le
sciant et les filles le transportant au
galetas.

A ces dernières, en récompense, il
offrait un petit verre d'angélique et aux
premiers une bonne absinthe.

C'était sans fard , un commandement
venu de la cave, que celui de donner
sans qu 'il fût demandé. Et il n'y avait
pas, dans ces volées, de néophytes ins-
truits des choses du Bon Dieu , plus de
mécréants qu'à présent...

Georges DROZ Copyright
Demain : Du Val-de-Travers à Valpa-

raiso.

Môtiers : musée Rousseau , ouvert.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 61 1200 .ou tél. 61 13 28.
Hôpital : de Couvet , tél. 63 25 25, de Fleu-

rier , tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Bureaux de renseignements : Fleurier, Vau-

cher-Bognar , av. de la Gare, tél. 61 10 37
les Verrières, Banque cantonale neuchâte-
loise.

Fleurier : service du feu , tél. 61 12 04 ou 18
Police cantonale : tél . 61 14 23.

Football aquatique pour les petits Français qui fêtent le 14 juillet
aux Bayards.

(Avipress - Schelling)
De notre correspondant :
Dès vendredi matin , toute la colonie

de . vacances des jeunes Français était en
effervescence pour fêter dignement le 14
juillet . La place de sport d'Echanges
Scolaires était transformée en place de
jeux ouverte à tout le monde ; la co-
lonie suisse des Verrières avait été invi-
tée à se joindre aux Français. C'est dans
une ambiance fort sympathique que se
sont déroulées les joutes de tir à l'arc,
de jeu de massacre et autres. Le soir, la

population pouvait assister à un feu de
camp, au cours duquel de nombreuses
productions furent présentées. Notons
tout spécialement le drame moyenâgeux
mimé par les enfants de la colonie alors
que le texte était diffusé par magnéto-
phone. Ce n'est que tard dans la soirée,
à la lumière des lampions, qu'on se
sépara. Un petit Français disait : Au-
jourd'hui les Suisses viennent chez
nous ; le 1er août, les Français iront
chez les Suisses.

Les Bayards fêtent le 14 juillet

Une élite de cavaliers dans les arènes
CONCOURS HIPPIQUE D'AVENCHES

De notre correspondant :
Le beau temps a présidé au traditionnel

concours hippique d'Avanches, qui s'est
déroulé dans le cadre grandiose des arè-
nes, en présence de nombreux specta-
teurs.

La « nocturne » de samedi a connu
une belle affluence. Organisée par la
société de cavalerie du Vully, cette gran-
de manifestation hippique a été un écla-
tant succès, plusieurs centaines de départs
ayant été enregistrés. Ces courses revê-
taient d'ailleurs une importance particu-
lière, car l'élite des cavaliers de plusieurs
cantons y participait.

Présidé par le dragon Fritz Lauper,
le comité d'organisation avait bien fait
les choses et les différents concours ont
pu se dérouler dans les meilleures con-
ditions possibles. Le jury était présidé
par le major Jean-Iacques Weber , alors
que le sergent lean Muller était respon-
sable de la construction des parcours.

Principaux résultats :
• SA MEDI , PR IX

DEGREVEE, A VENCHES
1. « Schildwach », drag. J.-P. Prader-

vand , 0 faute, 52,4. 2. « Saccha », Chr.
Isenschmid, Biberen , of , 57,6. 3. « Clo-
vis », drag. J.-P. Pradervand , Payerne ,
of , 58,4.

9Cat. M. 1 bar. A )  prix de la B.C.V.
A VENCHES

1. « Pequeno principe », Euli Notz ,
Chiètres, of , 71,2. 2. « Violetta 4» , Pe-
ter Kindler, Ostermundigen , of , 75,7.
3. « Darius 5 », Natale Montesso, Be-
gnins , of , 80,6. 4. « Quitus », gen. de
Sepibus, Genève, of , 81,2.
• Cat. AU 1 bar. A )  Prix du café

Suisse, Avench es
1. « Schildwach » drag. J.-P. Prader-

vand , Payerne, au barrage, 4 points ,
42,9. 2. « Orfeo », Oth Blanchard , Bulle ,
au barrage , 4 pts , 44,0. 3. « Overtoi »,
Sch. Hanspeter, Muenschmier, au barrage ,
4 pts, 47,4.
• Cat. M.I. bar. A )  prix du musée
romain : 1. « Syrus 3 », lt Ulrich Re-

né, Rose, of , 66,0. 2. « Cimelia 226,63 »

ph Pierre Chuit, Berne, of , 68,4. 3.
« Xonthos 2,69 », drag. Marc Pantillon ,
Nant , of , 71,9.

• Cat. M.I. bar. A)  prix de la ville
d'Avenches

1. « Violetta 4 », Peter Kindler,
Ostermundigen, au bar., of , 51,3. 2.
« Syrius 3 », lt René Ulrich , Rose, 4 pts ,
41,6. 3. « Empereur », drag. D. Bezen-
çon , Eclagnens , 4 pts, 49,3.

9Dimanche
(Cat d.u. bar. A )  prix de l'hôtel de

la couronne , Avenches: 1. « Konor »,
Brig. Hans Moser, Anet of 56,0. 2.
« Gundrun », Margis Bruno Fasel , Vuis-
sens, of , 56,3. 3. « Faina », drag. Urs
Brauen , Golaten , of , 57,9.
• (cat. d.u. 2. A)  prix de la carro-

serie Naef ,  Avench es : 1. « Gose », Drag
Daniel Bezençon , Eclagnens, of 86,7.
2 « Bergana », app. Albert Genoud , Châ-
tcl-St-Denis, of , 89,3 ; 3. « Rochelle »,
drag. R. Schvvarr, Areuse, 3 pts, 77,1.

4. « Paolino », drag. Charles Fragnières,
Fribourg, 3 pts, 93,4. 5. « Kadroma »,
drag. J. Berruex , les Diablerets, 3 pts,
95,6. 6. « Ziskow » drag. Alfred Pochon,
Payerne, 4 pts, 71,4.

Avenches fait le point
après «la marche romaine »

De notre correspondant :
Le comité de la marche romaine s'est

réuni au buffet de la gare, à Avenches,
sous la présidence de M. André
Durussel , afin de faire le point de cette
manifestation , organisée pour la
troisième fois. Se basant sur les statuts ,
le comité a constitué un fonds de
réserve, afin de prévenir un résultat
financier défavorable lors d'une
prochaine marche. Le solde du bénéfice
réalisé cette année a été entièrement
réparti entre les œuvres de la localité :
« Pro aventico » et « Amvanas »
(Association du musée du vieil Avenches
et de la naissance de l'aviation en

Suisse), qui font partie de l'organisation
de la marche romaine. Mais- des dons de
deux cents francs seront également faits
à la garderie d'enfants , au groupe des
pupilles et pupillettes , ainsi qu 'à l'école
de musique de la « Lyre » d'Avenches.
Des coupes pour les grands groupes de
marcheurs ont été attribuées à l'Union
belge de Lausanne (Société royale de
Belgique), et au groupe des Valdotains
(Italie).

Ainsi , chacun peut constater que la
marche romaine d'Avenches est bel et
bien devenue « culturelle , populaire ,
sportive et internationale », comme le
souhaitait son comité. F.P.

(c) Les louveteaux du groupe « Trois
Etoiles » campent depuis jeudi 13 juillet
au chalet international scout à Kander-
steg. Ce camp est dirigé par Claude Fat-
ton et ses collaborateurs, Claude Mey-
lan, chef de meute, Yves Roulin, cui-
sinier, et Jean-Claude Briquet, institu-
teur.

Depuis le début , l'activité du camp a
été riche en aventures. Trois excursions
ont conduit les louveteaux au lac
d'Oeschinen, au lac Bleu et à Interlaken.
De nombreux jeux ont permis à chacun
de faire de gros efforts physiques. Tous
les matins, le bricolage est l'activité
principale. Durant ce camp, le temps a
été relativement beau , mais un peu frais.
D'excellents menus ont permis à chacun
de manger à sa faim. Tous les soirs, des
veillées au son de la guitare créaient
une ambiance sympathique au sein du
groupe. Les louveteaux quitteront Kan-
dersteg aujourd'hui , et seront de retour
aux Verrières à 15 h 56.

Les louveteaux
. . à Kandersteg . .

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

Madame et Monsieur Otto Hiinseler-
Diirig-Blanc, à Yverdon , leurs enfants
et petits-enfants ;

Madame et Monsieur Angelo Carmi-
nati-Blanc , à Môtiers, leurs enfants et
petits-enfants ;

Monsieur et Madame Edouard Blanc-
Cranchi, à Yverdon , et leurs enfants,

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies, ,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Monsieur Edmond BLANC
leur bien cher papa , beau-père, grand-
papa, arrière-grand-papa , oncle, parent
et ami , que Dieu a repris à Lui après
une longue maladie, supportée avec cou-
rage et résignation, dans sa 78me année.

Môtiers, le 16 juillet 1972.
Le soir étant venu , Jésus dit :

« Passons sur l'autre rive. »
L'ensevelissement sans suite aura lieu

à Môtiers le mardi 18 juillet.
Culte au temple à 13 h 30.
Domicile mortuaire : Hôpital de Fleu-

rier.
Domicile de la famille : rue de Payer-

ne 6, 1401 Yverdon.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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L'annonce
reflet vivant
du marché

INSTA LLATIONS
TÉLÉPHONI QUES

Concessionnaire fédéral A et B
TÉLÉDIFFUSION - AUTOMATES SÉLEC-
TEURS TELEX

R.MONNIER EEiE

On cherche

location
du 20 juillet ou
du 1er août
jusqu 'à la fin août ,
même modeste pour
deux personnes
+ un enfant ,
à Couvet ou
aux environs.
Adresser offres
écrites à BE 1719 au
bureau du journal.

i

CHABREY

(c) M. Henri Perriard , Sgé de septante-trois
ans , domicilié à Chabrey, circulant à cyclo-
moteur , en direction de son domicile , au
carrefour de la nouvelle route Montma-
gny - Constantine , a fait une chute sur la
chaussée. Souffrant d'une commotion et de
plaies à la tête, il a été transporté à l'hôpi-
tal de Payerne.

CONCISE
Perte de maîtrise

(c) Hier à 14 h environ , le conducteur
d'une voiture neuchâteloise , venant de
Neuchâtel , qui dépassait en troisième
position , à très vive allure, a perdu la
maîtrise de sa machine , escaladé la bor-
dure en pierre longeant la chaussée ,
après avoir fait de nombreux tête-à-
queue dans un champ sur environ 300
m, pour f inalement terminer sa course
dans un talus , l'avant planté dans une
rigole. Il n 'y a pas eu de blessé ; la
voilure a subi de très gros dégâts. .

Un cyclomotoriste
blessé

YVONAND

(c) Un motocycliste de Chavannes-le-
Chêne qui circulait dans la localité , est
entré en collision avec une auto dans un
virage, sur le territoire communal. Le
motocycliste a dû être hospitalisé, souf-
frant de blessures à une jambe.

*

Motocycliste
hospitalisé

(c) Le tribunal correctionnel d'Yverdon
a condamné à 13 mois de réclusion
R.M., né en 1941, pour escroquerie par
métier et faux dans les titres , pour
avoir , chez deux employeurs différent s ,
établi 265 commandes fictives pour un
montant  de plusieurs milliers de francs.

Le tr ibunal  a acquis la conviction que
l'accusé était prêt à agir non seulement
auprès d'autres clients , mais aussi à
l'égard d'autres employeurs. La notion
d'escroquerie par métier a donc été re-
tenue.

Escroquerie par métier :
13 mois de réclusion

YVERDON

(c) M. René Pleven , ministre de la jus-
tice du gouvernement français , est venu
tout exprès, hier , visiter l'exposition « Le
Cheval et l'homme », à Yverdon , accom-
pagné de Mme Patenôtre , député-maire
de Rambouillet ; cette exposition voit un
nombre toujours croissant de visiteurs
de tous les pays d'Europe se déplacer ,
vu son grand intérêt. Plusieurs demandes
ont déjà été envisagées pour son trans-
fert , dès sa fermeture à Yverdon, soit
dans d'autres villes suisses, soit en Fran-
ce.

Une exposition
bien visitée

(12 juillet 1972)
NAISSANCES. — Dubois-dit-Cosandier ,

Anouck-Sophie, fille de Roland-Gaston , mé-
canicien de précision , et de Rose-Marie née
Gautier ; Micillo , Raffaele , fils de Biagio ,
peintre en bâtiment , et de Giulia née Di
Girolamo ; Schnegg, Steve, fils de Jean-
Bernard , mécanicien de précision , et de
Vincenza née Ciulla.

DÉCÈS. — Droz, Auguste-Numa, né le 20
octobre 1897, retraité , célibataire.

(13 juillet)
NAISSANCES. — Maire, Caroline-Jac-

queline , fille de Bernard-Roland , et de Jac-
queline-Valentine née Meyrat.

Etat civil du Locle

Une jeep qui circulait, samedi soir, au
lieu dit Sagne-Crêt, près de la Chaux-dc-
Fonds, a renversé un cyclomoteur piloté
par M. Daniel Perret, ancien agriculteur,
âgé de 77 ans. Le malheureux, projeté
sur le sol, a été tué sur le coup. (ATS)

Cyclomotoriste tué
à la Sagne-Crêt CINÉMAS

Corso : 20 h 30, Le Gendarme se balade
(12 ans).

Eden : 20 h 30, Bonnes funérailles , amis,
Sartana paiera (16 ans).

Plaza : 20 h 30, Quand le rire était roi
(6 ans).

Scala : 19 h , L'Homme à la Jaguar rouge
(16 ans) ; 21 h , Companeros (16 ans).

TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 84, av.

Léopold-Roberg, tél. (039) 23 36 10.
DANSE ET ATTRACTIONS
Relâche le lundi.

EXPOSITIONS
Vivarium de la Bonne-Fontaine : plus de

200 animaux (9 h - 12 h ; 13 h 30 -
19 h 30).

Musée d'horlogerie : Les collections (10 h -
12 h ; 14 h - 17 h).

Permanence médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin de famille , tél.

22 10 17.
Pharmacie d'office : Wildhaber , 7, av. Léo-

pold-Robert , jusqu 'à 21 h , ensuite
tél. 11.

Le Locle
TOURISME
Bureau officiel de renseignements : Henry-

Grandjean 5, tél. (039) 31 22 43. Ouver-
ture 8 h à 12 h 30, 14 h à 18 h 15.

Pharmacie de service : Coopérative , Pont 6,
dès 21 h , tél. 17.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin traitant , tél. 17
ou le service d'urgence de l'hôpital , tél.
31 52 52.

La Chaux-de-Fonds

Chalet en feu
à la Recorne

(c) Hier, à 12 h 40, les premiers secours
étaient avisés que le chalet sis au 20 a
de la rue de la Recorne, était la proie
des flammes. Tout l'effectif disponible se
rendait aussitôt sur place et constatait
que la dépendance du chalet appartenant
à M. Ferdinand Pécaut était complète-
ment en feu. Les premiers secours pro-
cédèrent à l'extinction au moyen de l'in-
tervention rapide. Le baraquement ainsi
que deux tonneaux de mazout, 2 à 3
stères de bois et des outils aratoires sont
détruits.

Priorité coupée
Samedi , M. C. B., domicilié aux

Ponts-de-Martel , circulant à la rue du
Pré, en direction sud , lorsque, parvenu à
la rue Charles-Edouard-Guillaume, il
n'accorda pas la priorité à M. J.-M. L.,
de Saint-Nazaire, qui roulait normale-
ment. Dégâts matériels.
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Priorité , .i. ? Ul!
Êtes-vous efficacement armé contre le feu, IbJtl qui peut se déclarer subitement? Avez-vous bandes et pansements

à portée de main, en cas d'accident? I jË I Si vous êtes en difficulté sur l'autoroute, pouvez-vous le signaler clairement et
suffisamment tôt aux autres usagers? Et pour le «grand départ», i J disposez-vous d'assez de place pour vos bagages, et sont-ils solidement fixés?

Migros Do it yourself vous aide à résoudre tous jjjNj ces problèmes, en vous offrant la qualité à des prix avantageux.

, - . . .

f

. \\ Sécurité et confort sur toutes les routes: ! p0Ur protéger sièges et vêtements:

. pAJ\|fc.rNV * ; Appuie-tête de sécurité j Garniture de siège MIO CAR
| Y^M || DEMURY SeCUra MatîC | 

En Helanca-Perl, lavable.Montage simple. Pour la || ;
. -' ,, ,,. . . . , , , iM',A plupart des voitures.2garnitures poursièges séparés 11

i j Teste statiquement et dynamiquement selon les normes r i  * -I . H
I Idéal pour la voiture, ainsi que pour le ] de sécurité américaines MVSS 202, éprouvé et recom- ou ' 9arniture pour Banquette i
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l §̂ÊÊSËÊ Ê0^̂  j Voyagez en toute sûreté! BOUChOh fermable | M .«S™!. ¦¦> ** ̂ s 
¦* 

*** >^' / -  - tam B̂ÊÊSSSmm^mmMaaaMy if mTMaM ^F*l I iP mfTliT

1 j . ' ; pour le réservoir à essence fl .. !§¦**

1 D'une résistance de 2 tonnes; ^W i& ¦¦ Une sécurité pour les longs trajets de nuit: *̂% j^**'^^^^* j Sf Wi
démontable et pièce de bois à 't ^^̂  H J6U 06 laiTipeS -  ̂ . - - . 

,-s—^- i
intercaler. . ; Contient une lampe de rechange pour chaque lampe }¦ , '

QQ ; importante. Nous vendons 21 jeux différents pour les %^Kj^Bf^̂ ^̂ ^ B^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂
Ifir " ' \ principales marques; les modèles de voitures corres- ; -m'"

seulement '¦ "S W ! pondants sont indiqués sur les emballages. lM\ :,h/

B * Mil 
! 

' fe* 
¦ " sealemen. ; Q 

W. rjj i ^yTÔWirP ^r̂  fJKal i.;- . . . j . J ._jyRj| | -rMr&OffvSsfe|;BSBr flfllfâtw  ̂fygf
Avenue des Portes-Rouges



Une sommelière est tuée dans un hôtel de
Winterthour par un marin luxembourgeois

WINTERTHOUR (ATS). — Une somme-
lière de 52 ans, Mme Lina Schneggenbur-
ger, a été étranglée au moyen d'un bas de
nylon , au cours de la nuit de vendredi à
samedi dans un hôtel de Winterthour. Selon
les informations fournies par le médecin-lé-
giste , une lutte violente a dû avoir lieu dans
la chambre. Un homme de 43 ans, Martin
Birchen, de Luxembourg, qui est officier
dans la marine , est soupçonné d'être
l'auteur de ce meurtre. Il est encore en
fuite.

Lors d'une conférence de presse dimanche
à Winterthour , le procureur de district , M.
H. Weigel , a fait connaître les premiers
résidtats de l'enquête. Les recherches entre-
prises aussitôt sont restées vaines jusqu 'à
présent.

Selon le registre de contrôle de l'hôtel ,
Birchen venait d'Italie et se rendait au
Luxembourg. Il pourrait être au volant
d'une voiture blanche aux plaques luxem-
bourgeoises 1-15419. Ses habits devraient
porter des traces de sang. Martin Birchen
mesure environ 175 cm, est de taille
athlétique , a des cheveux sombres, quelques
rides au front et un visage rond. Il porte
un uniforme d'officier de marine avec un
béret blanc. U est possible qu'il porte une
fausse barbe et moustache. Il parle le bon
allemand , l'anglais et le français.

LES FAITS
Le corps de la victime a été découvert

samedi , vers onze heures. La victime avait
cessé de vivre depuis les premières heures
de

^ 
la matinée. Elle a pu être identifiée

grâce aux pièces d'identité qui se trouvaient
dans son sac. Lina Schneggenburger était
née dans le canton de Saint-Gall et était
sommelière depuis plusieurs années. Elle
avait servi Birchen et après la fin de son
service, elle s'était attablée avec lui pour
boire quelque chose. Elle était ensuite

rentrée chez elle. Le gérant de la maison
qu 'elle habite l'a rencontrée à huit heures
du soir. Elle est ensuite ressortie pour
retrouver Birchen à son Hôtel , à proximité
de la gare de Winterthour.

Selon les enquêteurs , une lutte violente
s'est déroulée dans la chambre d'hôtel
occupée par Birchen. Les meubles et les lits
ont été déplacés. Les parois sont tachées de
sang jusqu 'à une hauteur de 1 m 80. Des
traces de sang ont également été découver-
tes dans la salle de bain. Sur le sol se trou-
vaient des tessons de bouteilles.

La victime était recouverte d'une couver-
ture de lit trempée de sang. Sa tête et ses
bras étaient tout tâchés de sang. La tête
portait également des traces de coupures.
Le cou était fortement serré par un bas de
nylon. Une grande quantité de boissons
avaient été prélevées dans le frigidaire.

Samedi matin , la voiture blanche a été
vue par des employés de l'hôtel. L'un
d'entre eux a même vu Birchen se diriger
en direction de la ' gare. Cependant ,

lorsqu 'on découvrit la victime , la voiture
avait disparu .

RENSEIGNEMENTS AU SUJET DE
MARTIN BIRCHEN

Grâce aux registres des hôtels , on sait
que Birchen a passé la nuit de mardi à
mercredi dans un hôtel de Bâle , la nuit
suivante dans un établissement de Lucerne
et la nuit précédant le crime à Zurich.
Dans tous ces endroits , il cherchait l' office
de prévoyance communal , déclarant qu 'il
était un officier de la marine commerciale
luxembourgeoise sans moyen. Il reçut
chaque fois de l'argent. Il n'a jamais payé
ses factures d'hôtel.

En 1963, il avait été recherché à Lucerne
pour escroquerie , puis à Innsbruck
(Autriche) pour escroquerie , vol et chantage.
Selon les renseignements des enquêteurs , il
aurait également eu à faire avec la police à
Luxembourg.

La police a lancé un appel au public
pour tenter de retrouver Martin Birchen.

Un nouveau F.L.J. plastique
un dépôt de munitions à Glovelier
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Cet acte criminel plonge le Jura dans
le climat des premiers attentats de 1962

De notre correspondant :
Différents journaux dont le nôtre, se

posaient récemment la question de sa-
voir s'il existe vraiment un nouveau
FLJ. Cette question vient de recevoir
une réponse catégorique puisqu'un atten-
tat signé de ce sigle a été perpétré di-
manche matin contre un dépôt de mu-
nitions situé au-dessus de Glovelier.

Il était un peu plus de 3 heures
lorsqu'une forte explosion, difficilement
localisable, a retenti. Elle a été perçue
de Glovelier, mais nombre de personnes,
pourtant assez proches du lieu de la dé-
flagration, n'ont absolument rien en-
tendu. Ce n'est que vers 5 heures et
quart qu'un automobiliste alerta la po-

DOCUMENT. — Cette photo, prise au téléobjectif, témoigne des
dégâts causés par la charge exp losive au dépôt de munitions.

(Photo Bévi)

lice. Une demi-heure plus tard, la route
Glovelier - Saulcy était bouclée et elle
ne devait être rouverte qu'à 19 heures.
L'explosion avait été provoquée par une
charge de plastic destinée à faire sauter
le dépôt de munitions situé au bord de la
route Glovelier - Saulcy, à 300 mètres
du village environ, sur le flanc d'une
côte très raide. Ce dépôt militaire con-
tenait 22 tonnes de munitions qui n'ont
heureusement pas éclaté.

Au début de la matinée, et jusque vers
11 heures, de la fumée s'échappait de la
maisonnette dont les façades nord et est
avaient été soufflées. Elles étaient cons-
tituées d'un double mur de briques dont
certaines ont volé à une vingtaine de

mètres. Les auteurs de l'attentat ont vi-
siblement pris la précaution de faire sau-
ter la façade opposée à la route sur
laquelle nue ou l'autre voiture peut pas-
ser à tout moment.

Piètre précaution cependant lorsqu'on
sait que les 22 tonnes de munitions au-
raient pu exploser...

ROUTE FERMÉE .
Dès le début de la matinée, la police

fédérale était sur les lieux pour com-
mencer l'enquête.

La sûreté cantonale se trouvait là éga-
lement. D'autre part, la brigade de la
circulation de Delémont a procédé du-
rant presque toute la journée à des pho-
tos et à des relevés.

Vers 10 heures, les premiers secours
de Delémont sont intervenus. Les hom-
mes du service du feu de Glovelier ont
également ' été appelés. Comme "nous
l'avons dit, la route Glovelier - Saulcy
n'a été rouverte qu'à 19 heures, c'est-à-
dire au moment où les camions de l'ar-
mée ont terminé d'évacuer les stocks de
munition.

Dès l'ouverture de la route, de très
nombreux curieux se sont rendus sur les
lieux de l'attentat. La police ne donne
pour le moment aucun renseignement
sur cet acte criminel qui replonge le
Jura dans le climat des années 1962-
1963, c'est-à-dire lorsque sévissait le pre-
mier FLJ.

C'est en effet par un attentat du
même genre qu'avait débuté le 21 octo-
bre 1962, la série des crimes du FLJ.
Une baraque militaire située aux Auges,
entre Goumois et Saignelégier, avait
alors été incendiée.

Sur le mur, on lisait deux inscrip-
tions : « FLJ » et « Vive Berberat ».
C'était peu après le limogeage du pre-
mier lieutenant Berberat. Le 26 mars
1963, une seconde baraque militaire était
incendiée : celle de Bourrignon cette
fois.

Dans le cas présent, l'attentat est aussi
signé du sigle FLJ peint en grosses
lettres à la couleur à l'huile rouge, vrai-
semblablement avec un spray. Mais c'est
la première fois que cette signature
réapparaît. Dans les récents attentats
comme dans celui contre le poste de
police de Boncourt par exemple, ou
encore dans celui contre le monument
de Neuenegg, la paternité a bien été
revendiquée par un certain FLJ, mais
après coup seulement, par des appels
téléphoniques à une rédaction de journal
romand.

Ce n'est pas la première fois qu'une
installation militaire de Glovelier est la
cible du F.L.J. Le 24 mars 1966, alors
que les membres du premier FLJ étaient
déjà arrêtés, l'arsenal situé à la sortie de
Glovelier en direction de Boncourt avait
été l'objet d'une tentative d'incendie.
Une fenêtre avait été cassée et un pneu
enflammé jeté à l'intérieur d'un local,
mais il s'était éteint sans communiquer
le feu au bâtiment. C'était l'œuvre d'un
second FLJ. D'autre part, les installations
militaires de Glovelier comme toutes
celles du Jura, et en particulier celle qui
a sauté hier, ont souvent été couvertes
d'inscriptions telles que « DMF = SS »
ou encore FLJ.

II faut enfin rappeler que tout
récemment des explosifs — 20 kilos —
de même que de la mèche et des
détonateurs, ont été volés dans une
baraque de chantier à Courtemaîchc. Y
a-t-il un lien entre les deux affaires ?
Peut-être que l'enquête le déterminera.

BÉVI

Collision d'avions au
Tessin : un mort

I|ll|ifj[SS IN»^M

LOCARNO, (ATS). — Une collision
s'est produite samedi matin au-dessus de
l'aérodrome de Locarno entre deux
avions de type « Cessna 150 », coûtant
la vie à un élève-pilote de 32 ans, M.
Bolla-Dallera, de Montagnola (Ti).

Les deux appareils n'avaient à leur
bord qu'une seule personne. L'un était
piloté par un pilote privé, l'autre par un
élève-pilote. Ce dernier avait décollé de
l'aérodrome de Sion et voulait atterrir à
Locarno, au moment où le pilote privé
faisait un exercice de vol acrobatique
au-dessus de l'aérodrome. Tandis que
l'élève pilote a trouvé la mort dans
l'accident, le pilote privé est parvenu à
poser son appareil fortement
endommagé dans un champ. L'avion est
entré dans un tas de foin, qui a pris feu,
communiquant les flammes à l'avion. Le
pilote a pu sortir à temps.

Le bureau fédéral d'enquêtes sur les
accidents d'aéronefs mène une enquête
en collaboration avec la police cantonale
tessfnrj isé. '"''•""'"

Betten : le câble du téléphérique
s'est rompu sur lu cabine

SCHAFFHOUSE (ATS). — Le câble
tracteur de la télécabine de Betten s'est
rompu à l'endroit où se trouve la tête du
câble, pièce qni sert k fixer le câblé k la
cabine. Dans une prise de position au sujet
du,,grave, accident de mercredi dernier à
Betten , le fabricant du câble — la fabrique

de câble de Schaffhouse — souligne que
des traces de corrosion ont été constatées
nu sommet de la tête de câble conique. Ces
traces de corrosion seraient à l'origine de
l'affaiblissement de cette partie du câble et
de sa i, rupture. Le fabricant ajoute que Ja
tête de câble a été remplacée il y a deux
ans, « mais pas par son personnel ».

Il souligne également que sur toute sa
longueur, le câble lui-même était intact et
qu'après 7 ans d'utilisation, il était en
parfait état.

Genève : l'ex-direcf eur
d'Eurogas sous les verrous
On lui reproche un «trou» de 30 millions

De notre correspondant :
M. Roland M., qui fut le directeur de

la coopérative Eurogas a été arrêté ven-
dredi, sur l'ordre du juge d'instruction
Weber.

II a été aussitôt incarcéré à la prison
de Saint-Antoine et il comparaîtra mardi
matin devant la Chambre d'accusation.
Cette instance décidera si Roland M.
doit ou non être placé sous mandat de
dépôt.

Rappelons que Eurogas (Coopérative
des propriétaires de véhicules) comptait
35.000 membres (dont 25.000 à Genève)
quand elle fut mise en faillite en sep-
tembre dernier, quand on s'aperçut
qu'existait un découvert d'environ dix
millions de francs.

Il est utile de signaler que Roland M.
avait repris une autre société (de pneu-
matiques) une année avant la mise en
faillite d'Eurogas.

De là à penser qu'il y a eu un illicite
« transfert de fonds » d'une maison à
l'autre, il n'y avait qu'un pas. Les
instances judiciaires l'ont franchi.

On reproche à l'ancien patron
d'Eurogas des préjudices avoisinant... 30
millions de francs.

L'affaire est donc d'envergure. Onze
chefs d'inculpation ont été formulés
contre Roland M. L'arrestation a été
déclenchée par une plainte pénale qui
émanait simultanément et conjointement
de l'office des faillites et de l'adminis-
tration de la mise en faillite.

Trois morts,
quatre blessés
sur une route

de Savoie
AIX-LES-BAINS, (AFP). — Un

télescopage entre trois voitures a fait,
vendredi après-midi, trois morts et quatre
blesses dont trois grièvement atteints sur la
route nationale qui longe le lac du Bourget
(Savoie).

Les blessés ont été hospitalisés à Aix-Ics-
Bains (Savoie). Les victimes sont toutes de
nationalité française.

Son fils vu être opéré ù cœur
ouvert : l'escroc reste en prison

Lucien Sch, est en prison depuis 17 mois.
Ses ressources physiques et psychiques flé-
chissant , L. Sch. qui a commis de nom-
breuses malversations , s'est présenté devant
la Chambre d'accusation , assisté de son
avocat , pour y solliciter sa mise en liberté
provisoire.

Son défenseur offrait une caution de
50.000 fr. et soulignait le dramatique com-
plexe familial dans lequel est enfermé son
client : son fils , âgé de 13 mois, souffre
d'une grave malformation congénitale et
doit subir bientôt une opération à cœur
ouvert.

Or ce bébé est le seul être auquel Lucien
Sch, soit véritablement attaché , a précisé
l' avocat.

La description de cette situation pathéti-
que n'a toutefois pas suffi à convaincre
les juges , lesquels, se sont rangés à l'avis
du Parquet et ont refusé la mise en li-
berté provisoire.

Us ont souligné que l'affaire comportait
un caractère criminel et n'excluait pas un
risque de fuite , et que , dans ces condi-
tions , toute libération était impossible.

Lucien Sch. poursuivra donc son « stage s
à Saint-Antoine. Il aura toutefois la facul-
té de rendre visite à son enfant , sous sur-
veillance.

Les Béliers sont rentrés de Puris
Vers une prochaine «opération» ?

De notre correspondant :
Quelque 200 personnes, pour la plupart

des jeunes, ont accueilli , samedi, à 19 h,
les Béliers qui rentraient de Paris, au
surlendemain de leur occupation de
l'ambassade de Suisse.

Les participants et participantes à
cette « opération Ambrassade » — com-
me l'ont dénommée les Béliers en raison
de la courtoisie avec laquelle ils se sont
efforcés d'accomplir leur mission — ont
été chaleureusement applaudis. Ils n'ont
été inquiètes ni par la douane, ni par la
police.

Lors d'une conférence de presse tenue
dans un restaurant de Boncourt , ils ont
expliqué comment l'opération avait été
minutieusement préparée et ont égale-
ment dévoilé quelques-unes des mesures
prises pour éviter les fuites.

Seul l'« état-major » était au courant
de l'objectif , mais les participants
avaient été renseignés sur les risques
juridiques encourus, et ils les avaient
librement acceptés. Us ne furent mis au
« parfum » qu'une fois à pied-d'œuvre.
MM. Jean-Claude Montavon , Jean-Pierre

Molliet et Victor Giordano narrèrent
ensuite par le détail l'occupation de
l'ambassade et parlèrent des échos
qu'elle provoqua dans . la presse
française, écrite et parlée. Jean-Claude
Montavon termina la conférence en
annonçant que lui et ses camarades se
réuniront mardi , non pour épildguer sur
l'expédition à Paris, mais pour... mettre
la dernière main à la prochaine opéra-
tion du groupe Bélier.

Bévi
Cyclomotoriste tué

(c) C'est sans regarder ni à gauche ni à
droite qu'un cyclomotoristc de 69 ans, M.
Marins Bouvier, retraité a débouché sur la
route de Base, une artère où la circulation
est généralement forte et rapide. Le
malheureux sexagénaire fut alors happé par
un premier véhicule , en dépit d'un freinage
énergique du conducteur, puis une deuxième
voiture lui passa sur le corps. M. Bouvier,
atrocement blessé , est mort dans
l'ambulance qui le transportait à l'hôpital.
Aucune charge n'a été retenue contre les
deux automobilistes. La seule faute commise
le fut par la victime.

Pilote fribourgeois lise
Un avion s'écrase en Allemagne

De notre correspondant :
Hier, vers 16 h, un accident mortel est

survenu sur l'aérodrome de Friedrischshafen
(Bade-Wurtemberg). La victime est un pilote
fribourgeois, M. Hans Erni, 39 ans, marié
et père de trois enfants , domicilié à Rosé.

L'avion, piloté par M. Erni, un
monoplace immatriculé HB-Yac, qu'il avait
construit lui-même, s'est écrasé sur
l'aérodrome allemand lors d'un passage à
basse altitude. On n'en sait pas plus pour
l'instant. M. Erni était un pilote
expérimenté.

Hier, il participait, avec d'autres pilotes
fribourgeois, à un rassemblement de
constructeurs d'avions expérimentaux à
Friedrischshafen, l'ancien centre de

construction aéronautique qui fut la base
d'essais des fameux dirigeables Zeppelin.

CHEF MÉCANICIEN
Depuis six ans, M. Erni était chef

mécanicien k l'aérodrome d'Ecuvillens-
Frihourg, où il avait cinq mécaniciens sous
ses ordres. Autant pour ses qualités
humaines que professionnelles, M. Erni était
fort apprécié. La nouvelle de sa mort
tragique a causé une douloureuse stupeur à
Ecuvillcns et dans toute la région.

Les ailes fribourgeoises connaissent
actuellement une série noire . Le 8 juillet
déjà, un « Cessna 172 » de l'aérodrome
d'Ecuvillens s'était écrasé au Tessin et avait
été démoli. Les quatre occupants avaient eu
ie la chance, seul le pilote ayant été
légèrement blessé à la tête. M.G.

Conférence sur la sécurité européenne: la
Suisse entend apporter sa contribution

Interview du conseiller fédéral Graber à l'agence « Novosti »

Le journal moscovite « Literatournaia
Gazeta » a publié ces jours derniers une
interview du conseiller fédéral Pierre
Graber, chef du département politique,
accordée à la fin du mois de juin à
l'envoyé spécial de l'agence de presse « No-
vosti », Vladimir Lomeiko, alors qu'il effec-
tuait un voyage en Suisse, en compagnie
d'autres journalistes soviétiques. Les prin-
cipaux sujets abordés sont la position de lu
Suisse face à la future Conférence euro-
péenne sur la sécurité et les perspectives de
développement de la coopération entre
l'Union soviétique et la Suisse, dans toute
une série de domaines.

Le conseiller fédéral Graber a estimé que,
compte tenu des conceptions qui leur sont
propres et des conditions particulières dans
lesquelles les deux pays déterminent leurs
objectifs politiques , économiques et
culturels , les relations entre l'URSS et la
Suisse peuvent être qualifiées de bonnes.

CLIMAT FAVORABLE
En réponse à une question de M. Lomei-

ko, qui lui demandait comment lui appa-
raissait pratiquement le cours des prépara-

tifs de la Conférence européenne sur la
sécurité et quels espoirs il y associait , M.
Graber a déclaré que, selon lui , une telle
conférence n'est concevable que dans un
climat général de détente. Or, à cet égard ,
la signature des accords sur Berlin-Ouest , la
ratification des traités de la République
fédérale allemande avec l'URSS et la
Pologne , ainsi que la visite du président
Nixon à Moscou ont certainement joué un
rôle positif.

Aux yeux de la Suisse, a ajouté M.
Graber , la conférence ne devrait pas se
contenter d'être un forum — certes utile —
de discussion , mais s'orienter vers la
recherche des éléments propres à favoriser
une détente réelle et durable. Vue sous cet
angle, la conférence requiert une prépara-
tion approfondie , a estimé le conseiller
fédéral Graber.

L'OCCASION
La première tâche qui s'impose est de re-

chercher dans quels domaines particuliers de
la sécurité et de la coopération les partici-
pants à la conférence ont la volonté politi-
que de parvenir à des arrangements cons-

tructifs . C'est pourquoi , le gouvernement
suisse est d'avis que la discussion d'un
ordre du jour détaillé de la future confé-
rence devrait constituer l'activité centrale de
la phase préparatoire.

La Suisse n'a nullement l'intention de ne
jouer qu'un rôle d'observateur , mais voit au
contraire dans la conférence une occasion
pour elle et les autres pays neutres d'appor-
ter leur contribution active , en affirmant la
primauté du droit dans les relations inter-
nationales et la nécessité d'élargir les con-
tacts et la coopération à travers l'Europe
entière.

Quel rapport concret la Suisse pourrait-
elle faire à l'œuvre de compréhension et de
coopération sur le continent européen ?

Le maintien de la paix et le renforcement
de la sécurité exigent que les différends
soient résolus avant que ne surgissent des
situations dangereuses. C'est pourquoi , la
Suisse a été amenée à étudier la mise sur
pied d'un système de règlement pacifique
des différends adapté aux besoins de
l'Europe et a l'intention de faire des pro-
positions dans ce sens à la Conférence sur
la sécurité.
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Somme totale attribuée aux gagnants 1.434.249.—
Somme attribuée à chaque rang 358.562.25

© Lire également en
page 2 et en avant-

dernière pageReuchenette : vol
avec effraction

Dans la nuit de vendredi à samedi , un
cambrioleur s'est introduit par effraction
dans une fabrique de ciment à Reuchenette.
La somme qu 'il a emportée n'a pas encore
pu être déterminée.

Toutefois , celle-ci ne doit pas être très
importante. En effet , le cambrioleur n'a
trouvé qu'une cagnotte qui se trouvait dans
un local de menuisierie. La police de Reu-
chenette enquête.

Tramelan : auto contre train
Occupantes grièvement blessées

(sp) Hier à 11 h 40, une automobiliste
ehaux-de-fonnière , Mme Jacqueline Veuilleu-
micr, descendait la rue du Jcanbrenin à
Tramelan. La voiture s'est engagée sur un
passage à niveau non gardé, mais muni
d'une signalisation lumineuse et acoustique,
juste au moment où un train des Chemins
de fer jurassiens arrivait.

Le train circulait de Tramelan en di-
rection de Tavannes.

L'avant de la locomotive heurta violem-

ment l'auto qui fut projetée dans un jar-
din bordant la voie. On devait ressortir
du véhicule la conductrice et sa fille ,
grièvement blessées.

La conductrice souffre d'une double frac-
ture du bassin et de plusieurs fractures de
côtes. Elle a également une forte commo-
tion. Sa fille , Anne, souffre d'une fracture
du crâne. Elle ont été conduites k l'hôpi-
tal de Saint-Imier ; puis la fille n été trans-
férée k l'hôpital de l'isle k Berne. Les dé-
gâts s'élèvent k environ 5000 francs.

Muculuture ||||
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soignée au bureau du journal ,
qui la vend au meilleur prix.

BRIGUE (ATS). — Samedi en fin
d'après-midi , une cérémonie funèbre a été
célébrée en l'église paroissiale de Brigire à la
mémoire des victimes de la catastrophe de
Betten. Des centaines de personnes — au-
torités , touristes , habitants de la région — ,
assistèrent à l'office , entourant les parents
des victimes.

Une messe fut célébrée par Mgr Nestor
Adam , evêque de Sion, et par six prêtres
dont le curé de Brigue.

On notait la présence parmi les autorités
de M. Roger Bonvin , conseiller fédéral ,
Albert Imsand , président du Grand conseil
valaisan , Ernest von Roten , conseiller
d'Etat , ainsi que de nombreux députés , et
présidents de communes.

Prirent notamment la parole à l'heure du
prêche, Mgr Adam et le pasteur Charles
Bron , de Vouvry, président du conseil
synodal , de même que Mlle Christa Heid ,
pasteur elle aussi , actuellement en vacances
à Riederalp.

Cérémonie funèbre à
la mémoire

des victimes



Merckx entre en conquérant n Briançon
ce haut lieu du cyclisme international

1 M) cycn$me 1 Luis Ocana terrassé par le champion du monde dans le col du Vars

Eddy Merckx est entré en conquérant à
Briançon , ce haut lieu du cyclisme interna-
tional. Le champion du inonde s'est impo-
sé en solitaire au pied de la Citadelle, au
ternie de la treizième étape du Tour de
France, Orcières-Briançon (201 kilomètres),
perpétuant ainsi In grande tradition de lu
boucle française. Il a donc encore renforcé
sa position de « leader », puisqu'il a précé-
dé sur la ligne d'arrivée son plus dange-
reux adversaire, Luis Ocana, de l'41".

LE « ROI EDDY »
Eddy Merckx a signé ainsi sa quatrième

victoire d'étape depuis le départ d'Angers,
la plus belle sans aucun doute. Porteur du
maillot jaune, le Belge aurait pu se conten-
ter de surveiller les opérations. Mais cette
attitude vigilante, observée dans le Mont
Ventoux et à Orcières-Merlctte, Eddy Merckx
Ta soudainement abandonnée dans les der-
niers mètres du col de Vars, lorsqu'il pas-
sa à l'attaque. Prenant des risques, « le
roi Eddy » s'est montré fidèle à son ima-
ge de marque pour inscrire une nouvelle

page glorieuse de sa carrière incomparable.
Et s'il s'est pratiquement assuré à Briançon
une quatrième victoire consécutive dans
le Tour de France, Merckx a également
écrasé ses rivaux comme à ses plus beaux
jours.

SURPRENANT GUIMARD...

Des rivaux qui ne se sont pourtant ja-
mais rendus. A l'instar de ce toujours plus
surprenant Cyrille Guimard , qui, lâché dans
Vars, souffrant d'une tendinite à la jam-
be droite, trouva les forces nécessaires pour
réussir un retour extraordinaire et faire la
première partie de l'escalade d'Izoard en
compagnie de Merckx. A l'instar également
de Luis Ocana, le plus « concerné ». Un
moment en difficulté nu sommet de Vars,
lorsque Merckx plaça son démarrage, l'Espa-
gnol fut encore victime d'une crevaison
dans la descente. Pointé à l'40" de Merckx
au pied d'Izoard , Ocana franchissait le
sommet à une minute, entraînant dans son
sillage les meilleurs hommes de la course,

qui ont beaucoup profité de l'inlassable
travail du coureur de Mont-dc-Marsan.

A l'instar encore de Felice Gimondi.
dont les « vieilles jambes » n'ont pas tenu
le rythme infernal de l'ascension vers la
« Case déserte », mais qui trouva une ré-
compense non négligeable en se montrant
le second de Merckx â l'arrivée, de Ray-
mond Poulidor, qui à 36 ans a encore
une fois fait la course en tête, de Mariant )
Martinez cet Espagnol naturalisé français
qui rivalise dans ce Tour de France avec
les meilleurs, de tous ceux enfin qui ont
rallié Briançon moins de deux minutes
après un Merckx déchaîné.

Cette treizième étape, premier grand af-
frontement avec les géants des Alpes, a
engendré une sélection impitoyable. Les
victimes de marque en furent le Hollan-
dais Joop Zoetemelk, battu de plus de sept
minutes , et le Français Bernard Thevenet ,
le vainqueur du Mont Ventoux , distancé
pour sa part de près de dix minutes. Au
classement général , les écarts se sont égale-
ment creusés entre Merckx et ses poursui-

vants. Mais quoi de plus normal lorsque
le champion du monde se décide ù pas-
ser à l'offensive ?

Classements
Classement de la 13me étape,

Orcières-Briançon (201 km) : 1. Merckx
(Be) 6 h 26'12" ; 2. Gimondi (lt) 6 h
27'43" ; 3. Guimard (Fr) ; 4. Van Impe
(Be) ; 5. Poulidor (Fr) , tous même
temps ; 6. Agostinho (Por) 6 h 27'46" ;
7. Martinez (Esp) 6 h 27'49" ; 8. Hézard
(Fr) 6 h 27'52" ; 9. Ocana (Esp) 6 h
27'53" ; 10. Van Denbossche (Be) 6 h
32'17" : 11. Zoetemelk (Ho) 6 h 33'39" ;
12. Delisle (Fr) 6 h 34'38" : 13. Huys-
mans (Be) 6 h 35'45" ; 14. Thevenet (Fr)
6 h 35'54" ; 15. Verbeeck (Be) 6 h
37*11".

Classement général : 1. Merckx (Be)
70 h 49'19" ; 2. Ocana (Esp) à 4'43" ; 3.
Guimard (Fr) à 5'32" ; 4. Gimondi (lt) à
713" ; 5. Poulidor (Fr) à S'20" ; 6.
Hézard (Fr) à 11'28" ; 7. Van Impe (Be)
à 11'52" ; 8. Zoetemelk (Ho) à 15'42" ;
9. Martinez (Fr) à 16'14" ; 10. Agostinho
(Por) à 19'09".

Prix de la montagne : Col de Man-
se (4 cat.) : 1. Van Linden (Be) 5 p.
2. Santambrogio (lt) 3 ; 3. van Impe
(Be) 2 ; 4. Pustjens (Ho) 1. Côte de
Sauze (4me) : 1. van Impe 5 ; 2. Pust-
jens 3 ; 3. Abbeloos (Be) 2 ; 4. Catieau
(Fr) 1. Col de Vars (Ire) : 1. Delisle
(Fr) 15 ; 2. Merckx (Be) 12: 3. Agos-
tinho (Por) 10 ; 4. Ocana (Esp) 8 ; 5.
Zoetemelk (Ho) 6 ; 6. van Impe 5 ;
7. Thevenet (Fr) 4 ; 8. Poulidor (Fr)
3 ; 9. Martinez (Fr) 2 ; 10. van den
Bossche (Be) 1. Col de l'Izoard (1ère) :
1. Merckx 15 : 2. Poulidor 12 ; 3. van
Impe 10 ; 4. Ocana 8 ; 5. Martinez 6 ;
6. Agostinho 5 ; 7. Guimard (Fr) 4 ;
8. Gimondi (lt) 3 ; 9. Hézard (Fr) 5 ;
10. van den Bossche 1.

Classement général : 1. Merckx 127 p.
2. van Impe 121 ; 3. Ocana 84 ; 4.
Agostinho 69 ; 5. Poulidor 54 ; 6. Pust-
jens 46 ; 7. Zoetemelk 37 ; 8. Thevenet
34 ; 9. Swerts 33 ; 10. Raymond.

LE « ROI EDDY ». — Merckx a frappé. Et Briançon l'a vu franchir la
ligne d'arrivée en grand vainqueur.

(Téléphoto AP)

Merckx : la marge devient intéressante
Je l avais vu trente-cinq minutes aupara-

vant , dans une épingle à cheveux de
l'Isoard , juste avant Casse Déserte. Prenant
mes derniers renseignements sous un soleil
de plomb, avant les deux haies formées par
des dizaines de milliers de spectateurs , le
champion du monde m'était apparu grima-
çant. Déhanché. Bref , pas beau du tout.
Etait-ce la défaillance ? Peut-être. Soixante-
huit secondes plus tard , Luis Ocana appa-
raissait déjà dans le virage précédent.
L'Espagnol revenait sur le Belge.

Dans l'imposante descente sur Briançon ,
radio-tour m'informa qu'il n'en était rien :
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l'écart se recreusait. Or, un homme fatigué
ne descend pas à 90 km/h.

Je l'ai donc retrouvé après la ligne
d'arrivée, sur ces fameuses hauteurs de la
citadelle de Briançon , qui ont déjà vu
gagner les noms les plus prestigieux. Coppi ,
Bartali , Bobet. Pour Eddy Merckx , pour
son palmarès plus exactement , il manquait
encore ce succès. C'est chose faite.

S| De notre envoyé spécial B

Je l'ai retrouvé souriant. Très souriant .
Très heureux même. « Tout à l'heure ? Oui,
j'ai peiné. Comment faire autrement dans
un col aussi dur. Mais j'ai toujours été sûi
de mon fait. Ce que je ne savais pas, par
contre, c'est que je ferais une aussi grande
lessive. Il y a dix minutes que j'ai fini, et
ils sont une douzaine au plus k avoir passé
ici ».

Merckx est bien dans la tradition des
grands champions. De Bartali et de Coppi,
par exemple, qui, à Briançon, comme à
l'Alpe d'Huez ou à Sestrière — c'est tout
dans le même coin — allaient prendre leut
douche avant de venir applaudir le
deuxième de l'étape...

« Ce n'est quand même pas mon cas,
remarque Merckx détendu. Mais je ne crois
pas non plus que ce soit le cas du cyclis-
me moderne. Mes l'30 sur Gimondi, mes
l'40 sur Ocana, me suffisent pleinement. »

Après avoir rendu hommage à Guimard ,
« coureur., vraiment extraordinaire et pour
lequel la méfiance devra bientôt aller p ins
loin que dans le sprint », le champion du
monde.jp arle .d'.Ocana : ( J ' ai été relative-
ment rapidement informé de sa crevaison.
Mais cela n'a rien changé à mes plans. Je
suis parti comme je l'avais prévu, comme
nous en avions discuté samedi à Orcières-
Merlette, à la fin du col de Vars. Cela
avait été prévu non seulement en fonction
du Tour, mais aussi parce que je voulais
m'imposer à Briançon. Histoire de saluer
mes patrons, MM. Pierro et Ambroggio
Moltcni ».

Si Merckx ne prenait pas la crevaison
d'Ocana pour un fait tellement important ,
Ocana, lui , la regrettait : Je n'ai vraiment

L'ÉTAPE D'AUJOURD'HUI

pas de chance. Mais je m'incline : avec le
travail que j'ai accompli, seul contre lui,
bravo. Malheureusement, je crains bien que
tout soit désormais fini. Il y a non seule-
ment les l'40, mais encore la fatigue accu-
mulée cet après-midi. Dans le Galibier,
lundi matin...

Le verdict de cette première étape alpine
est clair. Net. Précis. Indiscutable. Ceux
qui , partisans d'Ocana ou tout simplement
envieux d'un changement , espéraient la vic-
toire finale de l'Espagnol , ne peuvent plus
le repousser. Après les Pyrénées, ils par-
laient des Alpes. Il ne leur reste vraiment
plus grand espoir. Eddy Merckx semble
bien avoir remporté son quatrième tour de
France consécutif. Il l'admet presque. Bien
que prudent , très prudent même, il laissait
aller , hier en fin d'après-midi : « Oui, bien
sûr, maintenant, il semble bien que la
marge devienne intéressante ».

Serge DOURNOW

Luis Ocana :
défaillance
Luis Ocana se rappellera long-

temps — comme d'autres coureurs
d'ailleurs — de l'Izoard. Abordant
ce col pour la première fois , puis-
que le Tour l'avait laissé de côté
depuis huit ans — l'Espagnol a eu
à fournir un terrible effort en rai-
son de l'échappée d'Eddy Merckx :
ne pas rejoindre le Belge, ce qui est
finalement arrivé, correspondait pour
lui à une défaite d'ores et déjà
consommée.

Or Ocana n'a pas supporté cet
effort : après avoir satisfait aux for-
malités d'arrivée,"•après- avoir répôri-
du à quelques interviws, il s'est
senti mal. Emporté immédiatement ,
en ambulance, à l'hôpital de Brian-
çon , les médecins ont jugé son cas
moins grave qu'il ne paraissait au
premier abord. La syncope que l'on
craignait n 'existait pas : il ne s'agis-
sait que d'ennuis respiratoires dus
à la violence des efforts fournis. En
plus clair, à une défaillance.

Dans le courant de la soirée
Luis Ocana a été autorisé à rega-
gner son hôtel. Toutefois, il étai t
trop tôt, hier soir pour savoir si
l'actuel deuxième du classement gé-
néral pourra repartir ce matin. D'au-
tant plus que la première partie de
l'étape n'est rien d'autre que l'as-
cension du Galibier.

Les ennuis de santé n'ont pas seu-
lement touché Ocana : plusieurs au-
tres coureurs ont connu la défaillan-
ce, notamment Thevenet. Par ailleurs
Hennés Junkermann , qui avait renon-
cé à prendre le départ hier matin
d'Orcières-Merlette, avait pris cette
décision à la suite d'un rapport mé-
dical. Lequel faisait état de subs-
tances interdites trouvées lors d'un
contrôle du côté de Pau.

Cette nouvelle n'a pas été offi -
cialisée par le Tour de France,
mais on laissait entendre hier que
l'Allemand, le vétéran du tour —
38 ans — avait préféré se retirer
avant que la sanction ne soit rendue
publique .

S.D.

Bon comportement des Suisses Flirter et Knenbuhler
g*f motocyclisme | L'ALLEMAND CUSNIK SE TUE AU G.P. DE TCHÉCOSLOVAQUIE

Le Grand prix de Tchécoslovaquie,
dixième manche du championnat du monde,
a été endeuillé par l'accident mortel dont a
été victime l'Allemand Cusnik, équipier de
Luthringhauser en,,  side-car. i Leaders p. du
championnat du monde, Luthringhauser et
Cusnik ont fait une violente chute. Cusnik
a été tué sur le coup cependant que Luth-
ringhauser a été transporté à l'hôpital de
Brno dans un état grave. Au cours de la
même épreuve , les Autrichiens Hahn - Hahn
ont également été victimes d'une chute,
alors que la même mésaventure est survenue
à Giacomo Agostini en 350 cmc. Les con-
séquences en ont toutefois été beaucoup
moins graves.

DES CHUTES
Battu sur chute en 350 cmc, Agostini a

tout de même remporté l'épreuve des 500
cmc. Il en arrive ainsi à 97 victoires en
grand prix.

La vedette de la journée a été le Fin-
landais Jarno Saarinen , qui s'est imposé
tant en 250 qu 'en 350 cmc. L'Espagnol An-
gel Nieto a été particulièrement malchan-
ceux en 125 cmc (il est détenteur du titre
de la catégorie) : un ennui mécanique l'a

contraint à l'abandon dans le dernier tour.
Les Suisses Werner Pfirter et Bruno

Kneubuchler se sont fort bien comportés à
Brno. Ils ont pris respectivement les qua-
trième et cinquième places en 350 cmc, ce
qui 'constitué leur meilleur résultat de la
'saison. Eh 250 cmc, Kheubuehler a pris la
-troisième'-pince , ce qu 'il avait- déjànfuit' -tm
récent Grand prix de Hollande.

RÉSULTATS

125 cmc (8 tours - 111 km 500) : 1.
Jansson (Sue), Maico , 47'24"6 (moyenne 141
km 300) ; 2. Mortimer (GB), Yamaha,
48'18"8 ; 3. Andersson (Sue), Yamaha,
48'23"7 ; 4. Bender (All.-O.) Maico,
48'59"8 ; 5. Braun (All.-O.) Maico , 49'54"5.
Classement du championnat du monde

après 10 épreuves : 1. Mortimer , 99 points ;
2. Jansson 86 ; 3. Andersson 61.

250 cmc : 1. Saarinen (Fin), Yamaha ,
48'42"3 ; 2. Pasolini (lt), Aermacchi ,
49"23"8 ; 3. Read (GB), Yamaha, 49'36"6' ;¦¦
4. Gould (GB) Yamaha, 50'03"3 ; 5. Gras-

..setti (lt) 50'03"9. Classement du champion-:... .
nat du monde après 10 épreuves : 1. Saari-
nen 95 points ; 2. Gould 86 ; 3. Pasolini 78.

350 cmc : 1. Saarinen (Fin) Yamaha ,
57'56"2 ; 2. Pasolini (lt) Aermacchi ,
59'43"8 ; 3. Braun (All.-O.) Yamaha, 1 h
00'21"3 ; 4. Kneubuehler (S) Yamaha , 1 h
00'30"6 ; 5. Pfirter (S) Yamaha, 1 h 01'19"4.
Classement du championnat du monde
après 9 épreuves : 1. Agostini (lt) 80
points ; 2. Saarinen 75 ; 3. Pasolini 72 ;
puis : 10. Kneubuehler (S) 19.

500 cmc : 1. Agostini (lt), MV-Agusta, 1
h 07'47"S ; 2. Findlay (Aus) Jada , 1 h
10'20"7 ; 3. Bruno Kneubuehler (S)
Yamaha 1 h 10'50"3 ; 4. Gould (GB),
Yamaha, 1 h 11'46"1. Classement du cham-
pionnat du monde après 10 épreuves : 1.
Agostini 135 points (champion du monde
1972) ; 2: Pagani (lt) 75 ; 3. Bruno Kneu-
buehler 45.

Side-cars (S tours = 111 km 500) : 1.
Enders - Engelhardt (All.-O.) BMW,
46'40"1 ; 2. Kassi - Kassi (GB) Muench-Urs ,
47'53"9 ; 3. Wegener - Heinrichs (All.-O.)
BMW ; 4. Schauzu - Kalauch (All. -O.)
BMW. Classement du championnat du
monde après 7 épreuves : 1. Schauzu - Ka-
lauch (All-O), 70 points ; 2. Luthringhauser
- Cusnik (All. -O) 63 ; 3. Enders - Engel-
hardt 60.

Gimeno gagne la finale en trois sets
|~

 ̂
tennis ] TOURNOI INTERNATIONAL DE GSTAAD

Au terme d'une finale qui , contrairement
à celle des dames , fut d'un excellent ni-
veau, l'Espagnol Andres Gimeno a rempor-
té le simple messieurs des championnats
internationaux de Suisse à Gstaad en bat-
tant l'Italien Adriano Panatta par 7-5 9-8

Les deux finalistes ont enthousiasmé le
public par un tennis très offensif et donc
particulièrement spectaculaire. Dans la pre-
mière manche, Panatta parvint à combler
un retard de 4-1 mais Gimeno fit la déci-
sion en réussissant le e beak » au douziè-

me jeu. Dans le deuxième set, Panatta con-
nut ses meilleurs moments. Il laissa échap-
per sa chance de renverser la situation au
cinquième jeu , en manquant quatre balles
de « break » . Le troisième set débuta pai
trois « breaks > dont deux pour Gimeno,
qui fit alors assez facilement la décision.

Cette finale du simple messieurs a duré
deux heures.

Dans la finale du simple dames , au ternie
d'une rencontre qui fut d'un niveau mo-
deste , la Japonaise Kazuko Sawamatsu , UV
te de série No 4, a battu l'Américaine Pa-
mela Teeguarden (No 2) par 6-3 4-6 6-2,
Bien qu 'obtenue finalement en trois sets ,
la victoire de la Japonaise n'a jamais fait
de doute. Plus précise , plus mobile , elle
sut exploiter au maximum les erreurs .de
son adversaire , qui ne trouva jamais la
bonne cadence.

Double dames, finale : Fiorella Bonicelli-
Isabelle Fernandez battent Julie Heldman-
Pamela Teeguarden 6-3, 6-3.

Double mixte, finale : Marijke Schaar-
Antonio Munoz battent Mona Schallau-
Ian Fletcher 6-2 6-2.

Le titre mondial
revient à la France

RgDg. pétanque

A Genève, le 8me championnat du
monde de pétanque s'est terminé par la
victoire de la France qui , en finale , a battu
la Tunisie par 15-10. Les Français
retrouvent ainsi un titre mondial qu 'ils
avaient remporté en 1959, 1961 et 1963 mais
qu 'ils avaient laissé échapper en 1964
(Algérie) , 1965 et 1966 (Suisse) et 1971
(Espagne) . La triplette gagnante ,
championne de France depuis deux ans,
était formée des Parisiens Jean Paon ,
Robert Lebeau et Tiburs Mattei.

En finale , les Tunisiens ont fait mieux
que se défendre. Menant par 1-0, ils se
firent rejoindre et dépasser (3-1) mais ils
renversèrent la situation à 4-3. C'est alors
seulement que les Français prirent la
direction du match pour mener bientôt par
7-4. Les Tunisiens revinrent à 7-6 mais,
dans la neuvième mène, la France marqua
cinq points qui lui permirent de se détacher
à 12-6. Une fois encore, les Tunisiens
réagirent mais ils durent se contenter de
revenir à trois points (13-10) avant de
s'incliner.

Brugg champion suisse par équipes
A Duebendorf , le R. B. Brugg a victo-

rieusement défendu son titre de champion
suisse par équipes sur route. L'épreuve s'est
courue sur un parcours de 48 km (à couvrir
deux fois) qui , en dépit de nombreux

virages, était vraiment trop facile pour une
épreuve de ce genre. Bruno Hubschmid ,
Roland Salm, Robert Reusser et Bruno
Rohner ont couvert les 96 km à la moyenne
de 45 km 513 et ils ont devancé Gippingen
de l'Ol".

A mi-parcours , Gundeldingen était en tête
avec 6" d'avance sur Brugg, 1*13" sur
Gippingen , 1*21" sur Pfaffnau. Par la suite,
Gundeldingen perdit toute chance de
s'imposer d'abord sur une chute (Iwan
Schmid fut contraint à l'abandon) puis sur
une erreur de parcours qui lui fit perdre 20
secondes. L'équipe victorieuse a terminé
avec trois coureurs seulement à la suite de
l'abandon de Robert Reusser après 60 km
do course ù la suite de crampes.

CLASSEMENT
1. RB Brugg (Hubschmid , Salm , Reusser ,

Rohner) 2 h 06'33"4 ; 2. VC Gippingen
(Kurmann , Hugentobler , Keller , Bader-
tscher) 2 h 07*35" ; 3. VC Gundeldingen
Bâle (Schmid , Sutter , R. et H. Schaer) 2 h
07'44"5 ; 4. VC Pfaffnau-Roggli swil
(Thalmann) 2 h 09'11"2 ; 5. VC Zueri « 1 »
(Richard) 2 h 09'52"6 ; 6. RRC Berne, 2 h
12'29"5 ; 7. VMC Baar (Igolini) 2 h
13'13"5 ; 8. MC Ho'chdorf 2 h 13'36"8 ; 9.
VC Zueri 2 h 14'42"1 ; 10. RV Winterth our ,
2 h 14'56".

Les Vaudois
Isaac-Fiaux

champions de Suisse

i~0L£0~' yachting

Les Vaudois Claude Isaac et Michel
Fiaux ont remporté le championnat interna-
tional de Suisse des 420 qui s'est déroulé
au large de Chevroux. Soixante et un équi-
pages étaient en lice. Les six régates ont été
courues par des airs assez violents de force
4 à 6, ce qu 'affectionnaient particulièrement
les vainqueurs.

Classement final : 1. Isaac - Fiaux
(Grandson) 1,6 point ; 2. Corminboeuf -
Corminbœuf (Chevroux) 12,1 ; 3. Krech -
Krech (Oberhofen) 16,5 ; 4. Gregorini - Gre-
gorini (Oberhofen) 19,7 ; 5. Noldin - Wie-
land (Thalwil) 20 ; 6. Hameerlynec - Ha-
merlynec (BE) 209,5; 7. Singner - Singner
(S, Bruxelles), 37; 8. Waechter - Gemperli
(Bottighofen) 37; 9. Perret - Haenni (Bien-
ne) 41,6 ; 10. Erni - Burkhardt (Oberhofen)
53.

Record d'Europe
pour Rousseau

dc ŝt*-' natation

Michel Rousseau a tenu la vedette de la
deuxième journée des championnats de
France , à Vittel. Rousseau a en effet établi
un nouveau record d'Europe du 100 mètres
nage libre , dans le temps de 52"6. Il a ainsi
amélioré d' un dixième de seconde son pro-
pre record. D'autre part , la jeune Sylvie Le
Noach s'est également mise en évidence en
remportant le 100 mètres dos dans l'excel-
lent temps de l'07"5, nouveau record de
France.

Le lendemain , elle a, cette fois , également
amélioré le record français du 200 mètres
dos, en 2'24"5, soit une amélioration de
deux secondes par rapport à l'ancien re-
cord.

Fuchs victorieux
du GP de Peqobo

Le Suisse Joseph Fuchs a remporté le
Grand prix Pegobo, troisième épreuve du
« Trophée Cougnet », qui s'est couru sur
200 kilomètres à Vigevano, près de Pavie
(Lombardie).

Josef Fuchs se retrouva au commande-
ment de la course après 20 km seulement ,
en compagnie de 26 autres coureurs. A
l'arrivée , le Schwytzois ne laissa aucune
chance à son coéquipier Caverzasi. Cette
épreuve , qui servait de sélection pour les
championnats du monde en ce qui concerne
les coureurs italiens , a été menée à une
allure très rapide, sous une chaleur torride.
Franco Bitossi et Gianni Motta entre autres
ont abandonné.

CLASSEMENT
1. Joseph Fuchs (S) 4 h 27'00 (Moyenne

44 km 943) ; 2. Caverzasi (lt) ; 3. Paolini
(lt) ; 4. Levati (lt) ; 5. Michelotto (lt) ; 6.
Boifava (lt) ; 7. Gosta Petterson (Su), tous
même temps.
• Sur les 200 derniers mètres d'une course

de vitesse à Hanovre , le Français Daniel
Morelon , champion du monde et champion
olympique de la spécialité, a réalisé en 10"8
la seconde meilleure performance de tous
les temps.Morelon détient lui-même en
10"63 le record du monde établi lors des
Jeux de Mexico.
• La course de côte Sierre-Loye a été

remportée par l'amateur vaudois Alain
Basset , qui a terminé avec 51" d'avance sur
le junior Juerg Stalder.

David Bedford N° I pour Munich
Lgp athlétisme Les Anglais en forme

A la veille de choisir l'équipe olympique ,
les sélectionneurs britanniques ont dû être
encouragés par la forme de leurs athlètes
lors des championnats nationaux , qui se
sont déroulés sur la piste en tartan du
Crystal Palace , à Londres. Il y a eu un
record d'Europe (Dave Bedford 13'17"2 au
5000 m), une meilleure performance mon-
diale de l'année (Dave Bedford 27'52"8 au
10.000 m), plusieurs records nationaux et
d'autres des championnats.

Le « doublé » de Bedford a été l'exploit
le plus remarquable de la réunion et l'étu-
diant de Twickenham veut que les sélection-
neurs le désignent pour ces deux épreuves à
Munich. « Je sais que je peux courir les
deux épreuves à Munich . Les deux courses
sont programmées de telle sorte qu 'il est fa-
cile de prendre part aux deux », s'est expri-
mé Bedford après son étonnante perfor-
mance.

Bedford a échoué seulement de six dixiè-
mes de seconde d'égaler le record du mon-
de de Ron Clarke dans le 5000 mètres et le
célèbre athlète australien était parmi les
15.000 spectateurs qui ont vu Bedford dé-
truire l'opposition dans le 10.000 mètres.
« Je mise sur Bedford gagnant au 10.000 m
olympique mais je pense que l'Américain
Steve Préfontaine peut le battre dans le
5000 m », a déclaré Clarke.

Par ailleurs , le principal espoir olympique
britannique , l'Ecossais David Jenkins , a dé-
montré qu'il était en forme en enlevant le
400 mètres en 45"4. Le champion olympique
du 400 mètres haies David Hemery a rega-
gné son titre de 1968 avec un temps de
49"7, mais il a failli être rejoint par
l'Ougandais John Aikiibua , qui a réalisé le
même temps. L'Anglais, qui a été handicapé
par une blessure musculaire récemment , dé-
clarait qu 'il lui faudra plus de compétition
s'il veut garder son titre à Munich.

Fischer décidé à tout pour vaincre
â\^W\t échecs I Championnat du monde

La troisième partie du championnat du
monde d'échecs a commencé dans un
cabinet privé à l'abri des regards indiscrets
des spectateurs de l'auditorium.

Fischer n'était pas présent lorsque
Spassky a fait le premier coup à 18 h,
heure suisse. L'arbitre allemand Lothar
Schmid a déclenché la pendule du
challenger , puis le champion a commencé à
faire les cent pas dans le cabinet les mains
dans les poches.

Quelques minutes plus tard , Fischer est
arrivé. Les deux adversaires se sont serrés
la main.

Les spectateurs de l'auditorium
observaient la partie sur écrans de
télévision.

La partie s'est déroulée selon le schéma
de la défense nimzo-indienne — ligne de
jeu adoptée dans la première partie, gagnée
par Spassky.

Au bout de quelques minutes, l'arbitre
s'est présenté sur la scène vide de

l'auditorium , se disant dans l'obligation
d'expliquer une étrange situation. Il a
déclaré : « Il y a un match pour le
championnat du monde d'échecs , mais il n 'y
a pas de joueurs ici. Bobby Fischer a
protesté contre certaines conditions. Il
s'estime troublé pour plusieurs raisons. »

M. Schmid a précisé que, conformément
à la règle 21 les organisateurs du match
doivent garantir les joueurs contre tout
élément de trouble . L'un des joueurs peut
exiger que les parties soient transférées , s'il
le faut , dans le local fermé — ce qui est le
cas pour cette troisième partie du match.

Au cinquième coup, la partie s'est
transformée en une « benoni moderne » —
défense qui implique un vif engagement au
centre de l'échiquier.

Selon un expert yougoslave, « il y a très
peu de nullités avec la benoni ».

Il apparaît ainsi que Fischer, ayant un
handicap de deux points , est résolu à tout
faire pour vaincre.
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soignée au bureau du journal ,
; j qui la vend au meilleur prix.

Au cours d'une réunion qui s'est tenue à
la piscine de Lancy, à Genève, la Zuricoise
Susanne Niesner a établi un nouveau record
suisse du 200 mètres quatre nages , dans le
temps de 2'31"8. Elle a ainsi amélioré de 8
dixièmes de seconde son propre record , qui
datait d' avril dernier. D'autre part , le relais
du Zuerileu avec Niesner , Gusterberger , Bri-
gitte et Greth Husser a également réussi un
nouveau record national du 4 fois 200 mè-
tres dos, en U'01"2 (ancien record 11*16"!
depuis mars 1971 par ce même club).

Deux records suisses Championnats suisses

Le Français Bertrand Cheret a dominé le
championnat international de Suisse des
Soling, qui s'est terminé au large de Ver-
soix. Le barreur de la Rochelle , sélectionné
olympique, a encore triomphé dans les deux
dernières régates , ce qui lui a valu de l'em-
porter finalement avec la note idéale de
zéro.

Note idéale
pour Cheret



Ligue Â : Zurich (Brunnenmeier) décroche l'ultime lot
Bâle

Entraîneur : Helmut Benthaus (ancien ,
1965).

Arrivées : Luedi (Breitenbach), Kellerhals
(Breitenbach), Stohler II (Pratteln), Scheider
(Liestal), Ries (Rheinfelden en Allemagne),
Schoenebeck (Loerrach en Allemagne).

Départs : Paolucci (prêté à Winterthour),
Hauser (Aarau), Ausderau (prêté à Lugano),
Rahmen II (Concordia), Dahingen (Petit-
Huningue), Roethlisberger (Concordia) , Roth
(prêté à Vevey).

La Chaux-de-Fonds
Entraîneur : Richard Jaeger (nouveau) .
Arrivées : Gigandet André (Lajoux), De-

lavelle Jean-Marc (Baume, France), Dunkel
Christian (Nordstern), Zurcher Claude-
André (Le Parc), Bosset Michel (Le Locle),
Sandoz Georges (Ne-Xamax), Tièche
Francis (Delémont), Lador Robert (Grass-
hoppers) , Zaugg Ernest (Fontainemelon),
Mérillat Alain (Laufon, définitif).

Départs : Aganian Krikor (Le Pirée ,
Grèce), Risi Peter (Winterthour) , Voisard
Marcellin (Porrentruy), Richard Jean-Claude

(Ne-Xamax), Chiandussi Antonio (Ne-
Xamax) , Streit Jean-Jacques (Bienne), Gut
Raymond (Saint-Imier), Roth Frédéric
(Fontainemelon), Haldemann Peter (Ler-
chenfeld), Erard Philippe (Aarau), Fischer
Stefan (Kriens), Chapatte Daniel (Le Locle).

Chiasso
Entraîneur : Aldo Binda (ancien , 1971).
Arrivée : Roth (Duisbourg) Nussbaum

(Zoug).
Départ : néant.

Fribourg
Entraîneur : Alphonse Edenhofer (nou-

veau).
Arrivées : Salzgeber (Rarogne), Gisler

(Central) et Eltschinger (Central), Métrailler
(définitivement acquis).

Départs : Tobajas (Central), Rich
(Payerne), Lambelet (Vevey), Madl (Ber-
thoud).

Granges
Entraîneur : Frantisek Bufka (ancien,

1971).
Arrivées : Robert Muller (Carouge) , Hans

Ruch (Biberist), Pius Fischbach (Wettingen),
Marip Salzmann (Bienne-Mâche) , Jean-
Pierre Maradan (Deitingen) acquis
définitivement.

Départs : Rolf Voegel i (Young Boys),
Serge Muhmenthaler (Young Boys), Armel-
lino (Baden), Madl II (Wettingen).

Grasshoppers
Entraîneur : René Hussy (ancien 1970).
Arrivées : Dimmeler (Winterthour) , Hans

Montavon , Thomas Nuggl , Gross, Elsener
et Berbig qui sortent des jeunes de Grass-
hoppers.

Départs : Mocellin (Suisse romande),
Ruegg (Winterthour) et Lador (La Chaux-
de-Fonds).

Lausanne
Entraîneur : Louis Maurer (ancien , février

1972).
Arrivées : Walter Muller (Young Boys),

Parietti (Porrentruy), Grobet (Vallorbe),
Mayer (Stade Lausanne) et Maret (Concor-
dia) .

Départ : Chapuisat (prêté pour un an au
Paris FC).

Lugano
Entraîneur : Otto Luttrop (ancien , 1971).
Arrivées : Rietlaender (Borussia Dort-

mund), Rcbozzi (Bellinzone) , Ausderau
(Bâle , prêt), Beltrami (Rapid Lugano),
Beyeler (retour de Lausanne), Cordi (Gam-
barogno) .

Départs : Boffi (Young Boys), Hansen
(Holande) Signorelli (Lucerne), Kueppers
(libre) , Ghirlanda (Gambarogno), Malnati
(prêt à Vevey via Bellinzone) , Petrini (prêt
à Vevey via Servette).

Saint-Gall
Entraîneur : Zeliko Perusic (ancien , 1971).
Arrivées : Roland Wolf (Mendrisiostar ,

ex-Winterthour) , Andréas Coray (Bellin-
zone), Hanspeter Jud (Vaduz) , Louis Frei
(retour de Chênois).

Départ : Marcel Cornioley (Young Boys).

Servette
Entraîneur : Jurgen Sundermann depuis le

1.1.72.
Arrivées : Hans-Jœrg Pfister (Bienne),

Aldo Brignolo (UGS), Frantz Barriquand a
d'autre part été définitivement acheté au
FC Meyrin.

Départs : Philippe Bersier (FC Chênois) et
Jean-Pierre Kirz (FC Chênois).

En suspens : les cas de Perroud et de
Desbiolles , qui n 'ont pas encore trouvé de
clubs et n'ont pas renouvelé leur contrat à
Servette.

Sion
Entraîneur : Miroslav Blazevic (ancien ,

1971).
Arrivées : Milenko Bajic (Sarajevo),

Hubert Schaller (Moutier), Vergères (retour
de Martigny) .

Départs : Gautschi (transfert libre) , Biaggi
(retour à Rarogne), Marietto (Nendaz) et
Michellod (Martigny) .

En suspens : le cas de Hermann, en
vacances et qui n'a pas encore resigné.

Young Boys
Entraîneur : Walter Eich (ancien , 1971).
Arrivées : Marcel Cornioley (Saint-Gall),

Rolf Voegeli (Granges) , Serge Muhmen-
thaler (Granges), Pierangelo Boffi (Lugano) ,
Zahnd (Berne) et Rossi (Koeniz) .

Départs : Wiedmer (Koeniz), Brenninger
(Stuttgart) et Muller (Lausanne).

Winterthour
- y y

Entraîneur : Willy Sommer (ancien , 1970).
Arrivées : Ruegg (Grasshoppers), Paolucci

(FC Bâle), Risi (La Chaux-de-Fonds),
Grunig (FC Zurich) .

Départs : Dimmeler (Grasshoppers),
Zigerlig (FC Zurich), Huttary (Lucerne).

Zurich
Entraîneur : Timo Konietzka (ancien ,

1971).
Arrivées : Zigerlig (Winterthour) , Erwin

Schweizer (Rapperswil) , Hans Ernst (junior
du club), Wyss (Glaris). Brunnenmeier
(Neuchâtel Xamax).

Départs : Grunig (Winterthour) et Baum-
gartner (Vevey).

Ligue B : bonnes affaires pour Neuchâtel Xamax
Aarau

Entraîneur : Werner Olk (ancien, 1970).
Arrivées : Franz Meier (Wettingen),

Helmut Hauser (FC Bâle), Michel
Varonnier (Salquenen), Beat Naldi (Lucerne
via Concordia) et Michel Favre (Neuchâtel
Xamax, prêt) .

Départs : Laeuppi (Wettingen) , Kunz
(retour à Zurich) Ernst (Baden) et Mauli
(Neuchâtel Xamax).

Bellinzone
Entraîneur : Jœm Sœrensen (ancien, 1971)v
Arrivée : Schmutz (Baden). Boenni

(Lugano) Russbach (La Chaux-de-Fonds).
Départs : Rebozzi (Lugano), Coray

(Mendrisiostar).

Bienne
Entraîneur : Henri Skiba (depuis no-

vembre 1971).
Arrivées : Jean-Michel Dirac (Monthey),

Markus Gobet (Berne), Jean-Pierre Streit
(La Chaux-de-Fonds), Heinrich Affolter
(Winterthour) et Werner Tschannen (Bienne)
qui reprend son activité après un an
d'interruption.

Départs : Hans-Joerg Pfister (Servette),
Mario Salzmann (Granges), Remo
Quattropani (Aegerten), Eric Juillerat
(Moutier), Michel Silvant (Reconvilier),
Edouard Bai (Delémont), Bernard Thomann
arrête la compétition.

Bruhl
Entraîneur : Léo Eichmann (ancien , 1971).
Arrivées : néant.
Départs : Kurt Scheiwiller (Chênois) , Kurt

Isler (Chênois), Kurt Nuesch (Servette ,
prêt).

Buochs
Entraîneur : Eberhard Borchert (Al-

lemand) à partir du 1.8.72.
Arrivée : Lauper (Brunnen). Kuzaj

(Stuttgart) Lehmann (Lucerne) Jost (Zoug).
Départ : aucun.

Carouge
Entraîneur : Gilbert Dutoit (ancien , 1970).
Arrivées : Bernard Mocellin (Grasshop-

pers) et Claude Tinturier (Neuchâtel Xa-
max). 

^Départ : Muller (Granges).

Chênois
Entraîneur : Peter Pazmandy (ancien ,

1967).
Arrivées : Philippe Bersier (Servette) , Jean-

Pierre Kirz (Servette), Ferdinand Messerli
(Monthey) , Steve Malbasky (Stoke City),
Kirt Scheiwiler (Bruhl), Walter Martina
(City). D'autre part , Bernard Meier a été
définitivement acheté à Bassecourt.

Prêts : Beat Rieder (Xamax), Lucio
Bizzini (Giubiasco) et Kurt Isler (Bruhl).

Départs : Louis Frei (Saint-Gall) et Jean-
Pierre Bulla (Plan-les-Ouates).

Lucerne
Entraîneur : Albert Sing (ancien).
Arrivées : Signorelli (Lugano), Good

(Vaduz) . Huttary (Winterthour) Weisshaupt
(Bruhl) Ruttel (Emmenbrucke).

Départ : Tholen (Brunnnen) Bischof
(Zoug) Lehmann (Buochs).

Martigny
Entraîneur : Roger Massi (nouveau).
Arrivées : Cheseaux (Saillon) Ballestra

(Grône), Michellod (Sion) et éventuellement
Marin (retour de Monthey) .

Départs : Vergères (retour à Sion),
Mascagna (Monthey) , Zingaro (entraîneur-
joueur à La Tour-de-Peilz ?).

Mendrisiostar
Entraîneur : Giulio Sébastian! (ancien ,

1966).
Arrivées : Da Silva (Brésilien , joueur

libre) , Coray (Bellinzone), Frei (Chênois).
Départ : Wolf (Saint-Gall).

Neuchâtel Xamax
Entraîneur : Law Mantula (nouveau) .
Arrivées : Richard (La Chaux-de-Fonds),

Chiandussi (La Chaux-de-Fonds), Barbezat
(Audax) , Furrer (Young Boys), Mathez
(Sion) Steiger (Zurich) Wey (Fribourg) .
Mauli (Aarau) C.-Mathez (Delémont).

En suspens : Steiger (Zurich).
Départs : Widmer, Nussbaum, Jaccottet.

Amstutz (prêtés à Audax), alors .que les
prêts de l'an dernier de Facchihefti " et
Mantoan sont renouvelés, 'Schweizer¦ (Yverdon)/ Kerkhoffs (enrraînebHèWeuT°>'à
Pully). M. Favre (Aarau) Buinnenmeier
(Zurich).

Vevey
Entraîneur : Antoine Cuissard (nouveau).
Arrivées : Francis Dénéréaz (Montreux),

Ernst Holenweg (Blue Stars) , Bernard
Lambelet (Fribourg) et Laurent Vignati
(Lausanne-Sports), ces quatre joueurs acquis
définitivement. Joueurs prêtés : Konrad
Baumgartner (Zurich) , Mario Malnati
(Lugano) , Flavio Petrini (Lugano), Biaise
Richard (Saint-Légier), René Roth (Bâle),
Niklaus Schuler (Saint-Légier) , Daniel
Foglia (Concordia Lausanne) . Revient au
club : Roberto Guglielmetti.

Départs : Bernard Michel (Montreux),
José Pinel (Montreux), Walter Moscatelio
(Saint-Légier), Vito Maggio (Polisportiva
Vevey), Max Visinand (Aigle), Antoni
Gonzalez (Atlantic Vevey), Anderegg (retour
au Lausanne-Sports). Joueurs prêtés : Albert
von Burg (Montreux , Philippe Arber
(Montreux), Werner Buhlmann (Saint-
Légier) , Pietro Sudano (Polisportiva) .

Wettingen
Entraîneur : Paul Stehrenberger (nouveau).
Arrivées : Helmut Woddka (Hanovre et

Goeppingen 05), Laeuppi (Aarau) , Gerhard
Madl (Granges) et quelques juniors issus du
club (Dissler et Huber) ou venant d'autres
clubs.

Départs : Pius Fischbach (Granges)' et
Franz Meier (Aarau).

Young Fellows
Entraîneur : Beck (ancien).
Arrivées : néant.
Départs : néant.

Fribourg a trouvé un avant-centre
ON PRÉPARE DÉJÀ LA REPRISE DU CHAMPIONNAT

FRIBOURG - VEVEY 3-4 (2-2)
MARQUEURS. — Métrailler , 20me ;

Salzgeber , 24me et 62me ; Schuler, 26me et
74me ; Baumgartner , 44me ; Schindelholz
(penalty) 72me.

FRIBOURG. — Dafflon ; Brulhart ,
Meier , Cremona . Métrailler ; Birbaum , Jost ,
Corminbœuf ; Granget , Salzgeber, Kvicin-
sky. Entraîneur : Edenhofer.

VEVEY. — Malnati ; Holenweg, Baum-
gartner , Huguenin , Petrini ; Schuler , Osoj-
nak ; Lambelet , Savary, Tippelt , Schindel-
holzu. Entraîneur : Cuissard.

ARBITRE. — M. Bays , de Marly.
NOTES. — Inauguration du nouveau sta-

de de la Gerine, à Marly, pelouse excel-
lente, 1500 spectateurs. A une exception
près (Conrad , remplacé par Schuler) , Vevey
aligne sa formation-standard et la conserve
durant toute la rencontre. En revanche,
Fribourg est privé des services de Knuchel ,
Holenstein , Andersen et Cotting. Après le
thé , Gisler remplace Cremona, et Dielrich
évolue à l'aile gauche, Kvicinsky prenant la
place de Granget à l'aile droite. A la 79me
minute, enfin , Brulhart cède son poste à
Perret.

CHANGEMENT DE STYLE ?
Profitant de l'absence de plusieurs titu -

laires — et non des moindres — dans la
formation adverse , Vevey a fini par prendre
le meilleur sur Fribourg au terme d'une
première rencontre d'entraînement d'un
assez bon niveau.

Et pourtant , ce fut l'équipe « locale » qui
laissa la meilleure impression , particulière-
ment en première mi-temps. Appliquant de
façon fort satisfaisante les principes que

l' entraîneur Edenhofer a commencé à leur
inculquer , les « pingouins » développèrent un
volume de jeu nettement plus important que
celui de l'adversaire , et, grâce à un football
beaucoup plus direct , ils se créèrent de
nombreuses occasions devant les buts de
Malnati. Dans ce contexte , l' apparition du
jeune avant-centre Salzgeber , récemment
transféré de Rarogne, fut absolument posi-
tive : d'un gabarit respectable , le Haut-Va-
laisan a laissé entrevoir de réelles possibi-
lités , et il ne fait guère de doute que sa
puissance de tir , sa mobilité et son excel-
lente vision du jeu feront rapidement de lui
l' attaquant de pointe dont Fribourg rêvait
depuis longtemps. En revanche , les jeunes
Gisler (ex-Central) et Dietrich (de retour de
Lucerne) eurent plus de peine à s'imposer.

C'est finalement ce qui permit à Vevey de
s'imposer.

ET VEVEY ?
Quant aux Veveysans, qui — répétons-le

— pouvaient compter sur la quasi-totalité
de leurs meilleurs éléments , ils furent plus
décevants. En première mi-temps, la défense
manqua de sûreté , mais il est certain que
l'introduction de Malnati et Baumgartner
posait un problème d'acclimatation. Quant
à l' attaque , qui eut le tort de « porter le
ballon » de façon excessive (Tippelt et Sa-
vary, en particulier), elle commit en outre
l'erreur de vouloir à tout prix forcer la dé-
fense adverse par le centre. Durant le pro-
chain championnat , les défenseurs « d'en
face » ne se laisseront pas manœuvrer.

J. D.

Sévère défaite de Young Boys en Pologne
Le championnat international d'été

Les équipes suisses n'ont guère connu de
réussite lors de la quatrième journée du
championnat international d'été. Seul Zurich
est parvenu à faire match nul sur son ter-
rain, contre Vienna de Vienne. Winterthour
à Salzbourg, Young Boys contre Wisla Cra-
covie (0-8), el Grasshoppers à Hanovre ont
dû subir la loi des adversaires. Résultats et
classements :

Groupe 1 : Copenhague - Nitra 2-3 (1-2) ;
Innsbruck - Oergryte Goeteborg 5-1 (5-0).
Classement : 1. Nitra 4-8 ; 2. Innsbruck 4-4
(10-7) ; 3. Oergryte Goeteborg 4-4 (9-12) ; 4.
Copenhague 4-0. Groupe 2 : Austria Salz-
bourg - Winterthour 3-2 (0-1) ; Gornik Wal-

brôzych - Norrkoeping 0-2 (0-0). Classe-
ment ; 1. Norrkoeping 4-6 (8-4) ; 2. Austria
Salzbourg 4-6 (8-7) ; 3. Winterthour 4-2
(4-6) ; 4. , Gornik Walbrzych 4-2 (1-4).
Groupe 3 : Saint-Etienne - Atvidaberg 3-0 ;
Wisla Cracovie - Young Boys 8-0 (4-0) .
Classement : 1, Saint-Etienne 3-5 ; 2. Wisla
Cracovie 4-5 ; 3. Atvidaberg 4-3 ; 4. Young
Boys 3-1. Groupe 4 : Malmoe - Alemannia
Aix-La-Chapelle 5-1 (3-1) ; Olympique Nice-
Slavia Prague 2-2. Classement : A. Malmoe
4-6 ; 2. Slavia Prague 4-5 ; 3. Alemanni a
Aix-La-Chapelle 3-2 ; 4. Olympique Nice 3-
1. Groupe 5 : Zurich - Vienna Vienne 1-1
(1-0) ; Slovan Bratislava - Djurgarden 4-1
(3-1). Classement : 1. Zurich 4-5 ; 2. Vienna
Vienne , 3-4 ; 3. Slovan Bratislava 3-4 ; 4.
Djurgarden 4-1. Groupe 6 : Eintracht Bruns-
wick - Vejle 4-1 (3-0) ; Zilina - Landskrona
1-0 (1-0). Classement : Eintracht Brunswick
3-6 ; 2. Zilina 4-5 ; 3. Landskorna 3-2 ; 4.
Vejle 4-1. Groupe 7 : Hanovre - Grass-
hoppers 3-2 (2-1) ; Hvidovre - Stal Mielec
1-2 (1-0) . Classement : 1. Stal Mielec 3-5
(8-2) ; 2. Hanovre 3-5 (7-5) ; 3. Grasshoppers
4-4 ; 4. Hvidovre 4-0. Groupe 8 : Rotweiss
Oberhausen - Frem Copenhague 2-1 (2-1) ;
Voest Linz - Odra Opole 2-0 (0-0). Classe-
ment : 1. Voest Linz 4-5 ; 2. Frem Copen-
hague 4-4 ; 3. Rotweiss Oberhausen 3-3 ; 4,
Odra Opole 3-2.

Emerson Fittipaldi s'assure le Grand prix d'Angleterre
;ggfr automobilisme | Au terme d'une épreuve de rare intensité

Le Grand prix d'Angleterre a été une
épreuve d'une rare intensité , se déroulant à
un rythme époustouflant. La victoire est re-
venue au Brésilien Emerson Fittipaldi (Lo-
tus) mais ses deux adversaires directs , Jackie
Stewart (Tyrell-Ford) et Jacky Ickx (Ferrari)
auraient tout aussi bien pu l'emporter.

C'est précisément Ickx qui avait réussi le
meilleur temps des essais. A côté de lui , sur
la première grille de départ , on trouvait
Emerson Fittipaldi puis, derrière, Peter Rev-
son , sur MacLaren et enfin Jackie Stewart.
Aussitôt le drapeau britannique abaissé,
Ickx s'installa au commandement, suivi de
Fittipaldi et Beltoise — de la troisième ligne
de départ , il réussit à se glisser entre
Stewart et Revson. L'Ecossais n'est que
sixième , mais déjà , il entame une très belle
remontée. Au septième tour , il occupé la
troisième place derrière Ickx et Fittipaldi
qui prennent le large. Stewart rejoint bien-
tôt ce duo et les trois hommes mènent une
lutte à couteaux tirés. Ferrari - Lotus -
Tyrell - Ickx - Fittipaldi - Stewart : trois
marques trois hommes, c'est un fantastiqu e
tiercé de la vitesse.

Pendant quelques tours, Revson — il a
réussi à passer Beltoise — s'efforce de re-
venir sur le trio de vedettes sans y parvenir.
Durant la nuit, un nouveau moteur a été
installé sur la MacLaren du Français ; or,
ce groupe n 'est pas encore rodé si bien
qu 'il tourne environ deux cents à trois cents
tours minute de moins qu'un moteur libéré.
L'Américain va donc continuer sa ronde so-
litaire et obtiendra une très belle troisième
place. Quant à Beltoise , il connaît de sé-
rieux ennuis de boîte de vitesses. Sa BRM
est ensuite victime d'une crevaison. Le
Français va perdre un temps précieux pour
changer de roue avant do repartir et ter-
miner onzième.

Son camarade de marque, Peter Gettin ,
n'est pas plus heureux : au cinquième pas-
sage déjà , il a dû renoncer sur ennuis de
suspension. Quant à Jacky Oliver, que
Marlboro-BRM a engagé en remplacement
de Wyssel et Ganley, il abandonnera au
trente-sixième passage, n'ayant jamais fait
que de la figuration.

ACCIDENT
Un accident s'est produit au septième

tour. C'est Henri Pescarolo qui en a été la
victime au volant de la toute nouvelle
Polipoys. Arrivant à plus de deux cents
kilomètres à l'heure dans un léger creux , un
support du châssis a cédé. Déséquilibrée , la
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voiture est allée s'écraser contre les glis-
sières avant de revenir s'immobiliser au mi-
lieu de la piste. Miraculeusement , Pescarolo
s'en est tiré sans mal ; mais c'est tout de
même un homme blafard qui rentra au
stand raconter sa mésaventure.

En tête, Ickx, Fittipaldi et Stewart con-
tinuaient à se bagarrer de plus belle. Au
25me passage, profitant d'une légère erreur
de Fittipaldi (il freina trop tard , ce qui mo-
difia sa trajectoire) , Stewart s'installa à la
deuxième place. Mais Ickx est toujours au
commandement et résiste admirablement
bien à la pression constante de l'Ecossais.
Encore dix tours, et Fittipaldi reprend
l' avantage sur Stewart qui a commis la
même erreur que le Brésilien peu aupa-
ravant.

Le coup de théâtre se produit aux deux

tiers de la course (49me tour) : Ickx arrive
au stand , le radiateur d'huile de sa Ferrari
s'est cassé et le Belge doit abandonner. La
première place revient donc à Fittipaldi qui
saura admirablement résister aux harcèle-
ments continus d'un Stewart en grande for-
me. L'Ecossais n 'aura qu 'un regret : celui
de ne pas avoir disposé de la toute nouvelle
Tyrell qui a été endommagée pendant les
essais.

Mais la course n'est cependant pas encore
terminée. Elle réserve quelques surprises.
C'est ainsi que, dans le même tour , on
enregistre le retrait d'Ickx , alors que Tym
Schenken , sur Surtees , a des ennuis d'ali-
mentation qui lui font perdre du terrain
puis le contraignent à l'abandon. A la suite
d' une crevaison , François Cevert , sur Tyrell-
Ford , sort de la route au soixantième pas-
sage à l'endroit précis où, quelques tours
auparavant , Graham Hill , sur Brabham , a
été victime d'une aventure semblable. Enfin ,
comble de malchance , toujours à cette
même place , un accident se produit dans le
dernier tour. Arrivant dans sa zone de frei-
nage , Ronnie Petterson (March) s'apprêtait
à freiner et à rétrograder. Au moment pré-
cis où il se met au point mort , son moteur
cesse de fonctionner (panne d'essence).
Petterson essaie encore de freiner tout en
négociant son virage. En vain. Sa March
part dans les prés , escalade la Tyrell de
Cevert et finit la course contre la Brabham
de Graham Hill. Petterson s'en tire fort
heureusement sans blessure .

PRIX « JO SIFFERT »
Amon , sur Matra , a fait une course ré-

gulière en raison d'une mécanique difficile à
conduire en début de course , Denis Hulme,
encore mal remis de son accident survenu
lors des essais de la « Can-Am » et la nou-

velle recrue de Ferrari, Arturo Merzario ,
passent Petterson qui devra se contenter de
la septième place. Merzario d'ailleurs , s'est
révélé brillant. Il n 'en était qu 'à sa première
épreuve de formule I et le voilà qui empo-
che déj à un point dans le cadre du cham-
pionnat mondial finissant sixième malgré un
arrêt au stand à la suite d'une crevaison.
L'Italien voit sa combativité récompensée
par le prix « rouge et blanc Joseph Siffert »
qui , à Brands Hatch , est décerné justement
pour la première fois.

Christian WENKER

CLASSEMENTS
1. Emerson Fittipaldi (Bre) , ï Lotus-

Ford », 323 km 700 en 1 h 47'50"2
(moyenne 180 km 340) ; 2. Jackie
Stewart (GB), « Tyrrell-Ford », 1 h
47'54"3 ; 3. Revson (EU), « MacLaren-
Ford », 1 h 49'02"7 ; 4. à un tour :
Amon (NZ), « Matra-Simca » ; 5. Hulme
(NZ) , «MacLaren-Ford<t; 6. Merzario (lt)
« Ferrari » ; 7. à deux tours : Peterson
(Su), t March » ; 8. à trois tours :
Reutemann (Arg) , «Brabham»; 9. Lauda
(Aut), « March » ; 10. à cinq tours :
Stommelen (All-O), « Eifelland-March » ;
11. à six tours : Beltoise (Fr), « BRM » ;
12. à sept tours : Fittipaldi (Bre),
« Brabham » ; 13. Beuttler (GB),
« March ».

Classement provisoire du championnat
du monde après sept manches : 1.
Fitt ipaldi  43 p ; 2. Stewart 27 ; 3. Hulme
21 ; 4. Ickx 16 ; 5. Revson 10 ; 6.
Beltoise , Cevert et Amon, 9 ; 9. Clay
Regazzoni (S) 7.

LES MISONS DE Y01G BOYS
SATISFACTION. — Konietzka , l'entraîneur de Zurich 

^ 
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s'estimer heureux. Il pourra aligner Brunnenmeier dès le
1 3 août. (Téléphoto Kcystone)

Tout est dit ou presque (possibilité est
encore offerte aux clubs d'engager un
étranger d'ici au 31 juillet) concernant la
période 1972 des transferts. Dans l'en-
semble, les mutations furent peu nom-
breuses, les caissiers ayant enregistré une
baisse des recettes la saison passée, ex-
cepté à Young Boys. Or, c'est précisé-
ment le club bernois qui a réalisé a
priori la meilleure opération en enga-
geant quatre mousquetaires : Cornioley
(Saint-Gall), Voegeli, Muhmenthaler
(Granges) et Boffi (Lugano). Un grand
coup qui laisse présager de nombreuses
ambitions du côté du Wankdorf. On
parle même « d'ambitions européen-
nes »...

Pour le reste, en ligue A, cinq équipes
ont adopté le statu quo : Bâle (cham-
pion suisse), Chiasso et Fribourg (les
néo-promus), Granges (il perd toutefois
Voegeli et Muhmenthaler), Servette — il
est parvenu à conserver Doerfel. Parmi
les équipes ayant quelque peu revu leurs
effectifs, citons Sion avec le retour de
Vergères (Martigny) et l'arrivée du You-
goslave Milanko Bajic, mais avec la
perte de Mathez — convoité par Lau-
sanne et Servette — qui finalement
jouera à la Maladière. La Chaux-de-
Fonds est également k inscrire dans cet-
te catégorie, mais à l'inverse de Sion,
elle semble avoir affaibli son effectif ,
Richard (pièce maîtresse de l'équipe) et
Chiandussi ayant passé la Vue-des-Alpes
pour le bas du canton , alors qu 'Aganian
s'en est retourné au Pirée et Risi à Win-
terthour.

Et il y a également les clubs dont les
ambitions se sont limitées à un transfert.
C'est le cas de Grasshoppers (Dimme-
ler), Lausanne (Walter Muller), Zurich
(Brunnenmeier), alors que Winterthour a
emprunté le chemin inverse (départ de
Dimmeler). A noter encore, pour mé-

moire, le départ de Chapuisat (Lau-
sanne) pour Paris. Reste le « cas » de
Lugano. A la recherche d'une gloire
passée, le club tessinois tente, saison
après saison, de trouver la « formule
idéale ». Pour l'exercice 1972-1973, il
s'est séparé de Boffi et Signorelli , mais
a engagé l'Allemand de Borussia Dort-
mund, Rietlaender.

Voilà l'essentiel d'une période finale-
ment assez calme pour la ligue A.

Dans la seconde division de jeu, Neu-
châtel Xamax frappe à nouveau un
grand coup : Richard et Chiandussi (La
Chaux-de-Fonds), Mathez (Sion), tels
seront les nouveaux atouts de Law
Mantula (lui aussi nouveau venu à la
Maladière). Un Mantula intransigeant
qui s'est séparé de Brunnenmeier (Zu-
rich). Mais Blusch, Lecoultre, Monnier
et autres Traber, Claude seront encore
de la partie.

Ailleurs, les mutations, dans l'ensem-
ble, furent calmes, peu de clubs désirant
engager leurs finances pour des résultats
souvent peu en rapport avec leurs es-
poirs. C'est ainsi que Vevey — malgré
un important mouvement — ne paraît
pas avoir amélioré son contingent mis à
part sa défense — désormais elle pourra
compter sur Malnati (Lugano via Bellin-
zone). Tout comme les néo-promus
(Buochs, Young Fellows), les relégués de
ligue A n'ont guère modifié leurs forces.
Tout au plus notera-t-on l'arrivée de
Dirac (Monthey) à Bienne et de Huttary
(Winterthour) et Signorelli (Lugano) à
Lucerne.

Tout est donc dit. La phase des trans-
ferts étant terminée, les entraîneurs de
ligue nationale (22 anciens, 6 nouveaux,
dont quatre en ligue B) vont s'attacher
à souder leur équipe, trouver le « onze »
idéal en vue du grand départ (12-13
août). P.-H. BONVIN

Sport loto - Colonne des gagnants
X l l  121  2 1 X  1 1 1 1
Somme totale attribuée aux gagnants : Fr. 176.088.—
Somme attribuée à chaque rang : Fr. 44.022.—
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Neuchâtel Xamax s entraîne
MONTHEY-NEUCHATEL XAMAX L3

(1-8)
Marqueurs : Pilloud 7me, Blusch 62me,

Barbezat 82me, G. Mathez 84me.
Neuchâtel Xamax : Lecoultre (Rickli) ;

Claude , Furrer , (C. Mathez) Blusch ,
Monnier ; Steiger , Mundwiler , G. Mathez ;
Wey (Guillaume) , Barbezat , Bonny.
Entraîneur : Mantula.

Arbitre : M. Guidoni , de Genève.
Notes : Stade de Monthey, pelouse en

bon état. 250 spectateurs. Les Neuchâtelois
sont privés de Richard , Chiandussi ,
Mantoan , Amez-Droz, Rub et Traber mais

alignent leur nouvelles acquisitions G.
Mathez (Sion), Furrer (Young Boys), Steiger
(Zurich), Wey (Fribourg), Barbezat (Audax)
et C. Mathez (Delémont). Les Valaisans
sont plus incomplets encore. Coups de coin
4-11 (1-5).

Joué sans rythme, ce match a vu les
jeunes Montheysan s (neuf juniors sur quinze
joueurs alignés) tenir longtemps en échec les
gens de ligue B avant de succomber tout en
fin de partie. C'est dire que les hommes de
Mantula n'ont pas forcé leur talent et qu'il
convient d'attendre encore pour juger de la

valeur du contingent neuchâtelois. J.-D. C
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Les mouvements en première ligue
Audax

Arrivées : Nussbaum, Jaccottet, Widmer,
Probst , Ph. Favre, Thoutberger (prêtés de
Neuchâtel Xamax), Amstutz (Bassecourt),
Vujica (Yougoslave).

Départs : Barbezat (Neuchâtel Xamax),
Bertschi (entraîneur-joueur à Portalban),
Meisterhans (Châtelard).

Le Locle
Entraîneur : Francis Favre.
Arrivées : Filistorf (La Chaux-de-Fonds -

Saint-Imier), Chapatte (La Chaux-de-Fonds),
Walthert (Audax), Challandes (retour d'Ura-
nia), G. Dubois (reprend du service après
une interruption d'un an pour raisons pro-
fessionnelles).

Départs : Bosset (La Chaux-de-Fonds), P.
Siméoni (Fontainemelon).

Fontainemelon
Entraîneur : Robert Mandry.
Arrivées : Muzzolini , Roth (La Chaux-de-

Fonds), P. Siméoni (Neuchâtel Xamax par
Le Locle) , Ritschard , Ehrbar (prêts de Neu-
châtel Xamax), Schafer (Missy), Gimmi (qui
reprend la compétition) .

Départs : Zaugg (prêté à La Chaux-de-
Fonds), Lambiel (Les Geneveys-sur-Coffra-
ne), Doerflinger (Cortaillod).

Meyrin
Départs : Barriquand (Servette , définitif),

Jeanneret (Collex-Bossy).
Arrivées : Baeryswil (Servette) , Techter-

mann (Chênois) , Capra (Etoile Carouge),
Reinmann (Old Boys), Keller (Pratteln).

Philippe Berra (Troistorrents), Alain Boisset
(Sion).

Départs : Charles Hertig (Yverdon) , Jean-
Luc Lipawski (Savièse), Bernard Marin
(Martigny) , Ferdinand Messerli (Chênois),
Jean-Michel Dirac (Bienne).

Nyon
Entraîneur : Pierre Georgy (ancien , 1968).
Arrivées : Peter Ramseier (Berthoud),

Francisco Sanpedro (Crissier), et Rolf Kra-
mer (Crissier) .

Départs : Silvio _ D'Amico (retour à Ser-
vette) , Pierre Degaudenzi (arrête la compé-

tition).
Porrentruy

Entraîneur : Gilbert Isquierdo (ancien)!" ' '
Arrivées : Santin (Délie), Marcelin Voi-

sard (La Chaux-de-Fonds), Philippe Cers
(Courtemaîche) , Sébastian (Cornol), Rémy
Hennin (Bure).

Départs : Marcel Parietti (LS), Alain Vuil-
laume (Grandfontaine) , Bernard Pheulpin
(Héricourt) , Alain Routier (retour en Fran-
ce), Jean-Philippe Widmer (Audax), André
Cramatte (Fontenais) , Bernard Tonnerre
(Courtedoux) .

Arrivées en suspens : Montandon (Bien-
ne), Alfred Burgunder (Aile), Jacques et
Jean-François Muller (Aile), Serge Vuillau-
me (Grandfontaine).

Central Fribourg
Entraîneur : Roland Guyot (nouveau).
Arrivées : Roland Guyot (UGS), entraî-

neur-joueur ; Tobajas (FC Fribourg) et
Koller (Bruhl).

Départs : Gisler (FC Fribourg) ; Eltschin-
ger (FC Fribourg) et Repond (Broc).Yverdon

Entraîneur : Charly Hertig (nouveau).
Arrivées : Aguilar (retour de Lausanne),

Narbel (Stade Lausanne, définitivement ac-
quis), Schweizer (Neuchâtel Xamax).

Départs : Rieder (fin du prêt avec Neu-
châtel Xamax , va à Chênois) , Comisetti
(Orbe), Rubini (Rhodésie), Nervi (?), Con-
tayon (Malley) , Drapel (Chailly-Lausanne).

Monthey
Entraîneurs : MM. Gérald Froidevaux et

Bernard Contât (nouveaux).
Arrivées : Gianni Mascagn a (Martigny) ,

Renens
Entraîneur : Louis Gavillet (ancien) .
Arrivées : Alain Hotz (Le Locle) ; Marcel

Ricchetti (Sporting Lausanne) ; Alain Jan
(Echallens) ; Bernard Deprez (Lausanne
Sports).

Départ : néant.

Rarogne
Entraîneur : Peter Troger (ancien).
Arrivées : Rudolf Locher (Agarn) ; Phi-

lippe Schnyder (Steig) ; Peter Lienhard (Bri-
gue) ; Walter Biaggi (retour de Sion).
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ANNIE ACHARD

M. Richardot eut un geste vague des mains :
— Intrinsèquement, en tenant uniquement compte de son

poids ¦— plus de quarante carats — sa valeur est déjà très
grande , le prix du carat n'étant pas multipl ié par le nombre
de carats ainsi que vous devez le savoir , mais par le carré de
ce nombre. Sa qualité de bijou histori que l'augmenterait en-
core si...

— Si...
— Si l'amateur qui aurait un désir effréné de le posséder

se rencontrait. Les plus beaux bijoux sont ainsi soumis à
l' arbitraire de l'offre et de la demande. Seriez-vous disposée
à vendre ?

— Pas tout de suite , mais j'aimerais savoir à peu près la
valeur...

— Dans les moins bonnes conditions , plusieurs mill ions
devraient être offerts. Je demeure à votre disposition pour
vous conseiller lorsque vous le jugerez bon... pour m'entre-
mettre même, afin d'en assurer la mise en vente de façon
judici euse. Me de Falloy vous a adressé à moi ; j e croirai
donc pouvoir m'occuper de cette tractation. Et... comme pre-

JACQUIER ÉDITEUR

mier conseil , je vous engage a garder en lieu sûr, ce véritable
trésor.

— Je vais le replacer dans le coffre-fort de la banque où
je suis connue, dans lequel il se trouvait ces dernières années.

— Vous aurez raison de le faire sans retard. Là, il sera à
l'abri . Je vous présente mes respects, Mademoiselle.

Oui, toute la scène vécue chez M. Richardot se recréait
devant Mlle Laurens tandis qu'elle attendait, dans la petite
pièce familière de « La Cigalière », le retour de Marie-Josèphe,
et les mêmes réflexions occupaient son esprit.

— Ma fille pourrait donc être de naissance princière,
comme son fiancé... murm ura-t-elle. Ce diamant n'a pas dû
sortir du pays où l'avait ramené celui qui fit diviser la pierre
initiale , et les successeurs du premier seigneur auquel il fut
offert ont dû le conserver. Au fait... la princesse Sabiha à qui
j'en ai, peut-être trop parlé, devait connaître cette histoire.
Elle a appelé sa maison de couture Nadir. Il ne peut s'agir là
d'un simple hasard... Quel rapport pouvait-il exister entre elle
et le diamant ?

« Kadjar... Kadjar... Ce nom revenait souvent dans le récit
de Mme Nafidcy. Il martelait à présent les tempes de
Mlle Laurens.

Sabiha Emine était une Kadjar. Elle avait appelé sa maison
« Nadir » parce que ce diamant était un des plus beaux
bijoux de sa famille. Elle avait jugé ce nom bénéfique. Elle
avait peut-être vu le diamant. Elle en connaissait la valeur et
à quelle fortune pouvait prétendre la personne qui l'aurait en
sa possession.

Mais alors ? N'y avait-il pas eu mobile intéressé chez Arde-
chir quand il avait demandé à Marie-Josèphe de devenir sa
femme ?

Si bienveillante qu 'elle fût , Mlle Henriette ne pouvait empê-
cher le soupçon de pénétrer insidieusement en elle.

— Je suis stupide... murmura-t-elle. Je dois avoir con-
fiance... Mais ne pourrais-j e donc jamais savoir qui était cette
« Indji » ? Une Kadjar , elle aussi ? Pourquoi pas... Savoir,
savoir...

Peut-être Ardechir et sa mère decouvriraient-us un jour la
clé de l'énigme. Bizarrement, et sans raison valable , Mlle Lau-
rens pensait que, à une révélation faite par Sabiha Emine
ou par Ardechir Khan Nafidcy, elle ne pourrait croire tout
à fait.

X X X

Bien décidée cette fois, à s'entretenir avec l'avocat , décidée
aussi à mettre sa fille au courant de ce qui concernait le dia-
mant bleu , et tout ceci dans la même journée puisque ,Marie-
Josèphe quitterait le lendemain « La Cigafière », Mlle Laurens
téléphona dès le matin à Me de Falloy afin qu 'il pût lui
réserver quelques minutes d'entretien.

— Je suis à votre disposition , n 'en doutez pas, chère Made-
moiselle, répondit-il aussitôt qu 'elle lui eut soumis son désir.
Je ne sortirai pas cet après-midi. Je vis mes derniers jours de
vacances et je les vis dans le plus grand repos. Venez à l'heure
qui vous conviendra.

Elle se rendit vers deux heures et demie dans la propriété
peu éloignée de la sienne et que , par des chemins de traverse ,
elle gagnait en vingt minutes  de marche. Après quelques ins-
tants passés avec Mme de Falloy, elle suivit  dans le bureau
qu 'il s'était aménagé, le maître de maison.

— Rien de fâcheux , je l'espère , ne vous fait réclamer mes
lumières... dit-il en plaisantant.

— Non , Maître. Je vous dois , d' abord , un aveu. J'avais
négligé, jusqu 'à ces derniers temps de faire appel à la science
de M. Richardot dont vous aviez bien voulu me donner
l' adresse. Je ne sais quelle appréhension me faisait remettre
de le consulter à propos du bijou qui appartient à mil fi l leule.
Vous vous souvenez, je pense...

— Certes ! Et alors ?
— Je me suis, tout de même, résolue à lui soumettre - la

pierre , il y a peu de temps... la veille du jour où je devais
quitter Paris.

— Quelles ont été les conclusions de M. Richardot ?
— Vraiment stupéfiantes... et qui posent de nouveaux pro-

blèmes. Voici ce que j' ai appris...

Elle résuma en quelques phrases les révélations de 1 expert ,
conta l'« historique » du diamant , et en indiqua la valeur.

— C'est stupéfiant , en effet... reconnut Me de Falloy, stupé-
fiant et magnifique. Une véritable fortune est ainsi assurée
à Marie-Josèphe. Son fi ancé est-il au courant ?

Mlle Laurens fit montre d'un certain embarras :
— Oui et non... fit-elle. J'avais confié l'existence du bijou

à ht mère du jeune homme ; je lui avais même montré une
photo du diamant en reproduisant exactement les dimensions
et la forme. Peu avant ma visite à M. Richardot , je lui ai
même, sur demande, confié pendant quelques jours cette
photo. Et une chose me trouble... Le fait que la maison de
couture créée par Mme Nafidcy ait été placée sous le vocable
« Nadir  », le nom que porte cette pierre historique , ainsi
que je l'ai appris ensuite. Je ne sais comment interpréter une
si curieuse coïncidence.

— Cette famille est d' origine persane, n 'est-ce pas... et
vous avez lieu de croire qu 'il en était de même pour la mère
de Marie-Josè phe ?

— Oui. Sur ceci il ne peut y avoir de doute... Et j'ai appris ,
par elle-même, que la mère d'Ardechir appartenait à la dynas-
tie persane dont la souveraineté ne cessa qu 'en 1926. A ce
titre , elle doit connaître [ histoire du « Nadir » et peut-être
l' a-t-elle identifié sur la photo que je lui ai montrée.

— Dans ce cas, ni elle ni son fils ne peuvent ignorer de
quelle...  dot est pourvue votre filleule , dit calmement Me de
Falloy. Est-ce un bien... est-ce un mal qu 'ils soient ainsi
renseignés ?

Mlle  Henriette garda le silence. Elle craignait de deviner
les... soupçons de son interlocuteur. Celui-ci reprenait :

— Cette dame et son fils sont-ils eux-mêmes dans une si-
tuation brillante ?

Elle eut un geste d'ignorance :
— Ils paraissent vivre largement sur les bénéfices de la

maison. Je n'oserais pourtant pas affirmer qu 'ils n'aient aucun
souci... Il s'agit là , d'ailleurs , plus d' une... intui t ion , que d'une
constatation basée sur des faits déterminés.

(A  suivre)

Le Diamant bleu
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PETITE ANNONCE

C'est ici qu'aurait dû
paraître aujourd'hui votre

Vous êtes juste assez tôt
pour qu'elle soit demain
dans la
FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

 ̂ rOCCASION UNIQUE
Par suite du renouvellement de ses modèles

la Maison GOBET
meubles de style S.A.

rue du Vieux-Pont 1, BULLE (FR)
met en vente à des prix très avantageux,
plusieurs ensembles d'exposition, tels que :

salons de style, salons anglais grand confort,
salon cuir, salles à manger de style, lits de style

et une quantité de meubles isolés.

Pour tout renseignement : tél. (029) 2 90 25.

Réparations
de machines
à laver
24 ANS D'EXPÉRIENCE
Confiez vos réparations ainsi que les
services de graissage et d'entretien
général de machines à laver de toutes
marques à la maison spécialisée

Tanner - Neuchâtel
Portes-Rouges 149 - Tél. 25 51 31
Notre service de dépannage rapide est
à votre disposition.

Auto-école ABC
Petite voiture - Parcage facile

DOUBLE COMMANDE
J. Rindisbacher Tél. (038) 25 90 59
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% %- GARAGE DE BELLEVAUX #B

Pour faire publier une « Petite annonce »,
il suffit de remettre un texte clair

- et très lisible à notre réception,
4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

BRULEURS A MAZOUT. Tél. (038) 42 16 39.

ARMOIRE, bois dur ; ancienne cuisinière
électrique Therma, prix intéressants. Télé-
phone 24 67 87. 

PLONGE FRANKE inoxacier, combinée,
185 x 60 cm, neuve. Tél. 31 35 01. 

BERGERS ECOSSAIS (collie, lassie) sable
doré, collie blanc, pure race. Tél. (038)
55 21 77. 
OCCASIONS : citerne, 1000 litres ; chau-
dière, brûleur. Tél. 24 75 51, dès 19 heures.

EN PARFAIT ETAT : amplificateur , Dynacord
Eminent II ; 2 colonnes 100 W, Dynacord
S 100 ; chambre d'écho, Binson ; guitare
électrique + coffre, Framus. Tél. 33 27 50.

CHAMBRE INDEPENDANTE avec confort,
libre immédiatement. Tél. 24 42 98, midi.

BELLE CHAMBRE MEUBLEE, part à la salle
de bains. Tél. 24 02 76. 
CHAMBRE MEUBLEE indépendante, eau
courante, possibilité de cuisiner. Téléphone
41 28 15. 
BELLE CHAMBRE INDEPENDANTE, douche.
Tél. 25 06 35. 

JOLIE CHAMBRE, part à la salle de bains,
à monsieur; prix modéré. Tel: 25 74 08,- ¦•> .  n»l

CHAMBRE A 1 OU 2 LITS, cuisine, salle de
bains, douche, quartier la Maladière. Télé-
phone 25 53 87.

COLOMBIER , appartement meublé 2 pièces,
confort , libre du 24 juillet au 24 décembre.
Tél. (038) 41 12 65.

JEUNE DAME cherche emploi dans boutique
de vêtements pour jeunes, en qualité de
vendeuse-retoucheuse. Adresser offres
écrites à 137-432 au bureau du journal. 

JEUNE MAMAN garderait bébés ou enfants.
Bons soins assurés. Tél. 41 19 00.

JEUNE FILLE cherche place pour garder
enfants ou aider au ménage. Possibilité de
conversation française, dès le 17 juillet au
20 août. Tél. 25 55 34 de 12 à 13 heures.

DAME SEULE cherche appartement 2 ou
3 pièces, dans quartier tranquille. Adresser
offres écrites à 177-486 au bureau du
journal.

CHEVRONS MOYENS (démolition) ou per-
ches, environ 1 m 80. Tél. (038) 53 30 86.

VACANCES. Personne garderait 1 chat.
Tél. 25 34 06, heures de bureau. 

PETITS CHATS à donner contre bons soins.
Tél. 33 11 67. 
QUELLE PERSONNE désirerait tenir com-
pagnie à une dame âgée pendant 6 semai-
nes environ, dans le Jura bernois, contre
chambre, pension et entretien ? Pas de gros
travaux. Tél. (038) 24 73 12 - (038) 41 35 51.

I l'argent I
tout de suite

de Fr. 500.-à 20000.-

confidentiel—discret I
I Bon

> I Je désire i l .  I
I tout de suite en espèces.

: I Je rembourserai par mois environ Fr I

I Nom Prénom I

I Profession Date de naissance I ;
H Etat civil Nationalité ; I j
I Domicile (no postal) , I ;

i I Rue NOJ I ;
a Depuis quand à cette adresse I

: I Adresse précédente I

I Pendant combien de temps I

i I Employeur , HP
I (aucune demande de renseignements)

I Depuis quand Salaire mensuel Fr I j
I Durée de l'emploi précédent I

H Revenu accessoire (épouse, etc.) par mois Fr I

Signature: ; I

X

plus de 670000 crédits
déjà accordés

Envoyez le bon
aujourd'hui

Banque Procrédit I
2001 Neuchâtel, av. Rousseau 5 j
Tél. 038 -24 63 63
ouvert 08.00-12.15 et 13.45-18.00 ¦

ni i ,  i : ...i,,-i 'migra . . , . . ,

Commerçants, restaurateurs,
chefs d'entreprises

Ne partez pas en vacances sans informer votre
honorable clientèle de la date de fermeture et de
réouverture de votre établissement l
Si vous avez oublié de le faire

une ANNONCE
dans la FAN-L'EXPRESS
vous permettra de réparer ce que l'on pourrait
interpréter comme un manque de courtoisie de
votre part.
Remp lissez, découpez et envoyez-nous, à l'adresse
FAN-L'EXPRESS, Service des annonces
Saint-Maurice 4 - 2000 Neuchâtel
votre billet de commande ci-après :

M (raison sociale)

Adresse

Fermeture du au

de nouveau un
Magîrus-Deutz

4 ""wnu

Chemin de Champ-Coco
VACANCES ANNUELLES

du 17 au 30 juillet
NEUCHATEL Tél. 25 2017

' La bonne '
friture

au Pavillon
i Tél. 25 84 98 j

1200 Genève, 11, rue d'Italie
Tél. 022 256265

Kredit Bank
" 3001 Bern, Storchengâsschen 6

Tel. 031 224366

\



16.45 (C) Tour de France
18.00 env. Fin
18.30 Téléjournal
18.35 (C) Vacances-Jeunesse
19.05 L'Homme du Picardie
19.40 Téléjournal
20.00 (C) Carrefour
20.20 (C) En attendant les petits

vélos
20.30 Tour de France
20.40 Le Petit Chevalier Michel
21.50 Progrès de la médecine
23.00 Téléjournal

17.45 Tour de France
18.45 Fin de journée
18.55 Téléjournal
19.00 (C) Notre chère maison
19.25 L'antenne
20.00 Téléjournal
20.20 Pourquoi n'es-tu pas célèbre ?
21.50 Téléjournal
22.00 Reflets journaliers du

Tour de France
22.10 (C) Louis Armstrong

12.30 La Princesse du rail
13.00 Télé-midi
14.00 Les Anciens de Saint-Loup
16.45 Tour de France cycliste
18.20 Dernière heure
18.25 Emissions pour les jeunes
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout
19.45 Télé-soir
20.15 Les Dernières Volontés

de Richard Lagrange
20.30 Tour de France cycliste
20.40 La Feuille d'érable

21.30 Les coulisses de l'exploit
22.30 Théâtre, théâtres
23.50 Télé-nuit

19.00 (N) Actualités régionales
19.20 (C) Colorlx
19.30 (C) Les Tremblay, quelle

famille
20.00 (C) 24 heures sur la II
20.30 (C) L'Homme de Marrakech
22.00 (C) Alain Decaux raconte
22.45 (C) 24 heures dernière
22.55 (C) On en parle

16.45 (C) Ciclismo
18.45 (C) Il pifferalo glocondo
19.10 Teiegiornale
19.20 Le piètre sacre
19.50 Obiettivo sport
20.20 Teiegiornale
20.40 (C) Il lungo vlagglo

dl Salomone
21.25 Enclclopedia TV
22.15 Jazz club
22.35 Ciclismo
22.45 Teiegiornale

16.05, téléjournal. 16.10, sur les
traces d'espèces rares. 16.55, pour
les enfants. 17.45, Tour de France.
17.55, téléjournal. 18 h, programmes
régionaux. 20 h, téléjournal, météo.
20.15, reportages. 21 h, c'étaient des
succès. 21.45, le film du bourreau.
22.45, téléjournal, sports. 23.15,
Lone. 0.55, téléjournal.

17.30, téléjournal, météo. 17.35,
mini-show. 18.05, plaque tournante.
18.35, dessins animés. 19.10, Nanny
et le professeur. 19.45, téléjournal,
météo. 20.15, pays sans eau. 21 h,
Adorable menteuse. 22.30, téléjour-
nal, météo.

CHAQUE MERCREDI ; dans la FAN-L'EXPRESS, vous trouverez sans dépense
supplémentaire notre mini-hebdomadaire FAN-L'EXPRESS MAGAZINE.
Guide Indispensable du téléspectateur, FAN-L'EXPRESS MAGAZINE vous
renseigne d'avance sur les émissions de toute la semaine, à ne pas man-
quer. Il vous apporte en outre les commentaires et Illustrations nécessaires
â l'utilisation rationnelle des programmes dé télévision.

D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : Le déserteur Skirvin met sous les yeux d'Hubert Bo-
nisseur de la Bath des documents ultra-secrets se rapportant au
MIG.

Un traître complet

Hubert . remit le dossier dans son enveloppe, et demeura songeur.
De deux choses l'une : ou Skirvin n'avait jamais appartenu à
L'U.S. Air Force, ou bien il se moquait de ses nouveoux maîtres :
son « Etude sur les méthodes de combat de l'aviation de chasse
américaine > ne valait pas un clou. La seconde hypothèse suppo-
sait un jeu particulièrement dangereux . La première expliquait , au
contraire, pourquoi il faisait appel aux bons offices de son com-
patriote , seul moyen pour lui de tenir son rôle. Restait à savoir
pourquoi il assumait ce rôle , et pour le compte de qui.

Ayant glisse 1 enveloppe sous son matelas, Hubert éteignit sa lam-
pe et chercha le sommeil. Skirvin lui avait confié ce dossier sous
le sceau du secret et il fallait lui donner confiance en se con-
formant à ses instructions. Il lui sembla soudain entendre un pas
furtif dans le couloir , et voulut en avoir le cœur net. Mais déjà
la porte de sa chambre s'ouvrait , brutalement poussée, et la cham-
bre s'inondait de lumière. Le petit policier qui l'avait interrogé à
son arrivée à la base était là, flanqué de Skirvin et de deux hom-
mes en uniforme, qui se jetèrent sur Hubert.

« Fouillez le bt ! » ordonn a le policier. Tout de suite, 1 enveloppe
qui contenait le dossier fut découverte. Le policier la montra à
Skirvin. « C'est bien ça, dit celui-ci. Quand je pense que j' allais
faire confiance à ce... » Hubert considéra le déserteur avec mépris :
« Vous êtes décidément un traître complet , » lui dit-il en améri-
cain. Skirvin verdit , et le gifla. Hubert lui répondit par un formi-
dable uppercut qui expédia l'autre contre la cloison , mais un coup
de crosse qu 'il encaissa sur le crâne mit fin au débat. Il eut l'im-
pression que le parquet lui sautait au visage avant de sombrer à
son tour dans le noir.

Le ciel était d'un bleu pâle uni , sans le moindre nuage. Theodor
Glazovski consulta son chronomètre. Dans cinq minutes , il allait
décoller. C'est alors qu 'il vit venir vers lui Skirvin , qui semblait
agité. « Nichols a été arrêté cette nuit , » dit le déserteur. « Quoi ? »
s'exclama le pilote. « C'était un espion. On a retrouvé des docu-
ments cachés sous son matelas. Méfiez-vous !» — « Moi ? pour-
quoi ? »  — «I l  parle beaucoup de vous. Il dit que vous lui avez
demandé combien faisaient les cent mille dollars que le gouverne-
ment américain offre pour un MIG du dernier modèle. » Gla-
zovski blêmit. « Attendez-vous à être convoqué dès votre retour, »
murmura Skirvin avant de tourner les talons.
(Copyright Opéra Mundi)

Demain : Le colis

Un menu
Carottes râpées
Poulet rôti
Beignets de pommes de terre
Salade
Fruits

LE PLAT DU JOUR :

Beignets de
pommes de ferre
Proportions pour 4 personnes = 5
pommes de terre - 2 cuillerées à soupe
de farine - 3 œufs - 50 gr de beurre sel
et poivre.
Epluchez et râpez les pommes de terre,
dans un saladier mélangez les œufs, la
farine, les pommes ' de terre râpées
Jusqu'à obtenir un mélange homogène
et assez liquide.
Faire chauffer le beurre dans la poêle,
y verser une cuillère à soupe du
mélange. Laissez cuire quelques
instants. Recommencez l'opération
jusqu 'à épuisement de la pâte. Gardez
au chaud.

Planter des clous
sans difficulté
Voici trois moyens très simples pour
poser des tableaux ou autres objets sur
un mur même s'il est en béton.
— Les crochets suédois, Ils
s'enfoncent dans le béton aussi
aisément qu'une punaise dans un
plâtre. Ils portent 3 ou 4 pointes en
acier très acéré, un coup de marteau
les met en place. On y accroche dea
torchons, des cadres, même des
casseroles.
— Un puissant adhésif double face
présenté en rouleau : on applique une
longueur sur le mur, puis on pose
dessus l'objet à coller. Précieux pour
accrocher un baromètre, un calendrier.
— Une colle qui a déjà acquis ses
lettres de noblesse : la colle au
néoprène. Un tasseau en bois collé sur
le béton reçoit la vis ou le clou.

L'eau du robinet
L'eau fait-elle grossir ?
Les personnes bien portantes n'ont rien
à • redouter en buvant de l'eau et
surtout elles ne risquent pas de
prendre du poids, au contraire, l'eau
facilite l'élimination des déchets
organiques, comme l'urée, l'acide
urique dont l'accumulation finit par
encrasser l'organisme, Il y a de
nombreux exemples de femmes qui ont
constaté une diminution de poids à la
suite d'une légère augmentation de leur
ration quotidienne d'eau.
Buvons-nous suffisamment ?
Pour la plupart d'entre nous sûrement
pas. Nous buvons certes, sans quoi
notre organisme nous rappellerait à
l'ordre, les uns du lait, les autres du
vin, d'autres du cidre, de la bière ... Il
ne faut pas nier la valeur de ces

boissons prises en quantités raisonna-
bles, mais la plus sûre, la plus hygié-
nique, la plus utile, celle que, chacun
peut prendre à n'importe quel âge...
c'est l'eau, l'eau du robinet.

De tout un peu
— Pour donner du moelleux à un sauté
de veau, ajoutez un demi-verre de
bière en cours de cuisson. Vous serez
étonné du résultat.
— Si pendant les vacances, votre
chien est victime d'un coup de chaleur,
voici ce qU'il faut faire : mettez-le dans
un endroit frais, donnez-lui de petites
quantités d'eau à la température de
l'endroit, trempez-lui les pattes dans de
l'eau. Les symptômes qui vous feront
reconnaître le début de ce malaise qui
peut devenir grave : respiration
difficile, abattement subit. Le coup de
chaleur peut survenir dans une voiture
qui roule.
— L'été est le temps des coquelicots,
des pavots, des pivoines, des dalhias.
Coupés, ils se vident de leur sève et se
fanent très rapidement. Vous lés
prolongerez en passant les tiges sur
une flamme ou en lès trempant, sur un
centimètre, dans une casserole d'eau
bouillante.
— S'il y a des moustiques dans votre
Jardin, cultivez le géranlum-llerre.
— Pour chasser les mites dans une
ambiance parfumée, piquez entièrement
Une orange de dizaines de clous de
girofle qui doivent se toucher. C'est un
travail de patience, certes, mais le
résultat est probant.

Cure de sable
Le sable vous aide à perdre du poids
aux heures où II est très chaud, creu-
sez une petite « baignoire sabot » et
enterrez-vous jusqu'à mi-corps sous
une couché d'environ 10 om. Vous
transpirez, la sueur, absorbée au fur et
à mesure par le sable, se reforme con-
tinuellement et vous éliminez. En même
temps, la couche de sable vous masse
à chaque mouvement. Protéger le haut
du corps par un parasol. Trempez-vous
ensuite dans l'eau froide.
Le sable, plateau ferme et élastique,
facilite la détente comme l'exercice.
Le corps peut s'y abandonner de tout
son poids : collez au sol, sans creux
au niveau des reins, laissez-vous aller,
vous sentirez se dénouer vos tensions.
Les jeux et sports à base de sauts et
rebonds : marche pieds nus, course,
volleyball... prennent sur le sable un
intérêt accru. La voûte plantaire se for-
tifie, les mollets se remodèlent. En
même temps on respira l'air marin.
Vous sentirez votre corps heureux de
vivre, de s'épanouir.

A méditer
La jalousie est le plus grand des
maux et celui qui fait le moins de pitié
aux personnes qui le causent.

LA ROCHEFOUCAULD

Très bonne matinée. L'après-midi et la soirée seront bons et il faudra être très
prudent.

Naissances : Les enfants de ce jour seront aimables, travailleurs et très consciencieux.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Votre cuir chevelu est en mau-
vais état. Amour : Ne parlez pas sans
réfléchir. Affaires : "Ne bâclez pas votre
travail.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Voyez votre dentiste régulière-
ment. Amour : Vous viendrez à bout
des difficultés actuelles. Affaires : Agis-
sez de façon efficace.

GÉMEAUX (21/5 - 21/6)
Santé : Stimulez votre estomac. Amour :
Maintenez une ambiance agréable. Af-
faires : Vos efforts ne seront pas inuti-
les.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Couvrez-vous pour ne pas vous
enrhumer. Amour : Soyez franc avec
votre entourage. Affaires : Faites preuve
d'énergie et d'initiative.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Ménagez votre cœur. Amour :
Le bonheur est à la portée de votre
main. Affaires : Ne revenez pas sans
cesse en arrière.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Vous menez une vie trop irrégu-
lière. Amour : Faites preuve de compré-
hension. Affaires : Soyez un peu plus

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Stimulez vos fonctions intestina-
les. Amour : La vérité n'est pas toujours
bonne à dire. Affaires : Ne braquez pas
vos concurrents.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Dormez plus longtemps pour
récupérer. Amour : Ne ranimez pas de
vieilles querelles. Affaires : Gardez tou-
jours votre sang-froid.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Ne buvez pas aussi froid. Amour :
Faites confiance à vos amis. Affaires :
Ne vous arrêtez pas sur un petit échec.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Prenez vos médicaments habi-
tuels. Amour : Détente dans une chaude
ambiance. Affaires : Ne prenez pas de
risques inutiles.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé : Poignets et chevilles faibles.
Amour : Vos bons sentiments porteront
leurs fruits. Affaires : Ne soyez pas ef-
frayé par les nouveautés.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Vos articulations sont rouillées.
Amour : Soyez plus expansif. Affaires :
Ne vous laissez pas abattre par un obs-
tacle.

NEUCHÂTEL
TOURISME. — Bureau officiel de rensei-

gnements , place Numa-Droz 1,
tél. 25 42 42.

CINÉMAS. — Palace : 20 h 30, Perversion
story. 18 ans.

Arcades : 20 h 30, Les Larrons. 16 ans.
Rex : 20 h 45, Les Variations de l'amour.

18 ans.
Studio : 20 h 30, Zeppelin. 16 ans.
Bio : 15 h et 20 h 45, La Saignée. 18 ans.

18 h 40, L'Ultime Randonnée. 16 ans.
Apollo : 15 h et 20 h 30, La Fille de Jack

l'éventreur. 16 ans.

Pharmacie d'office : J. Armand , rue de
l'Hôpital. La période de service commen-
ce à 8 h. La pharmacie de service est ou-
verte jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 h, le
poste de police (25 10 17) indique le phar-
macien à disposition en cas d'urgence.

Pharmacie de service : P. Tozzini, Corcelles ,
tél . 31 13 47.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Furie au

Missouri.

Problème No 761

HORIZONTALEMENT
1. Les mousses en font partie. 2. Est em-

ployé pour chasser. — Abréviation de
l' ambitieuse devise (en latin) de la maison
d'Autriche. 3. Fleuve. — Naturels. 4. Partie
molle du talon. — Préfixe. — Bruit. 5.
Façon de s'exprimer. 6. Forme. — Groupe
de sporanges , chez les fougères. 7. Pronom.
¦— Note. — Economiste français. 8.
Entretenu. 9. Danse. — Conjonction. 10.
Quelque. — Sert à boucher des trous.

VERTICALEMENT
1. Hausse des cours. — Indien célèbre. 2.

César, en le passant , méprisa une défense.
— Préfixe. 3. Cité légendaire. — Suit son
cours. — Il est avoué auprès du tribunal. 4.
Ravi. — Général et diplomate français
(deux mots). 5. Navigateur portugais. —
Epaule. 6. Friperie. — Tendre dans le
poulet. 7. Ile. — L'inventeur de la
sociométrie. 8. Passereau. 9. Deux points. —
Danse (nom composé). 10. Matière grasse.
— Sang-froid.
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Sottens et télédiffusion
6 V fli ,"8"atr, 9 Hr' id-iir' ti-uj -n h,
12.30, 14 h, 15 h, 16 h, 17 h, 18 h , 19 h,
22.30, 23.55, informations. 6 h, bonjour
à tous et miroir-premièré. 6.35, là route,
ce matin. 6.59, horloge parlante. 7 h, le
j ournal du matin. 8.05, revue de presse.
8.15, cent mille notes de musique. 9.05,
Phrases et paraphrases. 11.02, news servi-
ce. 11.05, spécial vacances. 12 h, le jour-
nal de midi. 12.29, signal horaire. 12.30,
miroir-midi. 13.05, Helvétiquement vôtre.
14.05, réalités. 15.05, concert chez soi.

16.05, le rendez-vous de 16 heures, Lors-
que la vie était la vie. 16.50, bonjour
les enfants. 17 h , écrire et vivre. 17.30,
bonjour-bonsoir. 18.30, le journal et le mi-
cro dans la vie. 19 h , le miroir du monde.
19.30, magazine 72. 20 h, plages privées.
20.30, Ce Cher Oncle _Albert , pièce poli-
cière de Charles Maître. 21.30, magnéto-
todingue. 22.10, le jeu de l'histoire et du
hasard. 22.40, club de nuit. 23.30, jazz.
23.55, miroir-dernière. 24 h, hymne natio-
nal.

Second programme
10 h, panorama quotidien de la musi-

que en Suisse romande. 10.15, la semaine
des quatre jeudis. 11 h, la littérature pour
l'enfance et la jeunesse. 11.30, initiation

musicale. 12 h , midi-musique. 14 h , Musik
am Nachmittag. 17 h , musica di fine po-
meflggio. 18 h , 16" journal romand. 18.30,
rhythm'n pop. 19 h , émission d'ensemble.
20 h, informations, 20.05, sciences et tech-
niques. 20.30, compositeurs favoris. 21.40,
le chœur dé la Radio suisse romande. 22 h,
un grand chef d'orchestre : Ernest Anser-
met. 22.30, le havre fugitif.  23 h , hymne
national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h , 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 18 h, 22.15, 23.25, informations .
6.10, bonjour. 6.20, musique récréative pour
jeunes et vieux et récit. 6.50, méditation.
7.10, auto-radio. 8.30, mélodies de Tchai-
kovski. 9.25, récit. 9.30, concerto pour pia-
no, Lessel. 10.05, airs populaires. 11.05,
orchestre de danse et récréatif de Beromuns-
ter. 12 h, Dieter Reith Singers et Trio O.
Klein. 12.40, rendez-vous de midi. 14 h ,
jardins sur les toits et balcons. 14.30, or-
chestre récréatif de Beromunster et de man-
dolines de Berlin. 15.30, musique cham-
pêtre. 16.05, théâtre. 16.45, musique d'Amé-
rique latine. 17.30, pour les enfants. 18.15,
radio-jeunesse. 19 h, sports. 19.15, actuali-
tés. 20 h, disques des auditeurs. 22.30, sé-
rénade pour Dionne. 23.30, choix musical
de Pius Kœlliker.



Nos banques encore plus sûres
La loi rendue très sévère

(C.P.S.) L'Association suisse des ban-
quiers vient d'exposer à ses membres les
modifications essentielles de la nouvelle
ordonnance d'exécution (OE) de la loi
sur les banques et les caisses d'épargne
(LBF), qui est entrée en vigueur le
1er juillet 1972.

La nouvelle ordonnance tient compte
des expériences réalisées jusqu 'à nos

i jours et des divers aspects de l'activité
bancaire actuelle. Une remarque s'impo-
se d'emblée : partout le facteur sécurité
a été renforcé.

RISQUES ANNONCÉS
On constate d'abord cette sévérité en

matière d'appel pour obtenir des fonds
en dépôt, appel qui est déterminant pour
l'étendue de l'assujettissement des ban-
quiers privés et sociétés financières à la
loi sur les banques.

Mais c'est surtout l'organisation inter-
ne de la banque qui sera soumise à plus
de rigueur. Ainsi, contrairement à l'an-
cienne loi, le nouveau régime a introduit
une véritable procédure d'autorisation
pour la fondation de nouvelles banques.
Désormais, afin de disposer de fonds
propres suffisants pour commencer leur
activité, les banques devront donner la
preuve qu'elles ont un capital entière-
ment libéré d'au moins 2 millions de
francs. De plus, l'autorisation de com-
mencer l'activité dépendra d'une organi-
sation interne appropriée. A souligner
également que l'administration et la
gestion devront être confiées à des per-
sonnes de bonne réputation et profes-
sionnellement compétentes, et que la
majorité des membres de la direction
devront avoir leur domicile en Suisse.
Parmi d'autres obligations, notons
encore que la direction de la banque
devra réunir les documents nécessaires
sur toute affaire comportant des risques,
de sorte qu'ultérieurement les réviseurs
puissent apprécier correctement l'opéra-
tion.

VÉRITABLE RÉCIPROCITÉ
En plus des conditions d'autorisation

valables pour les banques suisses, les
banques en mains étrangères n'auront le
droit d'exercer en Suisse que si leur Etat
d'origine accorde la réciprocité aux ban-
ques suisses. La réciprocité n'est pas
accordée, relève l'ordonnance (OE), en
particulier si la banque suisse doit s'at-
tendre à subir une discrimination dans
l'Etat étranger.

L'OR EST UN ACTIF
Nous passons sous silence certaines

mesures très techniques concernant les
fonds propres et le renforcement des
prescriptions sur les liquidités pour
relever le rôle de l'or. L'alinéa y relatif
mentionne que « même après le passage

de l'étalon de numéraire-or à l'étalon de
change-or , l'or pouvait en tout temps
être échangé en billets de banque à la
Banque nationale , au cours légal , de
sorte qu 'il pouvait continuer d'être re-
connu comme encaissé. Depuis la scis-
sion du marché de l'or, ce métal ne
peut être vendu que sur le marché libre,
au prix en vigueur sur ce marché. Mais
l'or ne faisant fonction dans l'économie
nationale ni de monnaie ni même de
substitut de monnaie, il ne doit plus être
compris dans l'encaisse, mais attribué
aux actifs facilement réalisables.

PLUS DE TROP
IMPORTANTS CLIENTS

Plusieurs des difficultés apparues ces
dernières années dans des banques
étaient imputables aux crédits par trop
élevés accordés à un seul client. La nou-
velle loi a introduit un nouveau système
pour enrayer ce genre de difficultés. La
commission fédérale des banques et
l'autorité de surveillance pourront ap-
précier les risques encourus et, le cas
échéant, réduire un crédit accordé.

A noter aussi deux dispositions qui
rendront plus transparente la lecture des
comptes. 11 s'agit d'abord des actifs à
l'étranger qui , dorénavant , devront figu-
rer, en raison de leur volume, à part ,
comme indication complémentaire du
bilan annuel. Et ensuite des opérations
fiduciaires qui ne devraient plus être
portées au bilan , tant il est vrai que ces
opérations gonflent de manière dispro-
portionnée les bilans , empêchant les
comparaisons.

CONTROLE TRÈS STRICT
Mais rien ne servirait de prévoir des

dispositions très rigoureuses si les or-
ganes de révision n'étaient exempts de
partialité. Selon l'article 36 al. 1 de
l'OE, non seulement les membres de
l'administration et de la direction, mais
aussi les employés de la société fidu-
ciaire ne devront avoir aucune attache
avec la banque dont ils assurent la révi-
sion ni avec les sociétés qui la touchent
de près. De même, les services d'inspec-
tion des syndicats de révision et les
experts comptables diplômés établis à
leur compte seront expressément men-
tionnés. De surcroît les organes de révi-
sion devront dorénavant justifier d'un
capital social (éventuellement d'une cau-
tion) doublée, à savoir de 200.000 francs
minimum.

Ces quelques lignes, si elles sont très
loin d'être exhaustives, démontrent ce-
pendant clairement l'esprit de la nou-
velle lot. Son application va certaine-
ment éviter des « événements » entachant
la très justifiée réputation des établisse-
ments bancaires suisses.

Une nouvelle et longue étape
Dans l'opérette « La Fille de Madame Angot », on se demande déjà s'il valait la

peine de changer de gouvernement. Mais les Français sont ainsi faits qu 'ils passent
leur temps à critiquer l'instabilité gouvernementale tout en affirmant que l'équipe au
pouvoir « n'en a plus pour longtemps ». Il faut cesser de s'en étonner et , dans tous
les cas, se féliciter de savoir que, sous la Cinquième république les changements de
gouvernement n'entraînent plus de crises ministérielles prolongées qui paralysent
l'action gouvernementale. Comme dans un relais bien organisé, l'Opération est rapide
et les Français, sur ce point-là au moins, sont unanimes, c'est un progrès. N'en
demandons pas davantage qu'eux.

On constate aussi que dans le gouvernement de M. Pierre Mesmer qui succède à
celui de M. Jacques Chaban-Delmas, le ministère de l'économie et des finances reste
dans les mains de M. Valéry Giscard d'Estaing, ce qui est certainement un gage de
continuité dans l'œuvre de longue haleine entreprise par celui-ci pour donner à la
France une stabilité économique et financière qui lui a trop longtemps manqué
depuis la Première Guerre mondiale. En 1969 (et non en 1968 comme un « lapsus
calami » nous l'a fait écrire il y a quinze jours) M. Giscard d'Estaing a réussi avec
un beau sang-froid une « dévaluation à froid » qui a permis à la France d'atténuer
les effets désastreux des folies de mai 1968 et d'aborder dans les meilleures condi-
tions possibles la tempête monétaire d'août 1971 et de conserver jusqu'à présent ses
atouts pour continuer à jouer un jeu qui, du fait de l'instabilité générale des
monnaies, s'annonce difficile.

C'est pourquoi à la veille du changement de gouvernement M. Giscard
d'Estaing a pu , en toute conscience, souhaiter de bonnes vacances à ses compatriotes
en justifiant son optimisme par quelques considérations qu'il vaut la peine de
relever, ne serait-ce que pour prendre date.

Un bel automne
M. Giscard d'Estaing ne croit pas à une nouvelle vague de revendications

susceptible de tout remettre en question. Il pense au contraire que la rentrée
s'annonce bien et que « l'automne doit être beau du point de vue économique ».
Confirmant les résultats de la dernière enquête de la Banque de France, M. Giscard
d'Estaing a indiqué que la conjoncture économique sera soutenue après les vacances
grâce à la reprise déjà amorcée dans les secteurs des biens intérimaires et des biens
d'équipement et à l'amélioration de la demande étrangère qui se dessine.

Pour 1973, la croissance sera forte en France et dans les pays du Marché
commun où elle atteindra en moyenne 5 % du volume par an contre 3,5 % en 1970
et 1971.

Le point noir est évidemment le problème des prix. Les mois de juin et juillet
ne seront « pas bons », c'est-à-dire qu 'il y a de grandes chances pour que l'augmen-
tation de l'indice officiel des prix de détail Soit encore, pendant chacun de ces deux
mois, de 0,5 % comme en mai. Mais, à partir du mois d'août, les nuages se dissi pe-
ront , la tendance Sera « meilleure » et finalement « en 1972 la hausse des prix
connaîtra un rythme un peu plus lent qu'en 1971 ». L'enquête de l'I.N.S.E.E. faite en
juin auprès des chefs d'entreprise et dont les résultats Seront prochainement publiés
donne déjà des indications sur un ralentissement des hausses de prix.

Le services de la rue de Rivoli tablent en effet sur Une progression de l'ordre
de 5 % au lieu de 6 % l'an dernier. Cette évolution devrait se poursuivre en 1973.
M. Giscard d'Estaing estime d'ailleurs que le budget de l'an prochain devra contri-

buer à la modération des prix et des coûts. Il devra être en équilibre même s'il
s'agit d'un budget électoral.

Le budget de 1973 sera établi avec l'objectif de soutenir la croissance. Il ne
devra pas « ajouter de demande supplémentaire » le taux d'augmentation des
dépenses publiques restera au même niveau que l'augmentation de la Production
intérieure brute, c'est-à-dire à un taux légèrement inférieur à 11 %.

Compte tenu de fortes dépenses, la pression fiscale ne pourra diminuer de façon
sensible. M. Giscard d'Estaing a confirmé que certains privilèges fiscaux disparaî-
tront ou seront plafonnés. Cela touche les frais professionnels pour lesquels des
abattements supplémentaires sont accordés à plus de soixante-dix catégories sociales.

Après ces considérations, somme toute assez satisfaisantes, M. Giscard d'Estaing
a fait allusion à la crise monétaire internationale. « 11 n'y a pas de vraie politique
monétaire européenne » a-t-il déclaré. Et c'est vrai. Devant la dislocation du système
monétaire institué par les accords de Bretton-Woods en 1944 sous l'égide des Etats-
Unis, alors moniteurs incontestés du monde libre, les Etats de l'Europe, aussi bien
ceux du Marché commun que les autres, parent au plus pressé dans un assez grand
désordre, qui ne laisse pas d'être préoccupant , la Suisse en sait quelque chose. Certes
la France craint moins que nous les contrôles monétaires parce qu'elle a un long
passé de protectionnisme commercial et financier qui lui a d'ailleurs joué des tours.
Mais on ne peut s'empêcher de penser que malgré l'optimisme de M. Giscard
d'Estaing « la nouvelle et longue étape » annoncée par M. Messmer comportera
quelques péripéties monétaires' et sociales pas toujours agréables. Philippe VOISIER

Les banques suisses et la crise monétaire
L'Association suisse des banquiers a

élaboré avec la Banque nationale, au
moment de la crise monétaire de l'été
1971, un accord-cadre de politique mo-
nétaire visant à préparer les moyens
d'action indispensables pour contenir un
éventuel afflux massif et dangereux de
fonds étrangers. La « Convention con-
cernant les avoirs minimaux extraordi-
naires et la rémunération des fonds
étrangers », signée par les banques prati-
quant les affaires internationales et en-
trée en vigueur le 20 août 1971, a donné
à la direction générale de la Banque
nationale suisse la possibilité, après
avoir pris l'avis de l'Association suisse
des banquiers, d'exiger des banques la
constitution d'avoirs minimaux extraor-
dinaires sur l'accroissement des fonds
étrangers — jusqu'à un taux de 100 %>
— ainsi que d'interdire ou de limiter la
rémunération de ces fonds.

Les deux mesures ont exercé une
fonction essentielle de protection du
franc suisse contre les flux de capitaux
déclenchés par l'insécurité monétaire.
Cependant, l'économie suisse n'a pu être
préservée que des fonds pénétrant par
l'appareil bancaire, mais non pas de
ceux empruntant d'autres voies. C'est la
principale raison pour laquelle les
Chambres fédérales ont adopté, le 8 oc-
tobre ' 1971, l'arrêté 'fédéral urgent sur 1a
sauvegarde de la monnaie, ratifié par le
peuple le 4 juillet 1972.

La récente crise de la livre, qui a de
nouveau ébranlé la confiance dans le
dollar et mis en mouvement des fonds

considérables, a engagé ces derniers
jours le Conseil fédéral à prendre, en se
fondant sur l'arrêté sur la sauvegarde de
la monnaie, six ordonnances destinées à
juguler les afflux excessifs de fonds.

Les banques comprennent la volonté
du Conseil fédéral de mettre le franc
suisse à l'abri des répercussions défavo-
rables de la récente crise monétaire. Il
va de soi qu 'elles sont disposées à sou-
tenir les efforts des autorités. Les or-
donnances, que les autorités ont édictées
sous leur propre responsabilité et sans
prendre l'avis des banques, constituent
des mesures étendues et sévères. Elles
devront en conséquence être assouplies
ou supprimées, aussitôt que la situation
monétaire le permettra, afin d'éviter que
les rapports économiques entre Etats et
le trafic international des paiements et
des capitaux soient trop fortement per-
turbés, sous peine de dommages irrémé-
diables. Il serait regrettable que le re-
tour au dirigisme dure par trop long-
temps et porte préjudice à la réputation
de place financière que la Suisse s'est
acquise dans le monde.

Les mesures décidées par les autorités
ont rendu sans objet la convention con-
cernant les avoirs minimaux extraordi-
naires et la rémunération des fonds
étrangers, d'août 1971, raison pour la-
quelle elle a "été abrogée par l'Associa-
tion suisse des banquiers, en accord avec
la Banque nationale suisse. En revanche,
la convention-cadre du 1er septembre
1969, dont les objectifs sont d'ordre
conjoncturel , demeure en vigueur.

Assemblée générale de l'OSEC
Récemment a eu lieu à Lausanne,

sous la présidence de M. G. Bauer, pré-
sident de cette institution , la 44me
assemblée générale de l'Office suisse
d'expansion commerciale (OSEC).

Lors de la partie administrative , le
rapport annuel et les comptes 1971 ont
été approuvés à l'unanimité. Bien que
1971 ait été le premier exercice de la
nouvelle période de 5 ans pour laquelle
la contribution fédérale accordée à
l'OSEC a passé de 1,5 à 2,8 millions de
francs , l'excédent de recettes n'a été que
de Fr. 33.849.— ; ce résultat est essen-
tiellement imputable , à la hausse cons-
tante et générale des frais d'exploitation
ainsi qu 'à l'augmentation de dépenses
provoquée par l'accroissement des char-
ges sociales. En revanche, la campagne
entreprise auprès des membres pour
qu 'ils augmentent librement leur cotisa-
tion s'est traduite par un accroissement
de recettes de 112.000 fr. Parallèlement

à la nouvelle contribution fédérale, des
crédits spéciaux destinés au financement
de la propagande générale en faveur de
notre pays, d'un montant de 1,1 million
de francs, figuraient pour la première
fois dans les comptes.

Après la partie administrative , le
conférencier du jou r, M. G.-A. Che-
vallaz, conseiller national , syndic de la
Ville de Lausanne, a présenté un exposé
sur le sujet : « La Suisse, image de
marque ? », dans lequel il a notamment
relevé que les organismes qui , dans les
domaines économique , culturel et touris-
tique font de la propagande en faveur
de notre pays , doivent s'efforcer de
donner une image complète et réelle de
la Suisse, qu 'ils ne doivent pas perpétuer
une image de marque résultant de répu-
tations, mais, par une analyse critique
positive , la confronter sans cesse à la
réalité pour en garantir l'authenticité.

Brown Boveri et Cie renforce sa position
L'exercice 1971-72 du groupe multina-

tional de la société anonyme Brown Bo-
veri et Cie, Baden (BBC) a été « satis-
faisant , compte tenu des circonstances ».
Le chi f fre  d' affaires consolidé du groupe
a subi une augmentation de 10,5 % et
est passé â 6411 millions de francs
(1970 : 5800 millions), tandis que les en-
trées de commandes consolidées ont di-
minué de 3 % pour atteindre 7277.
millions (7557 millions). Telles sont les
principales caractéristiques de l'exercice
1971-72 qui commence au 1er avril 1971
et se termine en date du 31 mars 1972.
La crise monétaire , la concurrence
croissante dans certains secteurs et le
succès remporté par les grands turbo-
groupes aux Etats-Unis, ont marqué de
leur empreinte les résultats de l'exercice
écoulé. Après déductions des amortisse-
ments, d'une valeur de 41,2 millions, le
bénéfice net de la maison mère, â Ba-
den, se monte à 30,7 millions de francs ,
soit 3,7 millions de plus qu 'en 1970.

Qu 'en est-il des prévisions pour le
nouvel exercice ? <c Nous n'attendons pas
d' augmentation spectaculaire du chif fre
d' affaires. Nous sommes conscients que
la situation conjoncturelle s'est apaisée »,
a déclaré le président du conseil d'admi-
nistration, M. Franz Luterbach, de Zu-
mikon, lors d'une conférence de presse.

Les entrées de commandes devraient
se maintenir à leur niveau actuel. On
pense également pouvoir maintenir la si-
tuation du groupe sur le marché améri-
cain, où des succès ont été enregistrés
dans le domaine des grands turbo-grou-

pes, pour lesquelles des commandes ont
été passées pour trois ans au moins.

Si le chi f f re  d'af faires du groupe a su-
bi une nouvelle augmentation , celle-ci
n 'atteint toutefois pas celle de l'exercice
précédent. En 1970-71, le chiffre d'a f -
faires du groupe avait augmenté de
26,6 % (1200 millions), passant de 4580
millions à 5800 millions. Pourtant, le
taux d' accroissement du chiffre d'af faires
du dernier exercice (10,5 %) peut être
comparé à celui d'exercices précédents :
14 % pour 1969-70, 10,1 % pour 68-69.
Les entrées de commandes avalent éga-
lement atteint un résultat record en
1970-71, passant de 5440 millions à 7557
millions, soit une augmentation de
38,9 %.

TROIS CINQUIÈMES
DES LIVRAISONS

DANS LE MA RCHE COMMUN
Près de trois cinquièmes de toutes les

livraisons de l'exercice 1971-72 étaient
destinés à des pays du Marché com-
mun. Un cinquième concernait les pays
de l'AELE. La part du chi f f re  d'affaires
qui revient au continent américain a
augmenté d'un quart à 12 %, ce qui
montre les efforts de vente entrepris sur
ce marché. 6,1 %, soit 391 millions, du
chi f f re  d'affaires total , concerne l'Amé-
rique du Nord , tandis que l'Amérique
latine possède une part de 5$ %, soit
378 millions de francs.

GROUPE SUISSE
Le gro up e suisse — Société anonyme

Brown Boveri et Cie, Baden, ateliers de
construction Œrlikon, société anonyme
des ateliers Sécheron, Genève, et Micafi l
S.A., Zurich-Altstetten — a vu son
chif fre  d' af faires augmenter de 127
millions (11 %) par rapport à l'exercice
précédent et passer à 1260 millions. A
elle seule , la maison mère, à Baden , a
attein t un chi f f re  d'af faires  de 1132
millions (en augmentation de 10 %). 846
millions de francs concernaient des
commandes de l'étranger, de sorte que
la part des exportations a été de 75 %.
Le total des entrées de commandes du
groupe est inférieur à celui de 1970-71.
Il se monte à 1244 millions, contre 1550
pour l'exercice précédent. 70 % des
commandes concernent les exporta-
tions. Les entrées de commandes de la
maison mère rep résentent à elles seules
UOO millions.

Les bourses suisses en juin Les premières séances boursières
du mois ont été sous le signe
d'une phase de consolidation et
l'indice général de la Société de
banque suisse a reculé de 414,5
points à fin mai à 400,0 points
(— 3,5 %). Une reprise sélective est
toutefois intervenue par la suite.
Alors que la plupart des secteurs
étaient en baisse, les indices du
groupe finance et assurances (344,7
points) et du sous-groupe banques
(543,4) sont parvenus à des niveaux
jamais atteints précédemment. L'in-
dice du sous-groupe assurances ,
quant à lui , atteignait son plus
haut niveau depuis 1969. Parmi les
valeurs qui se sont distinguées , il
faut relever les titres Hoffmann-
La Roche qui ont été échangés à
des cours records.

Si les bourses suisses n 'ont pas
fait grand cas de la décision du
gouvernement anglais de laisser
flotter la livre, en revanche elles
ont réagi par une forte baisse à
l' annonce de l'arrêté fédéral du
26 juin limitant de façon stricte les
placement s étrangers en Suisse.
Cette réaction a plus spécialement
touché les titres au porteur , jus-
qu 'ici favorisés par les achats des
investisseurs étrangers . Deux jours
après l' annonce des mesures de
restriction , l'indice général de la
Société de banque suisse accusait
déjà un recul de 35,9 points
(-8,8 %).

«L'Européen» mange bien
Plus de fromage et de yaourts, mais moins de beurre
Dans la majeure partie des pays eu-

ropéens, la vente de lait a tendance à
stagner. Toutefo is, ce développement
connaît de fortes variations. Ainsi, la
France et la Suède enregistrent le plus
fort  taux d'accroissement à la consom-
mation par habitant. En Suisse, la ré-
gression persistante depuis plusieurs
années s'est ap lanie. C'est surtout le lait
au taux de matières grasses réduit qui a
subi une importante augmentation. L'ex-
pansion s'est poursuivie en ce qui con-
cerne les produits laitiers. La consom-
mation de crème a augmenté dans tous
les pays, sauf en Suède. Un taux d'ac-
croissement encore plus grand a été en-
registré pour les yaourts. Ici, la seule
exception reste la Hollande, qui, en re-
vanche, enregistre la plus forte consom-
mation en quantité.

LE BEURRE EN RECUL
La régression de la consommation de

beurre est importante. Dans les six pays
de la CEE, la consommation de beurre
a diminué de 9 % en moyenne. Une ten-
dance semblable a été enregistrée dans
les autres Etats. Vraisemblablement ,
celte régression est essentiellement due à
l'élimination progressiv e des subventions
gouvernementales dans les pays de la
Communauté. Mais il ne fa ut  pas ou-
blier que cette baisse de la consomma-
tion de beurre se fait  sentir depuis un
certain nombre d'années ; l'évolution né-
gative n'avait été stoppée que pour un
certain temps par les subventions qui
ont permis de réduire les c montagnes »
de beurre.

D' autre part , des augmentations du
prix de vente ont été notées dans divers
pays. La régression la p lus forte a été
enregistrée en Suède où, en 10 ans, la
consommation a pass é de 9,4 kilos par

habitant par an à seulement 5,4 kg. En
Suisse, la consommation, de l'ordre de 7
kilos par habitant , a pu être main-
tenue.

LE FROMAGE SE MANGE BIEN
La production de fromage a subi une

sensible augmentation au cours de
l'année dernière. Le taux de croissance
moyen de la production européenne se
chi f f re  de 6,7 % tandis que le taux de
consommation a seulement subi une
augmentation de l'ordre de 3 %. Pour-
quoi cette évolution positive ? Les ex-
perts estiment qu 'elle est surtout due â
l'augmentation du revenu d'un grand
nombre de personnes dans toutes les
couches de la population. Il se pourrait
toutefois aussi que cette augmentatio n
soit due à l'augmentation constante du
prix de la viande, qui devient de plus en
plus inabordable pour un bon nombre
de personnes à revenu faible ou moyen.
Et puis le fromage est un aliment com-
p let et plein de vitamines, de protéines
et de calories, à même de remplacer
parfaitement la viande...

VER S DE NOUVELLES
« MONTAGNES » DE BEURRE ?

Les estimations pour la consommation
de 1972 sont moins « roses ». Bien que
le nombre des vaches ait diminué, il faut
compter avec de nouveaux problèmes
créés par un surplus de beurre. L'indus-
trie du lait en poudre va pouvoir aug-
menter ses stocks. La vente de fromages
— surtout dans les Etats membres de la
CEE où la production couvre la con-
sommation de 106 % — va probablement
subir une régression ou tout au moins
une stagnation.

C.P.S.

L'économie pétrolière suisse en 1971
Malgré les divers événements poli-

tiques survenus en 1971, l'approvisionne-
ment de la Suisse en produits pétroliers
a pu être assuré sans incident. Cepen-
dant , les achats de provisions faits à
l'ombre des négociations avec les pays
producteurs d'une part, la demande sti-
mulée par la rigueur de l'hiver d'autre
part, et enfin l'offre limitée vu la capa-
cité insuffisante des navires pétroliers ,
ont provoqué une hausse sensible des
prix de tous les produits pétroliers . La
saturation de la demande au cours de la
deuxième moitié de l'année a permis au
marché de se détendre, vu la clémence
du climat et la conjoncture grippée.
Ainsi le taux d'accroissement de la vente
totale des produits pétroliers en Suisse a
diminué de 10,9 % l'année précédente à
6 %, pour atteindre 13,2 millions de
tonnes.

Actuellement, la situation détendue
persiste, de sorte que la nationalisation
récente de l'Iraq Petroleum Company,
représentant 2 à 3 % de la production
mondiale en pétrole, n'influence guère
l'approvisionnement de la Suisse, d'au-
tant plus que notre pays n'importe pra-
tiquement pas de pétrole brut d'Irak. On
ne s'attend pas non plus à des effets
indirects sur le plan de l'importation des
produits pétroliers, 60,9 % de la vente
suisse globale provenant de pays se ravi-
taillant à leur tour en Irak.

La position du pétrole dans le bilan
énergétique suisse s'est de nouveau légè-
rement accrue de 78,4 à 79,7 %. Durant
les dix prochaines années, il n'y aura
guère de changement à cette situation et
le pétrole continuera de revêtir la posi-
tion la plus importante, tout simplement
parce qu'une énergie de remplacement
n'est pas disponible, si l'on songe à
l'offre limitée en gaz naturel ou à la
construction et l'exploitation contestées
des centrales nucléaires.

L'explosion des prix des produits pé-
troliers durant la première moitié de
l'année 1971 a fait place à une forte
détente depuis. A long terme cependant ,

la tendance vers des prix plus élevés ne
pourra être évitée, vu les frais de cons-
truction des navires pétroliers (+ 50 %
en peu de temps), l'augmentation massi-
ve des charges profitant aux pays pro-
ducteurs ou les dépenses nécessaires
pour le maintien d'un environnement
naturel (par exemple en Allemagne 10 %
de tous les investissements). Que le rêve
d'une énergie à bon marché se volatilise
lentement, en est une conséquence inévi-
table. On peut tout aussi bien se poser
la question de savoir pourquoi les con-
sommateurs de produits pétroliers doi-
vent contribuer à raison d'un cinquième
aux recettes fiscales globales de la Con-
fédération (1,54 milliard de francs pour
1971).

Dans l'intérêt de la lutte contre la
pollution, la teneur en soufre des huiles
de chauffage a été de nouveau volon-
tairement réduite en 1971 pour atteindre
un niveau fort bas en Europe (0,5 %
d.p. pour l'huile de chauffage extra-lé-
gère et le carburant diesel, 2 % d.p.
pour les autres huiles de chauffage).
Une nouvelle réduction se heurtera à
des difficultés, vu la dépendance de la
Suisse face à l'importation de produits
pétroliers. En effet, les deux raffineries
suisses n'ont traité que 39,1 % de tous
les produits pétroliers écoulés à l'inté-
rieur du pays en 1971, plus de la moitié
des produits ayant dû être importée
d'Italie et de France, pays qui ne con-
naissent pas encore des mesures sérieu-
ses pour la protection de l'environne-
ment. C'est pourquoi une réglementation
internationale est absolument nécessaire.
Cela est aussi vrai pour la teneur en
plomb des carburants, qui, par modifi-
cation de l'ordonnance sur les denrées
alimentaires du 1er octobre 1971, a été
réduite une première fois de 0,63 g/1 à
0,57 g/1 pour la qualité super et à 0,54
g/l pour la qualité normale. Cependant
le problème des gaz d'échappement ap-
pelle une solution globale, tenant
compte de toutes les émissions ainsi que
de l'imposition des véhicules et de la
construction des moteurs.

LE COMMERCE EXTÉRIE UR
AU JAPON

Le Japon a occupé en 1971 le troi-
sième rang mondia l pour l'exporta-
tion, après les Etats-Unis et l'A lle-
magne de l'Ouest. L'an dern ier, les
exportations japonaises se sont éle-
vées à 24 milliards de dollars, soit
une augmentation de 20 % par rap-
port à l'année précédente.

En ce qui concerne les importa-
tions, le Japon s'est maintenu à la
cinquième place mondiale en 1971,
avec 19,7 milliards de dollars, ce qui
constitue une augmentation de 4,4 %
par rapport à 1970.

FLÉCHISSEMENT
DE LA PROPENSION

A IN VES TIR
L'Institut de recherches économi-

ques de l'E.P.F. ef fectu e , chaque prin-
temps, une enquête sur les investisse-
ments. Pour l'année 1972, les résul-
tats mettent en évidence un fléchisse-
ment ou du moins une stabilisation
des investissements industriels. Sur la
base des accroissements et des dimi-
nutions annoncés ainsi que des ana-
lyses quantitatives, on escompte une
légère réduction du volume total des
investissements de l'industri e (cons-
tructions et équipements). Cette ten-
dance est parti culièrement marquée
dans l'industrie d'exportation , les
perspectives étant moins sûres en ce
qui concerne les marchés étrangers.
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FRIBOURG (ATS). — Villars holding
S.A., Fribourg, a conclu un accord avec
l'entreprise yougoslave Europa , Skoplje
(Rép. de Macédoine), fabrique de choco-
lat , biscuits et bonbons. En vertu de cet
accord , l'entreprise suisse prêtera son
assistance technique et commerciale à
son partenaire yougoslave. Ce dernier
commercialisera en Yougoslavie et dans
d'autres pays de l'Est la majeure partie
de sa production selon les recettes et
sous la marque Villars.

Accord entre
Villars holding S. A.

et un fabricant de chocolat
yougoslave
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Logos - 20 brunes 'nature1
Un paquet bleu foncé - tout simple.

Du tabac Maryland naturel. Un filtre blanc. _a^~-""'~r" V-~ .
Un paquet de Logos, bleu foncé avec une j Pj Zj C  '*}3%k
petite étiquette toute simple. f *JL V/ f A  - /Un paquet de Logos s. v.p. ^gf _-** ¦_, _i «__ *

I 20 cigarettes Maryland avec filtre C* „ S0̂  Il_ilr30
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Choisissez votre CYCLOMOTEUR
chez le spécialiste

CILO, PIONIER-PUCH
CADY, ALLEGRO, MOOR

RENÉ SCHENK
Chavannes 7 et 15 - Tél. 25 44 52

R. MARGOT
BOUCHERIE-CHARCUTERIE

NEUCHATEL
(fi 2 lignes 25 6620 -25 66 21

| Spécialité de VIANDE D'AGNEAU

F. GROSS & FILS
Appareillage - Ferblanterie

Installations sanitaires
Machines à laver « Schultess »

; Coq-d'Inde 24 Tél. 25 20 56 \

ëBISM!
RITZ & Cie

MENUISERIE
ÉBÉNISTERIE

Neuchâtel
Ecluse Tél. 25 24 41

NETTOYAGES
Villas, appartements, bureaux, etc.

G. ZÙRCHER
Débarras en tous genres

Tél. 41 26 72 Tél. 25 99 36

MARDI 18 JUILLET 

LES TROIS COLS
GRIMSEL - FURKA - SUSTEN

Dép. 6 h Fr. 36.— (AVS : Fr. 29.—)

AROLLA
(VAL D'HÉRENS)

Dép. 7 h Fr. 34— (AVS : Fr. 27.50)

MERCREDI 19 JUILLET 

CHUTES DU RHIN
SCHAFFHOUSE - KLOTEN

Dép. 7 h Fr. 32.— (AVS : Fr. 26.—)

JEUDI 20 JUILLET 

CHANDOLIN
Saint-Luc - Val d'Annlviers

Dép. 7 h Fr. 34.— (AVS : Fr. 27.50)

VENDREDI 21 JUILLET 

LES 2 TUNNELS
Mont-Blanc et Grand-Saint-Bernard

\ Dép. 6 h 30 Fr. 42— (AVS : Fr. 35.—)
(passeport ou carte d'identité)

Renseignements et inscriptions :

AUTOCARS FISCHER
MARIN - NEUCHATEL Tél. 33 25 21
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LE SALON DE VOS RÊVES...
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Créé spécialement pour vous, Mesdames , ce magnifique ensemble du plus pur
style Louis XV , en noyer massif , richement sculpté, rembourré et exécuté selon
les exigences de l'art, coussins plumes double face , donnera à votre intérieur
une classe inégalable.
Avant tout achat , adressezrvous au fabricant spécialisé qui vous présente, dans
un cadre grandiose, un choix incomparable de salons , chambres à coucher,
parois par éléments, salons grand confort et salles à manger à des prix de
fabricant.
ATTENTION : notre exposition se trouve dans une villa sans vitrines ouverte tous

les jours sauf le dimanche de 9 h à 12 h et de 14 h à 17 h 30.

,̂ _p  ̂_ _ _, BON pour recevoir une documen-
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"̂ ^̂  ¦" 
¦"¦ 

' Nom et prénom : 
Meubles de style S.A, Rue :
1630 BULLE Localité :
1, rue du Vieux-Pont je m'intéresse à :

I

bes offres dorées de PFISTER! I
ftranifo vente de Remarquables avantages de prix: 

^S^̂' , . . . irraiiue veuie ue grâce à la vente directe, à nos propres |*r i-"?-' , 3
ExpOSe maintenant : mobiliers avantageux! ateliers modernes, aux achats impor- gpj |||

*T^:"!i:̂ MIilMJlî  *™ Toujours plus beaux, à des prix tants pour nos 18 succursales, nos fë*p&>H
¦B I 11 AHID1171 H Pfister: prenez la peine de comparer! pnx restent imbattables! Patcment net [.̂ ||j»! Irlll Hl l  IH . dans les 90 jours. Sur demande, " ' •¦£ ta
¦H IR'I ^ * Il ¦ l l l  ll l_HII  ¦ JEUNESSE "~ 

^1_Tf_ crédit direct sans risques. ' ^..̂ r|
HB^B ili 

¦ *»¦»¦¦ m leplusavantageux! seul. Zl_5u.~ Remarquables avantages de services: .» r\ 
¦¦'%

|i§l " '  i 10 ans de garantic
-* tf%^m 

:? 
• Voyez nos vitrines avec leurs |Lj*ffBd_gfr t*ff '̂ &B  ̂ ¦' ïPil

»'— •= "  ¦- I ^v Êc . %flW****_Hbl® f vivent ainsi! Essence gratuite/boni- ameUblGITlGnitS S3 |»BB-H

Modèle exlusive Pfiste r 21.902 gat****0*"̂  ' %** dès Fr. 500.- déjà. cordialement vôtre^f 42.72 
JJ,̂ ^

BIENNE Place du Marché-Neuf * 8 étages d'exposition * Le plus beau choix du Jura à des prix imbattables * NEUCHATEL Terreaux 7

Exécuta mlgnaniamanl il
rapldamant l'ordoniunca di
voira OCBIIIU
Téléphone 25 13 67

Vestons
croisés
Transformez vos
vestons pour le
prix modeste de
Fr. 53.50 en

vestons
1 rang
Robert Poffet
Ecluse 10
Neuchâtel.
Tél. (038) 25 90 17.

1 lot de

machines
à laver
100 % automatiques.
Aveo garantie.
A céder à partir
de 250 fr.
Machines neuves,
garanties d'usine
avec défaut d'émail ,
à céder avec 35%
de rabais.
Pose et installations
assurées
par nos soins.
Service après-vente
garanti sur place.
Pour tous
renseignements :
MAGIC
Pahud & Gonseth.
Tél. (021) 28 35 33,
heures de bureau ;
(021) 97 14 88,
hors bureau.
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OPTIQUE
MARTIN LUTHER
-g- MAITRE OPTICIEN
<> Malin lundi! an 1852
QEJ P l a ç a  P i r y  7
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COMMERÇANTS
Ne vous creusez pas la tête pour vos
problèmes de publicité. Nous avons pour
les résoudre un service à notre dispo-
sition.

Dès maintenant chez Gulf :
lesT-Shirts Hobby
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j Ŝ ^Nv présenta toutes lescoursesj |̂ ;': \" 1
Station-service Gulf :

NEUCHÂTEL : E. Andreetti, rue du Clos-de-Serrières 12
LA NEUVEVILLE : P. Gretillat, rte de Bienne 12

1510 MOUDON
rue du Poyet

Sans caution de
Fr. 500.- à 3000.-

Mod. remb.
variés.

Tél. (021) 95 24 24.

Baux à loyer
en vente an burean

dn journal

1 ceinture acier
au rendement

kilométrique inégalé

Le champion longue distance

I

m V O Y A G E S

'WITTWER.
VACANCES 72

GRANDE CHARTREUSE
ET LE VERCORS

22-23 juillet , 2 jours Fr. 140.—

BRETAGNE - LOIRE
24-30 juillet . 7 jours Fr. 540.—

1 ALPES BAVAROISES - \
TYROL - VADUZ

24-26 juillet, 3 jours Fr. 220.—

NUFENEN - OBERALP -
SUSTEN

29-30 juillet , 2 jours Fr. 130 —

ALSACE - FORÊT-NOIRE
30-31 juillet , 2 jours Fr. 140.—

COTE-D'AZUR
ET LA RIVIERA ITALIENNE

31 juil.-5 août , 6 jours Fr. 445.—

VACANCES A SAINT-MORITZ
31 juil. -S août, 6 jours Fr. 320.—

ENGADINE - TESSIN
31 juil.-2 août, 3 jours Fr. 195 —

Inscriptions * Réservations :

AUTOCARS WITTWER
Neuchâtel , Saint-Honoré 2 85 25 82 82

j 9

FRAISIERS à gros fruits
FRAISIERS des 4 saisons

P5à_l chez Bruno Roethlisberger
r*_.T_fl 2075 Wavre
feS___Sf Tél. 3319 69



Déluge en Italie et en Autriche, mais il
fuit à Moscou un soleil méditerranéen
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VIENNE-BELGRADE » C^IFP;. — Le
sud-est de l 'Autriche est gravement
af fecté  par des inondations provoquées
par des pluies torrentielles qui se sont
abattues pendant tro is jours.

En Styrie , la ligne ferroviaire Vienne-
Belgrade est bloquée depuis samedi par
des glissements de terrains, près de la
frontière yougoslave. Les trains interna-
tionnaux doivent être déviés par Villach
Jesenice.

Au Burgenland , en Basse-Autriche et
également en Styrie, on estime à
plusieurs millions de schillings les dégâts
causés par les inondations. D'autre part ,
près de Baden, une infirmière est morte
en voulant sauver son petit chien
emporté par un torrent vendredi. Le
beau temps est cependant revenu diman-
che, mais les eaux de la Mur conti-
nuaient à monter.

D'autre part, la Yougoslavie est égale-
ment touchée par cette vague de mau-
vais temps. Des lignes de chemin de f e r
et des routes sont coupées dans l'est de
la Slovénie. Le Nord de la Croatie
connaît aussi des inondations, spéciale-
ment entre Varazdin et Koprivnica .

DES MORTS
Des inondations catastrophiques ont

dévasté la station balnéaire de Manfre-
donia , près de Foggia , au sud de l'Italie.
Quatre personnes, dont trois enfants,
sont mortes noyées et onze autres ont
été blessées, dont p lusieurs grièvement.

La ville de Manfredonia , sur l'Adria-
tique, est adossée à un massif monta-
gneux du haut duquel une énorme
quantité d'eau s'est précipitée à la suite
des violentes pluies de la nuit.

Dans certains quartiers, les eaux ont
atteint un mètre cinquante. Les dégâts,
qui n'ont pas encore été estimés, sont
très importants. La route nationale
reliant la ville au chef-lieu pro vincia l de
Foggia a été coupée par des
éboulements. Dé nombreuses routes
secondaires ont subi le même sort
bloquant ainsi la circulation des auto-
mobilistes tentant d 'échapper aux

inondations. Un pont a égalemen t été
emporté.

Pendant ce temps les eaux de la mer
Blanche, à la hauteur du cercle polaire,
sont, avec 25 degrés, p lus chaudes que
celles de la mer Noire, en Crimée : c'est

l'une des conséquences de la vague de
chaleur qui sévit depuis plus de trois
semaines sur les régions centra les et
septentrionales de la Russie. (Voir les
températures en première page).

MOSCOU OU MARSEILLE
De la Crimée à Mourmansk règne un

temps exceptionnellement chaud , avec
des températures d'environ 33 degrés
à l'ombre. A Moscou, cette canicule
persistante est particulièrement éprou-
vante.

Durant le week-end, les quelque
120.000 voitures particulières de Moscou
ont quitté la capitale pour des datchas
de grande banlieue, tandis qu 'un million
et demi de Moscovites s'engouffraient
dans les trains et les autocars. Le sort
des étrangers, interdits de circulation au
delà d' un rayon de 40 km, est moins
enviable.

Les amateurs de fraîcheur ne peuvent
même pas se réfugier en Sibérie, où le
thermomètre oscille autour de 30 degrés
à l'ombre.

Cette vague de chaleur, sans précé-
dent d' après le laboratoire de prévisions
météoro logiques de Moscou, est due à
un anticyclone arrêté au-dessus de
l'Oura l, qui pousse vers la Russie des
masses d'air chaud en provenance de
l'Asie centrale et bloque l'arrivée des
masses d'air frais soufflées par les cy-
clones atlantiques.

Camions plastiqués â Genève
100.000 francs de dégâts

GENÈVE (ATS). —Quatre camions
ont été gravement endommagés dans un
attentat au plastic dimanche matin, à

—_ 

Genève. Un cinquième véhicule a été
épargné de justesse, une autre charge
n'ayant pas explosé et ayant pu être dé-
samorcée.

Le sabotage s'est déroulé sur le chan-
tier d'une gravière à Epcisse, à proximi-
té du Rhône, en début de matinée.

Une violente déflagration a été enten-
due dans le voisinage, mais ce n'est que
plus tard dans la journée qu'on en a
découvert la cause. Les dégâts sont esti-
més à 100.000 francs.

Télescopage :
sept blessés

et 26.000 fr. de dégâts
ZURICH, (ATS). — Dimanche soir, un

conducteur de 25 ans a embouti une
colonne de voitures à l'arrêt à la PHngst-
weidstrasse à Zurich. 6 voitures se sont
ensuite télescopées sous l'effet du choc,
provoquant des dégâts évalués à 26,000
Francs. 7 personnes ont été blessées et elles
ont été conduites à l'hôpital.

Collision sur la route
de Saas :

quatre blessés
(c) Une violente collision s'est produite sur
la route reliant Viège à Saas-Fce entre une
voiture pilotée par M. Urs Schaffner, 29
ans, de Bâle et une antre auto conduite par
M. Hugo Vcnetz, 18 ans, de Saas-Balen.

La voiture valaisanne s'est renversée sur
la chaussée. Il fallut conduire à l'hôpital de
Viège pour qu'ils y reçoivent des soins
MM. Hugo Venetz, Beat Venetz, Philipcrt
Kalbermatten et Julius Bugencr.

Trois voleurs
de vêtements

à l'étalage arrêtés
La police de sûreté de Bienne a arrêté en

flagrant délit trois jeunes ressortissants
yougoslaves qui s'étaient spécialisés dans les
vols de vêtements à l'étalage. Dans la
voiture utilisée par le trio se trouvaient un
lot de vêtements neufs et de bonne qualité,
dont la police ignore les propriétaires.

Dans un communiqué, la police cantonale
précise que les trois Yougoslaves sont entrés
dans notre pays près de Chiasso ou par le
Grand-Saint-Bernard. Les trois hommes
n'ont donné jusqu'ici aucun renseignement
sur la provenance des objets trouvés sur
eux. Dans son communiqué, la sûreté prie
tout plaignant éventuel de se mettre en
rapport avec la police cantonale à Bienne.

Les habits trouvés dans la voiture des
trois hommes sont trois vestes en simili-cuir ,
brunes « Tartan i>, grandeur 44 et 46. Une
veste en daim, beige « Me Gregor »,
doublée, une veste en daim, beige avec
ceinture, grandeur 48, une veste en daim,
brune, sans ceinture, dix-sept pullovers,
laine, < Glynn Manson », rayés rouge-blanc
et bleu-blanc.

Accident mortel aux
Monts-de Corsier

LES MONTS-DE-CORSIER (VD)
(ATS). — Samedi, -peu après 5 heures du
matin, M. Ernest Genoud, 31 ans, qui
roulait au volant de sa voiture en direction
de son domicile, à Châtel-Saint-Denis (Fr),
a heurté l'extrémité d'un mur longeant le
côté droit de la chaussée, aux Monts-de-
Corsier (VD), pour des raisons qui n'ont
pas encore pu être éclaircics. Il a été tué
sur le coup. La voiture est hors d'usage.

Chalet incendié
MONTHEY (ATS). — En fin de

semaine, un chalet situé à Choëx au-dessus
de Monthey a été complètement détruit par
un incendie. Le bâtiment appartenait k M.
Oscar Borloz et à Mme Oswald Jugen. On
ignore la cause du sinistre.

Le parti socialiste
retire son initiative

fiscale
(c) L'initiative fiscale du parti socialiste ,
épée de Damoclès qui fut suspendue au-
dessus du Grand conseil tout au long de
ses ' récents débats sur la loi sur les impôts,
est retirée. La nouvelle loi devrait entrer en
vigueur le 1er janvier 1973, à moins qu 'un
référendum soit lancé. Le parti radical a
fait savoir qu'il y renonçait. Quant au
groupe socialiste du Grand conseil , il avait
voté à l'unanimité contre le projet de loi.

Lors de sa dernière séance, le comité
canton al du parti socialiste a approuvé

'la position de son groupe parlementaire.
Pourtant, il a considéré que certains
postulats essentiels de l'initiative fiscale
socialiste sont désormais réalisés. Par un
vote serré, il a décidé de la retirer. Le parti
socialiste relève que les propositions qui
n'ont pas été retenues visaient à accroître
les ressources de l'Etat. Il déclare qu'il sera
c extrêmement attentif » à l'application et
aux effets de la loi nouvelle et se propose
d'exiger inlassablement une meilleure
investigation.

Les troupes de Saigon vaincront-elles
la « division d'acier » à Quang-tri ?...

Les parachutistes sud-vietnamiens et
les fusiliers marins sont parvenus à
enserrer la ville de Quang-tri, occupée
par les Nord-Vietnamiens depuis le 1er
mai dernier, apprend-on de source
militaire. Les premières lignes ne sont
plus qu'à quel que cinq cents mètres des
faubourgs. Une petite unité de
reconnaissance gouvernementale, qui
était parvenue à s'introduire à l'intérieur
de la forteresse du XIXe siècle par nne
brèche percée à l'aide d'une bombe
guidée électroniquement, a été contrainte
de se retirer sous le feu nourri de
l'artillerie lourde nord-vietnamienne. Les
pertes ont été qualifiées de légères.

De source militaire, à Hué, oh précise
que Quang-tri n'est pins défendue que
par la 320me division, plus connue sous
le nom de « Division d'acier », depuis le
rôle primordial qu'elle avait joué dans

la victoire de Dien-Bien-phu contre les
troupes françaises au Viêt-nam du Nord,
il y a dix-huit ans.

DE BOUCHE A OREILLE
Le conseiller spécial de la délégation

nord-vietnamienne aux négociations de
Paris, M. Le-Duc-tho a déclaré à son
arrivée dans la capitale française qu'il
était prêt à rencontrer M. Kissinger si ce
dernier 'eh exprimait le désir. Sa dernière
rencontre avec le conseiller spécial du
président Nixon pour les affaires
étrangères, qu'il a vu treize fois depuis
1969, date du 2 mai. De son côté, M.
Rogers, secrétaire d'Etat américain, a
indiqué à l'issue d'un entretien d'une
heure avec le président Nixon, que les
Etats-Unis étaient prêts à reprendre des
entretiens de paix secrets avec le Viet-
nam du Nord.

VILLERET

(c) Vers 13 heures, samedi, un accident de
la route s'est produit à Villeret. Un
automobiliste neuchâtelois, roulant du Haut-
Vallon en direction du Bas-Vallon, a voulu
dépasser Martial Schwaab, . 9 ans, de._
Villeret , qui était à vélo.

A la hauteur de la poste de Villeret , le
cycliste obliqua pour aller sur une place de
parc vers la laiterie du village.
L'automobiliste freina et fit une manœuvre
pour éviter le cycliste, mais sans succès.

Martial Schwaab fut transporté à l'hôpital
de Saint-Imier , il souffre d'une commotion et
d'une fracture ouverte de la jambe gauche.
La police cantonale de Saint-Imier et la
brigade des accidents de Bienne se sont
rendus sur place.

Cycliste renversé
par une voiture

Les rédacteurs
d'« 0ffensiv » libérés
ZURICH, (ATS). — Tous les rédacteurs

et collaborateurs du périodique « Offensiv »
ont été libérés au début de ce week-end. Ils
avaient . été- arrêtés ou interrogés la- semaine
dernière. Quatre d'entre eux sont restés
durant 48 heures aux mains de la police,
deux autres ont subi un court interrogatoire.
L'enquête tendait manifestement à
déterminer les auteurs d'articles qui avaient
paru dans le numéro de février
d'« Offensiv », articles qui préconisaient de
refuser d'accomplir ses devoirs militaires.

Le procureur du district de Zurich
donnera des informations au sujet de cette
affaire lors d'une conférence de presse lundi
matin.

Jeune femme
attaquée
à coups

de couteau

LYON

LYON (AP). — Il est 16 h environ lors-
que Mlle Chantai Meng, 25 ans, domicilié©
chez ses parents, 54 avenue Jean Jaurès, à
Decines où son père a son cabinet médical,
quitte, l'appartement pour prendre place sur
la terrasse et profiter de l'ensoleillement de
la journée.

GRIÈVEMENT BLESSÉE
A peine Mlle Chantai Meng descend-elle

la marche qui va la conduire à la terrasse
qu'elle se trouve en présence d'un individu
qui lui porte plusieurs coups de couteau
dans la région de l'abdomen et k la partie
supérieure du corps. Cris, bousculade, Mlle
Meng repousse son agresseur avec de vio-
lents coups de balai.

L'homme s'enfuit. A-t-il été surpris par la
présence de deux personnes ? La blessée
perd son sang en abondance. Elle sera
«induite k l'hôpital Herriot dans un état
grave.

La sûreté urbaine et la brigade criminelle
ont ouvert une enquête.

(c) Dans la nuit de vendredi à samedi, peu
après 23 h, une violente collision s'est
produite au lieu dit « Bois-des-Morts »,
près de Neyruz. Deux personnes ont été
superficiellement blessés. Trois voitures ont
été endommagées : 12.000 fr. de dégâts.

. . .
Collision

près de Neyruz :
12.000 fr. de dégâts

Commerce d'import-export cher-
che, pour entrée immédiate ou
date à convenir,

un(e) employé (e)
de commerce

pour son département correspon-
dance française et téléphone.
Les personnes intéressées sont
priées d'adresser leurs offres
sous chiffres EF 1704 au bureau
du journal.

LA CENTRALE LAITIÈRE
DE NEUCHATEL
cherche pour entrée immédiate ou
date à convenir

un chauffeur
de poids lourd

Faire offres à la Centrale laitière
de Neuchâtel,
rue des Mllle-Bollles 2.
Tél. 25 98 05.

i 
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La RADIO SUISSE ROMANDE
Studio de radiodiffusion à Lausanne

cherche, pour son département des actualités internationales,

une SECRÉTAIRE
Horaire : Irrégulier.

Entrée : Immédiate ou à convenir.

Nationalité suisse.

Faire offres de service détaillées, avec curriculum vitae, photo et
prétentions de salaire, au Département administratif de la Radio

Suisse romande, Maison de la Radio, 1010 Lausanne.

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ I
HOTEL TOURINQ AU LAC
NEUCHATEL, tél. 25 55 01,
cherche :

portier de nuit
(Place à l'année).
Faire offres, avec copies de certi-
ficats, ou se présenter à la Direc-
tion.

¦ BHOBBBaflHEi anHEiBIflBHBnBBHI

RIVIERA VAUDOISE
Hôpital de Montreux
cherche

une laborantine
ou un laborant
médical

ainsi qu'une

infirmière
instrumentiste

Date d'entrée en fonction :
à convenir.
Adresser offres, avec curriculum
vitae et copies de certificats, à la
Direction de l'hôpital de Montreux,
1820 Montreux.

Nous cherchons, pour entrée Im-
médiate ou à convenir,

employée de maison
Nourrie, logée, blanchie. Libre
samedi et dimanche.
S'adresser au Foyer Dubied DSR,
Marin, tél. (038) 33 23 39. 

SI VOUS DISPOSEZ
de 3 à 20 heures de temps libre par semaine et si
vous désirez améliorer ou même doubler vos revenus,

devenez

HÔTESSE
COMMERCIALE

Faire offre, avec curriculum vitae et photo, sous
| chiffres F. 920379-18, à Publicitas, 1211 Genève 3. ! i

SI vous êtes

TECHNICIEN
CHEF DE CHANTIER diplômé
ou CONTREMAITRE diplômé

capable d'assurer des responsabilités
de travailler indépendamment
d'exécuter des devis - métrés - analyses
de prix - organisation et surveillance des
chantiers,

dans le cadre d'une entreprise de construction
du Jura-Sud.

Semaine de 5 jours. Caisse de prévoyance.

Faire offres sous chiffres 940060-14, à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de-Fonds.

Si vous êtes une

personne sérieuse
ayant le goût de la réussite,

si vous êtes actuellement représentant en édition, et
si vous désirez améliorer votre situation,

écrivez-nous, avec curriculum vitae, sous chiffres
E 920378-18, à Publicitas, 1211 Genève 3.

Nous vous offrirons peut-être la»' possibilité de
réaliser vos ambitions professionnelles.

Je cherche, pour entrée immédiate ou à convenir,

employée
pour divers travaux administratifs, connaissant la
dactylographie.

Travail Intéressant et varié.

Faire offres détaillées, avec curriculum vitae et
copies de certificats, à André GAVILLET, agent
général de la « ZURICH » assurances, case postale
1145, 2001 Neuchâtel.

ENV 1
Afin de compléter nos services techni-
ques, nous cherchons

AUXILIAIRE
D'IMPRIMERIE

pour collaborer à la confection de nos
journaux.

Nous désirons personne agréable,
débrouillarde.
Nous offrons place stable, dans une
bonne ambiance, et salaire en rapport
avec les capacités.

Veuillez téléphoner au (038) 25 65 01,
Interne 253, pour fixer un rendez-vous.

J'y pense tout à coup...
... si je mettais une petite annonce î
C'est si simple, I *to "I
si pratique et
si avantageux I / • * /" I
s u r t o u t  dans ^™""_L / "

LA FEUILLE D'AVIS \2_P

On cherche
gouvernante
(éventuellement
personne retraitée)
pour monsieur âgé.
Pas de travaux
pénibles.
Vie de famille,
bons gages.
Tél. (038) 55 12 34.

Seulement
35 c. le mot l

C'est le prix
d'une

petite annonce
au tarif réduit

dans la
« Feuille d'avis
de Neuchâtel »

Atelier d'horlogerie
engage

chauffeur-
livreur
également poseuses
de cadrans
à domicile.
Tél. (038) 41 37 48.

LAUSANNE, (ATS). — Vendredi matin,
nn habitant de Lausanne qui venait de
retirer une somme d'environ 30.000 francs à
la poste de Saint-François, a été victime
d'un vol. Alors qu'il cheminait nie Beau-
Séjour, à proximité du théâtre municipal,
un inconnu est parvenu, en s'approchant
par derrière, à lui dérober la serviette qu'il
tenait sous le bras, emportant ainsi la
somme qui s'y trouvait. Le voleur a pu
prendre la fuite en montant sur le siège
arrière d'une moto conduite par un
complice qui attendait à proximité en
laissant tourner le moteur. Les deux
hommes se sont éloignés sans précipitation
apparente en empruntant la rue Charles-
Monnard et l'avenue de la gare.

Selon le témoignage de la victime, la
motocyclette utilisée pourrait être de
couleur brune ou rouge, portant une plaque
italienne, peut-être en carton. L'auteur du
vol serait âgé de 30 ans environ , taille
moyenne, cheveux foncés, coiffés en brosse,
aspect d'un méridional, portant un pull
léger vert clair.

Tous renseignements sur les auteurs de ce
délit doivent être adressés k la police
judiciaire municipale de Lausanne, tél. 021
20 1711, ou au poste de police le plus
proche.

Un Lausannois
dévalisé

Accident de tracteur :
un mort, un blessé

SCHIERS (Grisons), (ATS). — Un
agriculteur de 60 ans a été tué, vendredi,
dans un accident de tracteur, qui s'est
produit au-dessus de Fajauna, près de
Schicrs, dans les Grisons. Une autre
personne a été grièvement blessée.

Dans un virage à droite, le tracteur a été
déporté et est tombé sur l'autoroute, cinq
mètres au-dessous. La victime est M. Hans
Truog, de Lunden, dans le Praettigau.

ZURICH, (ATS). — L'organisation
d'apprentis Hydra, de Bâle, a fait savoir
dimanche soir qu'elle avait décidé de porter
plainte contre le procureur de la
Confédération , M. Hans Walder, pour
calomnie, fausses accusations, délits contre
la paix publique et abus de fonctions.

Dans la conférence de presse qu'il avait
donnée vendredi à Zurich au sujet d'un
groupe d'anarchistes zuricois, M. Walder
avait accusé l'organisation Hydra d'avoir
participé à une contrebande d'armes à
destination de l'Allemagne.

Hydra s'en prend
au procureur de
la Confédération

MALTERS (LU), (ATS). — Un grave
accident de la circulation , dans lequel
ont été impliqués trois véhicules, s'est
produit vendredi soir sur la semi-autoroute
près de Malters (LU). Un jeune automo-
biliste circulant, au dire de la police, à
140 km/h, a heurté le côté d'un véhicule
venant en sens inverse.

Ce dernier entra en collision avec un
troisième véhicule qui fut projeté dans
un champ. Son conducteur, M. Hermann
Meyer, habitant Untersiggenthal (AG) fut
si grièvement blessé qu'il décéda peu
après son admission k l'hôpital cantonal de
Lucerne. Son épouse s'en est tirée avec des
blessures peu importantes. En revanche,
une troisième personne a été grièvement
atteinte. L'auteur de l'accident s'est vu
retirer son permis.

Excès de vitesse :
un mort

STANS (NVV) (ATS). — Une jeune fille
de quinze ans, Stcffi Arnold, de Lucerne, est
morte des suites d'un accident de moto qui
s'est produit dimanche après-midi sur la
route du Lopper. Elle était assise derrière
le conducteur, un jeune homme qui ne pos-
sédait un permis provisoire que depuis
quinze jours, lorsque la moto frôla le côté
droit de la route.

Le conducteur ayant perdu la maîtrise de
son véhicule, les deux jeunes gens furent
projetés contre les rochers et grièvement
blessés. La jeune fille est décédée peu de
temps après son admission à l'hôpital can-
tonal de Stans.

Accident de moto :
un mort



Des milliers de catholiques fuient
l'UIster où le pire est à craindre

BELFAST, (AFP). — L'exode de
femmes et d'enfants catholiques,
commencé en début de semaine lors de
l'aggravation de la situation en Irlande
du Nord , s'est intensifié. Environ
cinq mille personnes ont quitté Belfast
pour se réfugier à Dublin, ou elles sont
temporairement logées dans des écoles,
des hôtels ainsi que dans des couvents.

M. O'Kane, l'un des organisateurs de
l'exode a déclaré qu'à Belfast beaucoup
de gens estiment que, d'ici peu , les
troubles atteindront une intensité
inconnue jusqu'ici. « Les femmes et les
enfants n'en peuvent plus », a-t-il ajouté.

La plupart des évacués quittant la
capitale ravagée de l'UIster habitent les

quartiers catholiques de New-Lodge,
Divis, Unity et d'Old Park. Une jeune
mère catholique, qui attendait un des
trains spéciaux prévus pour les réfugiés
a déclaré : « Je ne voulais pas laisser
mon mari seul, mais il faut penser aux
enfants — tout ce que je demande, c'est
de pouvoir rentrer bientôt ».

TENSION
Cependant les faubourg de Lenadoon

d'où l'armée britannique a délogé la
semaine dernière, après de violents
combats, les commandos de l'IRA,
demeurent le point de tension permanent
dans la capitale de l'UIster.

Les résidents de ce quartier avaient

ete les témoins, jeudi soir, d'une violente
bataille , au cours de laquelle 700 soldats
étaient intervenus pour dégager un poste
militaire qui était la cible des tireurs de
l'armée républicaine irlandaise. Les
soldats du régiment royal écossais qui
ont pris position dans les petits
immeubles dominant le quartier qu'oc-
cupaient leurs adversaires , sont dès lors
continuellement harcelés par des francs-
tireurs depuis le quartier catholique
d'Andersonstown. On apprend de bonne
source que les représentants des deux
ailes de l'armée clandestine —• provisoire
et officielle — se sont rencontrés dans
la nuit de samedi à dimanche à Belfast
pour mettre au point une tactique de
représailles.

Passant de maison en maison , sautant
tels des chats , de balcon en balcon , les
tireurs isolés s'approchent jusqu 'à moins
de 70 mètres des positions britanniques.
Ils vident un chargeur et disparaissent
rapidement avant que ceux qu 'ils
prennent pour cible aient eu le temps de
répondre. Puis, ils reparaissent en un
autre point , un peu plus tard.

Obligés de se tenir sur le qui-vive, les
soldats britanniques doivent également
supporter la « guerre des nerfs » que
leur ont déclaré les habitants -des
immeubles qu'ils occupent : injures ,
« sitting » autour des voitures blindées
de l'armée, chants révolutionnaires , jets
de pierres et de bouteilles vides par les
gamins du quartier... Ce sont . là
quelques-unes des épreuves réservées aux
« occupants » et destinées à leur rendre
la vie impossible sur leurs nouvelles
positions.

LES PERTES
Parmi les mesures qu 'ont envisagées

les gens de l'IRA, l'emploi d'armes
lourdes et notamment de bazookas
contre les immeubles occupés par les
Britanniques n'a pas été exclu. Aussi ,
dans l'une de ses dernières émissions, la
radio-pirate de l'armée clandestine a-t-

elle invite les habitants du secteur a
abandonner leurs maisons.

Le « speaker » de la station-pirate a
reconnu , d'autre part , que dix hommes
des commandos de l'IRA ont trouvé la
mort et 58 autres ont été blessés — dont
huit grièvement — au cours de combats
de la semaine passée, les plus nombreux
étant tombés à Lenadoon.

La liste des victimes s'allonge de jour
en jour. Les fusillades et explosions
survenues au cours du « week-end » en
Irlande du Nord ont causé la mort de
plusieurs civils , policiers et soldats.

A Belfast enfin , de nouvelles mesures
de sécurité interdisant l'accès de
véhicules privés dans le centre de la
ville sont entrées en vigueur dimanche
matin à six heures.

Une unité anglaise en patrouille dans le secteur de Lenadoon.
(Téléphoto AP)

LES DIX DU MARCHE COMMUN POURRAIENT
PRENDRE CERTAINES MESOOES MONETAIRES
LONDRES , (AP). — Le danger d' une

aggravation de la crise du dollar sera au
centre des délibérations qu 'auront
pendant deux jours, à partir
d'aujourd'hui à Lancaster-house, les
ministres des finances des dix pays du
Marché commun éla rgi.

Le chancelier de l'Ech iquier M.
Barber cherche à faire adopter un plan
visant à amoindrir l'importance du
dollar en tant que monnaie de réserve
internationale et à le remplacer progres-
sivement par les droits de tirage
spéciaux du Fonds monétaire
international.

Il veut aussi qu 'il soit aisé d'apporter
de légères modifications à la parité des
devises, afin d'éviter les grandes crises
monétaires internationales.

Mais, la crise que son plan cherche a
éviter pourrait éclater dès cette semaine.
Jeudi et vendredi, les Banques centrales
européennes ont dépensé l'équivalent de
12 millia rds de f r .  pour acheter des
dollars dont personne ne veut afin de
tenir la promesse faite en décembre
dernier à Washington de ne pas la isser
la devise américaine tomber au-dessous
de son cours plancher.

La Grande-Bretagne s'est déjà retirée
de cet arrangement le mois dernier en
laissant f lot ter la livre de manière que
la valeur du dollar soit déterminée par
le marché.

Le bruit court que d'autres pays^européens s'apprêtent à en faire de
même, malgré le démenti de M.
Klausen , président de la Bundesbank.

Cela dépendra en grande partie du
nombre de dollars que la Bundesbank
devra acheter aujourd 'hui. Elle en aurait
acheté près d'un milliard dans la seule
journée de vendredi.

Les pays du Marché commun élargi
pourraient décider de laisser f lot ter
conjo intement leurs monnaies, c'est-
-à-clire de soutenir leurs propres devises,
mais non le dollar.

Une autre possibilité serait de
généraliser le système français et belge
qui permet aux gouvernements de ces
pays de soutenir le dollar utilisé pour le
commerce, mais non celui des capitaux
flottants.

C'est mercredi que les ministres des
affaires étrangères de la communauté
élargie se réuniront à Bruxelles , au
palais d'Egmont, pour préparer le
sommet des chefs d'Etat européens et
décider si ce sommet se tiendra bien aux
dates prévues au mois d'octobre.McGovern va devoir conquérir l'électoral

démocrate après son succès à la Convention
De Claude Moisy, de l'agence France-

Presse :
Les fanfares se sont tues à Miami, les

projecteurs se sont éteints, la fête est fi-
nie. Maintenant qu'il s'est imposé au
parti démocrate, McGovern fait face à
la tâche immense de le mener à la vic-
toire contre Richard Nixon et le parti
républicain en novembre.

Jean Westwood à gauche, présidente du parti démocrate, au centre,
Basil Patterson, un noir catholique, vice-président du parti et

McGovern. {Téléphoto AP)

Est-ce possible ? Il y a six mois, per-
sonne ne lui donnait aucune chance de
battre Muskic ou Humphrey dans la
course à l'investiture du parti. Il l'a fait
haut la main, réduisant à néant les pro-
nostics et tous les principes de la poli-
tique traditionnelle. Rien n'est donc im-
possible a priori.

Il n'est pas trop tût pour essayer de

voir quels sont aujourd'hui ses atouts el
ses handicaps dans la lutte contre Ri-
chard Nixon.

Ses atouts d'abord : 1) Le parti démo-
crate est traditionnellement majoritaire
dans l'électoral américain ; 2) Richard
Nixon n'est pas un homme populaire
même si les sondages montrent qu'une
majorité des Américains sont satisfaits
de sa gestion. 3) Moins de quatre mois
av ant les élections, le conflit d'Indochine
n'est pas réglé et l'économie américaine
est loin d'être stabilisée. 4) Les jeunes
actifs, disciplinés , qui ont organisé le
succès de McGovern dans les élections
primaires, vont se répandre dans le pays
pour soutenir sa candidature à la prési-
dence avec un enthousiasme accru par la
victoire de Miami. 5) Une grande partie
des électeurs indécis, surtout parmi les
indépendants, ont l'habitude de voler au
secours de la victoire et pourraient se
laisser séduire par McGovern mainte-
nant qu'il a fait ses preuves devant tous
les autres candidats démocrates coalisés
contre lui.

Mais pour le moment, ses handicaps
sont encore plus impressionnants :

1) McGovern a été élu par une Con-
vention dont il avait déterminé lui-même
la composition en 1970 alors qu'il pré-
sidait une commission de réforme du
parti : davantage de jeunes , davantage de
féministes militantes, davantage de
Noirs, davantage de Mexicano-Améri-
cains. C'est la nouvelle aile marchante
du libéralisme démocrate, mais cela ne
représente sans doute pas la majorité de
l'électoral américain.

2) Les Etats conservateurs du Sud, qui
sont traditionnellement démocrates, vote-
ront encore moins pour McGovern en
novembre qu'ils ne l'avaient fait pour
Humphrey en 1968. Si le gouverneur
Wallace ne se présente pas comme can-
didat indépendant, les démocrates du
Sud se tourneront en grand nombre vers
Nixon.

Le colonel
O y a 30 ans, non loin du village où,

nous dit-on, naquit le colonel Kadhafi,
le maréchal Rommel tenait un singulier
langage : « Tout cela sent la fin. Est-ce
que ce sera la mienne aujourd'hui » ?  A
l'heure où nous écrivons, Kadhafi n'eu
est pas réduit à cette extrémité , mais ,
même dans ce pays qui fut , jadis, le
Texas de la Méditerranée, il ne saurait y
avoir de fumée sans feu.

J'évoquais Rommel et voici qu'un
confrère américain , rentrant de Libye ,
nous dit que Kadhafi tient le rôle du
Prussien dans la marche des pays arabes
vers leur unité. Et cela me rappelle bien
des choses. Il n'est pas très étonnant
que les premières informations sur les
remous libyens nous soient venues du
Maroc. C'est, si j'ose dire, de bonne
guerre. Après tout , voici tout juste un
an, certains ont bien failli assassiner le
roi Hassan et jeter bas le trône
marocain. D'où venaient donc les
premières nouvelles annonçant au
monde que le roi Hassan était tombé
sous les coups des conjurés ? Quelle
était donc la radio la plus empressée à
faire savoir que le putsch avait réussi ?
C'est je crois bien de Libye que
jaillirent toutes ces fureurs. Et il est vrai
aussi que Kadhafi , alors au zénith de sa
puissance, rit frénétiquement en annon-
çant — un peu tôt — la mort du <¦ ty-
ran ».

Quand Kadhafi prit le pouvoir, il
nous fut dit qu'un « incorruptible »
venait de triompher. C'est un mot qui ,
jadis , coûta cher outre-Jura à
Robespierre, et voilà notre colonel tout
d'un coup bien mal entouré. D'un côté,
le souvenir d'un maréchal vaincu , de
l'autre le cauchemar d'un jacobin
guillotiné. Nous sommes loin de dire
que pareille éventualité attend un jour
prochain le colonel Kadhafi. Mais il
fant bien convenir que celui qui n'est
peut-être plus tout à fait l'homme fort
de la Libye a, depuis des mois,
accumulé comme à plaisir, un tas
d'ennuis sur ses épaules.

Que Kadhafi soit en froid avec
Rabat : cela se comprend, le souverain
marocain ayant la preuve que la Libye
ne fut pas étrangère au déclenchement
du putsch de juillet 1971. Ce n'était
qu'un hors-d'œuvre. On a aujourd'hui la
certitude que le général Ainin, président
de l'Ouganda, alla chercher conseil à
Tripoli avant de chasser de son pays les
experts israéliens. Il fallut aussi que
Kadhafi aille s'empêtrer dans le guêpier
maltais, sans pour autant empêcher les
Anglais d'y revenir sur la pointe des
pieds.

Hélas ! pour Kadhafi, il restait encore
quelques erreurs à commetre : il n'y
manqua pas. Voilà que Tombalbaye,
président du Tchad , informe le gouver-
nement français que des documents
viennent de tomber entre ses mains,
prouvant que le colonel libyen fomentait
un coup d'Etat pour installer là-bas un
gouvernement « progressiste ». C'était
déjà beaucoup : ce n'était pas assez. Le
voici se faisant le héraut de cette fédé-
ration arabe groupant la Libye, la Syrie
et l'Egypte. Mais, au fur et à mesure
que les jours passent, le président syrien
et Sadate, apprennent que Kadhafi ne
les presse sur son cœur que pour mieux
les étouffer. Voici qu'au Caire, comme
à Damas, on a la certitude que Kadhafi
ne défend cette fédération que pour
mieux en être le maître. Et dans les
deux capitales dites amies, on dit que
certains ennuis de politique intérieure
pourraient bien avoir été préparés du
côté de Tripoli.

Et tout cela fait qu'un spécialiste
arabe des affaires libyennes n'hésite pas
à écrire que Kadhafi anime une
politique qui consiste à « attaquer amis
et ennemis avec la même férocité ». La
formule n'est pas des plus courtoises,
mais en Syrie, en Egypte et... au Liban,
des bruits courent, donnant à penser
que les attaques de fedayins en des
points bien précis ne seraient pus
étrangères à certains desseins libyens.
Mais ceci est une autre affaire. Car
cette histoire n'est pas finie...

L. GRANGER

Honni soit qui mal y pense
LONDRES (AFP). — Ravissante

blonde, Wendy Fisher, une Anglaise de
25 ans, s'est offerte samedi... à M. Ed-
ward Heath , pour soulager les maux qui
frappent  la Grande-Bretagne.

Le célibataire endurci qu'est M. Heath
devrait l'épouser , assure-t-elle, pour ac-
quérir une stabilité qui gagnerait bientôt

la City et Belfast.  Joignant le geste à la
paro le, Wendy Fisher s'est patriotique-
ment présentée au 10, Downing Street ,
vêtue d' un... bikini des plus réduits, afin
que nul n'ignore l'amp leur des services
qu 'elle pourrait rendre au... pays.

Malheureusement pour elle, M. Heath
n'était pas au rendez-vous.
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Mutinerie brisée aux Etats-Unis
JESSUP (Maryland). — La police a réoc-

cupé dimanche matin une partie de la pri-
son de Jessup, dont s'étaient emparés des
mutins lors d'une tentative probable d'éva-
sion. Deux gardiens et quatre détenus ont
été blessés.

Complot déjoué au Ghana
Un complot a été déjoué au Ghana

selon un communiqué du gouvernement
ghanéen , M. Busia, ancien premier ministre,
réfugié à Londres, était le cerveau du
complot qui devait être mis à exécution
par quelques hommes d'affaires aigris et
par d'anciens membres du parti du pro-
grès (aujourd'hui dissous). Ces éléments
subversifs devaient renverser le Conseil na-
tional de rédemption , au pouvoir au Gha-
na.

Secousses telluriques en Turquie
ISTANBUL (AP). — Le métropolite Dé-

métrius, représentant de la tendance libé-
rale du Saint Synode, archevêque d'Ikbros
et de Tenedos , a été élu dimanche patriar-
che œcuménique de Constantinople , en rem-
placement d'Athénagoras 1er, décédé.

Agé de 58 ans , il n 'était archevêque que
depuis cinq mois. C'était le benjamin des
métropolites , il a obtenu 12 voix, contre
3 à Nicolas , métropolite d'Annéon.

On sait que le gouvernement turc, qui
cherchera à conserver son influence sur
le patriarcat , avait rayé de la liste des can-
didats acceptables le métropolite Méliton ,
chef de file des libéraux et progressistes
qui était le favori.

Renfort pour le P. C. italien
ROME (AFP). — La dissolution du par-

ti socialiste d'unité prolétarienne (PSIUP)
et son passage dans les rangs du PC ont
été approuvés par acclamation par le con-
grès du parti dimanche , à Rome.

Le parti avait été fondé le 12 j anvier
1964 et avait pris rapidement une position
d'extrême-gauche. Mais son audience demeu-
ra limitée , subissant les conséquences de la
prolifération des mouvements gauchistes.

Démétrius, patriarche de
Constantinople

ISTANBUL (Reuter). — Dix person-
nes ont été blessées et de nombreuses mai-
sons endommagées par des secousses tel-
luriques qui ont ébranlé , tôt dimanche ma-
tin la province de Van , dans l'Ouest de la
Turquie. Des secours ont été envoyés sur
les lieux, annoncent les autorités provincia-
les.

'Pas de journaux du dimanche
en Italie

ROME (Reuter) . — Pour la troisième
semaine consécutive, les Italiens ont été
privés de la plupart de leurs journaux du
dimanche en raison de la poursuite du
conflit entre patronat , journalistes et typo-
graphes.

Deux alpinistes tués en France
CHAMONIX (AFP). — Deux alpinistes

ont été tués et un autre blessé au cours
d'une avalanche qui s'est produite nu col
des Cristaux, dans le massif des Courtes.

L'avalanche s'est déclenchée ù 3200 m
d'altitude , 200 m au-dessus du glacier
d'Argentière. Les trois hommes ont été
surpris par la descente subite de neige
« pourrie ».

Arrestation
d'un chef contrebandier

GÊNES, (AFP). — Un des chefs d'une
importante organisation de contrebande de
cigarettes , a été arrêté, û Gênes, pour
« tentatives de corruption » d'un officier du
service des douanes.

Selon les douaniers , le contrebandier ,
géomètre de son état , serait un des chefs
d'une organisation internationale de contre-
bandiers de cigarettes venant de Suisse.

Drogue :
laboratoire découvert

MARSEILLE (AFP). — Un laboratoire
clandestin de transformation de morphine
base en héroïne a été découvert et 15
kilos d'héroïne pure ont été saisis dans
le sud-est de la France , près de la station
balnéaire de Saint-Cyr-sur-Mer (Var). Qua-
tre personnes dont trois frères , ont été
appréhendées.

L'opinion des Français
PARIS (AFP). — Cinquante pour cent

des Français sont d'avis que le remplace-
ment de M. Chaban-Delmas par M. Mess-
mer au poste de premier ministre français
n'augmente pas les chances de victoire de la
majorité pour les prochaines élections légis-
latives , indique un sondage do la société
française d'enquêtes par sondages
(SOFRES) publié par le journal « Le
Figaro ».

Ce sondage, réalisé entre le 7 et le 11
juillet c'est-à-dire au lendemain de la cons-
titution du nouveau gouvernement, indique
que 19 % des personnes interrogées estiment
que les chances de la majorité sont « moins
grandes », et 11 % « plus grandes qu'avant »,
20 % ne se prononçant pas.

Les accusés du Caire

Jean-Marc Viaux/ portant lunettes et, de face, Jacques Herrant.
{Téléphoto AP)

LE CAIRE (AP). — Le procureur pu-
blic a renouvelé dimanche sa demande
d'emprisonnement à vie pour le Français
lean-Marc Vuaux, 29 ans, journaliste
indépendant , et le Belge Jacques-Pierre
Herrant , 41 ans, homme d'affaires, accu-
sés d'espionnage au profit d'Israël et de
diffusion de propagande antigouverne-
mentale en temps de guerre.

M. Vuaux a nié avoir recueilli des ren-*
seignements au profit d'un juif qu 'il ne
connaît que sous le nom de Gervais, et

a affirmé avoir ignoré la teneur de
quatre lettres pour la plupart rédigées en
arabe, qu'on lui avait demandé de pos-
ter. Le Français a également nié avoir
touché à l'avance de l'argent de Gervais.

M. Herrant, déposant à son tour, a
également nié connaître le contenu des
quelque 30 lettres, qu'on lui avait de-
mandé de poster. Il a nié qu'on lui ait
demandé de recueillir des renseigne-
ments quelconques sur l'Egypte, et avoir
accepté de l'argent d'un certain Ray-
mond...

Il a déclaré avoir rencontré celui-ci
par l'intermédiaire de l'attaché commer-
cial de l'ambassade israélienne à Bruxel-
les. Raymond lui demanda de poster des
lettres à des familles juives demeurant
en Egypte.

Que se pnsse-t-il en Libye ?
Le nouveau gouvernement, qui compte

18 membres, ne comprend, comme on
s'y attendait que deux militaires, le com-
mandant Djaloud et le commandant El
Houni, ministre de l'intérieur .

On observe que le décret portant for-
mation du nouveau gouvernement ne
mentionne pas le nom du colonel Kad-
hafi, et qu'il est signé collectivement par
le Conseil de la révolution libyenne.

Toujours selon le journal « An
Nahar » on estimait généralement en
Libye que, lorsque la composition du
nouveau gouvernement serait annoncée,
le colonel Kadhafi apparaîtrait à la télé-
vision pour mettre fin aux rumeurs
ayant couru sur son compte.

PRÉCÉDENTS
A deux reprises déjà, l'année dernière

des divergences entre membres du
Conseil révolutionnaire avaient provoqué

des menaces de démission du colonel
Kadhafi.

Celui-ci, grand admirateur du colonel
Nasser, ancien président égyptien, enten-
dait poursuivre les mêmes buts d'unité
arabe, face à Israël.

Il est cependant partisan du non-ali-
gnement, et critique vivement les Sovié-
tiques — tout en signant avec eux des
accords pétroliers.

PROCÈS
Quatre Libyens ont été condamnés à

mort — trois d'entre eux par contu-
mace — pour avoir travaillé contre le
régime de Tripoli.

Dans une dépêche de Tripoli , l'agence
d'information du Moyen-Orient déclare
que le tribunal militaire spécial avait à
juger 146 personnes pour participation à
une conspiration armée contre le régime
révolutionnaire libyen : 102 personnes
ont été acquittées.

Le notaire Pierre Leroy
sera-t-il mis en liberté ?

BÉTHUNE (AP). — Ce matin , l'af-
faire Leroy quitte la reconstitution
dans la rue pour l'atmosphère plus
solennelle d'une Cour d'appel. La
Chambre d'accusation d'Amiens pré-
sidée par M. de Beauregard, a exa-
miné un dossier afin de savoir si
Pierre Leroy, notaire à Bruay, peut
être mis en liberté provisoire. On sait
que le substitut général Desplants ne
s'opposera pas à celle-ci, mais ne la
réclamera pas. En effet , les magis-
trats ne seront pas en possession des
derniers procès-verbaux du 12 juillet
dernier, ceux qui devaient aboutir à
l'arrestation de Mme Monique
Mayeur, la fiancée du notaire.

Par ailleurs, on peut penser que les
magistrats seront tentés d'attendre la
décision de la Cour de cassation qui
se réunira mercredi sur la requête en
suspicion légitime contre le juge Pas-
cal. En matière de droit commun;
cette procédure ne s'était pas vue de-

puis la guerre. Les avocats évoque-
ront une certaine fièvre existant à
Bruay.

Or , vendredi soir , une réunion pu-
blique du comité dit de la
« Découverte de la vérité », n'a fi-
nalement réuni que huit personnes.

Dimanche, on a appris que la
vill a de Monique Mayeur déjà saisie
en décembre 1970, était désormais en
vente.

UN « TÉNOR »
De même, Monique Mayeur avait

souvent confié aux journa listes que
son « fiancé » aurait dû choisir ail-
leurs qu'à Béthune ses avocats pour
lesquels elle n'était guère tendre dans
ses propos. Elle avait choisi le sien à
Lille dès avril dernier, mais plusieurs
fois également, avait évoqué le nom
de M. René Floriot. Ce dernier pour-
rait donc apparaître dans l'affaire
dans les jours prochains, sans que
l'on en soit autrement surpris.
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Mars entièrement photographié
PASADENA (Californie), (AFP). -

L'engin spatial américain « Mariner IX », en
orbite autour de Mars , vient de terminer la
photographie complète de la planète, a
déclaré un porte-parole du « Jet propulsion
laboratory » de Pasadena (Californie).

On a maintenant , pour la première fois,
la photographie complète d'une autre
planète que la Terre . 7100 prisés de vues
ont été nécessaires , et certaines d'entre elles
prises au téléobjectif offrent une vision
précise de certains détails .


